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Les élections d’Ontario
 

Le résultat des élections d’Ontario, lundi dernier. a causé
quelque surprise, du moins-en dehors de la province qui vient de
se choisir de nouveaux représentants. L’on croyait générale-
ment qu’aucun des trois partis qui se disputaient la faveur popu-
laire n’obtiendrait la majorité absolue sur les deux autres, et
l’on était loin, en tout cas, de prévoir que les conservateurs rem-
porteraient une victoire aussi décisive.
111 députés, ceux-ci auront une majorité d'environ 50 voix.
Les fermiers, qui détenaient le pouvoir, ont été pour ainsi dire
annihilés—une dizaine seulement ont été élus—et le premier
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inistre Drury ainsi que cing de ses collégues ont été défaits.
Quant aux libéraux, ils seront à

£

peine une vingtaine dans la pro-
aine chambre ontarienne; c’est dire qu’ils ont éprouvé des

pertes sensibles. Leur chef ‘a d’ailleurs été battu.
Le résultat des élections de l'Ontario ne saurait nous être

indifférent, à nous de la province de Québec.
L'on sait que c’est le gouvernement Whitney qui imposa

Pinique règlement XVIL à nos compatriotes de la province voi-
sine, et, si notre mémoire est fidèle, M. Ferguson, le chef des con-
rervateurs - victorieux, était membre de ce gouvernement.
erspectives du règlement de la

Les
question scolaire dans ie sens de

a justice ne nous paraissaient donc pas brillantes, après la jou:=
hée de lundi.
; Et ce serait sans doute s'illusionner de croire que les meil-
leurs éléments conservateurs, dans l'Ontario, réussiront, du moins
[Lemblée, a prendre le dessus dans les conseils de leur parti et a
ui donner une direction plus saine et plus en harmonie avec le
esoin de concorde entre les deux principales races qui habitent
e Canada.

Non pas que nous pouvions attendre beaucoup des deux
partis vaincus, si l’un ou l’autre avait eu la majorité. Le gou-
vernement Drury n’a rien fait pour redresser les griefs de nos
compatriotes, durant ses quatre ans de pouvoir. D’autre part,
si un candidat libéral a promis, durant la lutte, dans un comté de
majorité francaise. que son parti rendrait justice a la minorité en
matière scolaire, nous n'avons vu nulle part que le chef, M. Hay
ait fait la moindre promesse et
sujet. :

méme la moindre allusion a ce

L'on conçoit que l’événement de lundi a dû causer quelque
bensation à Ottawa.
doute une influence appréciable sur la politique fédérale.

Les élections ontariennes auront sans
Le

gouvernement Mackenzie-King n’a qu’une faible majorité et se
trouve donc presque à la merci des deux oppositions, progressiste
et conservatrice. D'autre part, les progressistes, s'ils se croient
Encore les maîtres de l’Ouest, seront bien obligés maintenant de
reconnaitre qu'ils sont loin du jour où ils pourront constituer un
parti capable de gouverner le Canada.
i

D'autre part, le parti
béral fédéral peut se rendre compte que ses chances d’obtenir

une majorité de tout repos, dans un prochain scrutin, n’ont pas
augmenté lundi, surtout s’il est vrai que les progressistes ne per-
dent pas de terrain dans l’Ouest. Il est à présumer, au reste, que
le gouvernement King ne doit pas être, dans les circonstances.
pien convaincu que ce serait une bonne occasion de précipiter
es élections générales.

Et alors? y aura-t-il l’une
dont on parle depuis longtemps

L’ayenir le dira.
— aprem

Un jugement important

ou l’autre des fusions de partis
>

 

La Cour Supérieure, présidée par l’Honorable Juge Adolphe
Stein, a rendu vendredi de la semaine dernière, le 22 du courant,
un jugement très important dans la cause de” la faillite de la
Machine Agricole Nationale, Limitée, sur l'intervention produite
par les compagnies fiduciaires de la débitrice, la Société d’Ad-
ministration Générale et ‘The Sun Trust Company, Limited.”

Ce jugement règle d’une manière définitive les titres à la
possession et à la propriété des biens qui avaient été transportés
aux fiduciaires par la Machine Agricole, pour le bénéfice des
porteurs de débentures, comme nous pouvons en juger par le
dispositif qui suit

‘“ MAINTIENTla dite intervention, et ordonne au seques-
‘tre intérimaire et syndic autorisé de cesser et de suspendre
“ immédiatement la prise de possession des biens qui ont ainsi
LE

ke

-
«

- -

‘

“

été cédés et transportés aux dites intervenantes et à leur re-
mettre la possession des dits biens; déclare que les dites inter-
venantes ne peuvent pas être dépossédées des dits biens qui
leur ont été ainsi transportés par les dits actes de fiducie tant
et aussi longtemps que les sommes garanties par les dits biens
n’auront pas été payées aux dites intervenantes, pour le béné-
fice des porteurs de débentures; le tout avec dépens contre

“le séquestre intérimaire et syndic autorisé”,
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L’ ISLET

—Mme Parent, de Lauzon, ainsi
que son frère M. Gaspard Bernier,
sont venus en auto et étaient les hôtes
de M. et Mme Joseph Bernier.
—Mme Charles Bernier, de Qué-
c, qui les accompagnait, a fait visi-

te à M. et Mme Léopold Lamarre.
—Mme Fernand f'afard, est ac-

tuellement à Ottawa, et sera do re-
tour à la fia de juin.
—Mme Viel, de Rivière du Loup,

était de passage à L'Islet, mardi le 19
en visite chez M. Joseph Lemieux,
ainsi que chez Mme Onésime Giasson.

=M. et Mme Navoléon Lavoie,
aii que leurs fils Paul-Henri, sont
arrivés à leur villa pour passer les
mois d’été.
—M. Verreault, de Chicoutimi,

est venu assister à la distribution des
prix au Couvent de L’Islet, où sa fil-
ette était pensionnaire.

Mme Onésime Chalifour, Miles
Blanche et Marie-Louise, MM. Geor-
ges et Edouard Chalifour, étaient
dimanche dernier, les hôtes de Mme
Cléophas Cloutier.
—M. et Mme Ménard, de Nashua,

ainsi que leurs enfants étaient de pas-
sage à L'Islet, vendiedi dernier, chez
les Dlles Chamard. Ils ont fait le
trajet en auto et ont visité Plessisville,
Grand’Mère, Montréal et Sainte-
Anne de Beaupré.
—M.et Mme Lemieux, de Québec,

avec leurs enfants Thérèse, Jean-
Louis ct Raymond, ont passé le di-
manche 24 juin chez M. Wilfrid Ca-
ron, explorateur.
—-Mardi, le 19 juin, au collège et

jeudi le 21 au Couvent, avaient lieu
à distribution des prix aux élèves de
tes deux instituts. Les parents et
amis de l'éducation ,se sont rendus
nombreux pour prendre part aux jo-
lies démonstrations qui ont donné lieu
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DANS NOS PAROISSES
ces séances de fin d’année. Outre les
rix donnés par la Commission Sco-
aire, de généreux donateurs ont pré-
senté plusieurs volumes en prix, ainsi
que des pièces d’or.

Honneur au Mérite

—Mile Marie-Ange Moreau fille
de M. Georges Moreau a obtenu avec
ande distinction, à l’Académie de
usique de Québec, son diplôme de:

musique, classe supérieure. Cette
demoiselle est élève du Couvent du
Bon-Pasteur de L'Islet.
Nos félicitations.

SAINT-DAMASE
—M. le Curé a annoncé, dimanche,

que la retraite ouvrira le premier
juillet. Que tous viennent, dimanche
prochain, à la grand'messe. Cette re-
traite sera prêchée par les Révérends
Pères Rédemptoristes et sera suivie
des Quarantes-Heures.

—MM. Zéphirin, Amédée et Thi-
mothée Bélanger sont allés, dimanche
dernier visiter leur mère qui a été
blessée sérieusement à Saint-Jean
Port-Joli, la semaine dernière. Ils
étaient accompagnés de M. Elie
Jacques.
—M. et Mme Jos. Ouellette, de

Tourville, étaient, samedi dernier,
les hôtes de M. et Mme Eloi Pelletier.
—M. et Mme Michaud, de Elgin

Road, étaient dimanche dernier, les
invités de M. et Mme Marcel Gama-
che.
—Dimanche dernier, M. et Mme

J.-A. Fournier ont servi un “succulent
repas”, à leurs hôtes, qui étatent MM.
et Mmes Félix Bélanger, Joseph Bé-
langer, de Saint-Aubert, M. et Mme
Amédée Fournier, de Monk, M. Thi-
mothée Bélanger et M. Elie Jacques,
de Montmagny.

Dans une chambre de

-|'étaient à Saînt-Honoré, dimanche: et

La Saint-Jean-Baptiste, cette gran-
de fête patriotique et nutiqnale, pas-
se presque inappergue dans notre tran-
quille paroisse. A peine voit-on un
pavillon ou deux flotter au vent, ponr
nous rappeler que dans les grands
centres c'est jour de liesse et de repos.
Là, après avoir prié ce grand patron,
chacun se presse sur le parcours de la
procession pour voir défiler les chars
allégoriques et les acclamer aux sons
des fanfares. Puis cette foule se divertit
le reste du jour tout en retrempant
son courage pour reprendre le lende-
main la lutte pour la vie quotidienne
avec une nouvelle énergie.

Puisse Saint-Jean-Baptiste inspirer
à tous les canadiens l’amour du sol.

—MARIAGES.—Le 19, M. Joseph
Hérald Noel, de Saint-François, con-
duisait à l'autel Mlle Marie-Hélène
Corriveau. M. Onésime Blais, servait
de témoins à son fils adoptif et Mlle
Corriveau était accompagnée de son
père, M. Léonard Corriveau.
—Le 26, M. Philippe Fiset, de Saint-

Pierre unissait sa destinée à celle de
Mle Marie-Louise Breton. MM. Oc-
tave Fiset et P. Breton servaient de
témoins à leurs enfants respectifs.
A ces nouveaux époux. nous sou-

haitons un bonheur sans mélange.

—NAISSANCE:—Le 24 a été bap-
tisée Marie-Thérése-Yvette, enfant de
M. et Mme Jules Cadrin. Parrain et
marraine, M. Jean Louis Harpe et
Mlle Julienne Harpe, oncle et tante
de l'enfant.
—Bienvenue à tous nos étudiants

et couventines qui sont revenus parmi
nous, chargés de lauriers, récompenses
de leurs labeurs. Qu’ils jouissent, ainsi
que nos dévouées institutrices, des
vacances bien méritées.
— M.l'abbé Alfred Roy,professeur

au Séminaire, est chez ses parents, M.
et Mme Arthur Roy.
—M.et Mme Eugène Letellier sont

de retour d’une promenade de Chi-
coutimi et Montréal. M. et Mme Le-
tellier se sont rendus von leur fille,
la Révérende Mère Marie Marguerite,
religieuse du Bon-Pasteur, Jon-
quières.
—Mlle Marguerite Roy, du Cap

Saint-Ignace, est en promenade chez
Mme veuve Lamarre, ainsi que Milles
Gabrielle et Antonia Lamarre, du
couvent de Saint-Michel, en vacances.
—Mme veuve Télesphore Catellier,

de Lévis, et Mme J. FE. Bolduc, de
Saint-Raphael, sont
leur sœur, Mme J. Fiset, gravement
malade.

SAINT-EPIPHANE

—Etaient de passage à Saint-Epi-
phane, dimanghe dernier, en prome-
nade chez NM. Frs Levesque, M. et
Mme Roméo Pérusse, de la Ranque
Provinciale. de Rivière du Loup.
—M. et Mme Frs Levesque et leurs

filles, Cécile, Gertrude ‘et Marguerite

ont visité les ruines de la conflagra-
tion.
—DMardi dernier & 7.30 heures, ont

eu lieu le service et la sépulture de
Mme Joseph Beaulieu, née Desbiens,
succombée des suites d'une inflam-
mation de poumons.
—M. et Mme Placide Levesque, de

Saint-Mathieu, étaient en visite chez
M. Frs Levesque, lundi et mardi.

et Mme J.-Bte Dumont,
ainsi que chez M. Ferdinand Bernier,
étaient en visite chez M. David Thé-
riault.
—M. et Mme Frs Tremblay, ainsi

que M. et Mme Emile Sirois, étaient
en visite chez M. Aimé Lebel, diman-
che dernier.

ILE-AUX-GRUES

Naissance.—M. et Mme Charles
Langlois, font part a leurs parents et
amis de la naissance d’une fille, qui
a ecu au baptême le nom de Marie.
Parrain et marraine, M. et Mme
Alphonse Bernier.
—Le 14 ont eu lieutles funérailles

de M. Louis Fortin, décédé à l’âge
de 73 ans.
—La semaine dernière M. le curé

a fait le visite des écoles de la paroisse
accompagné de M. l'inspecteur L.-P.
Goulet et de M. Hector Lavoie, p: é-
sident de la Commission Scolaire.
—Collégiens et couventines sont de

retour dans leurs famil.es pour prendre
un repos bien mérité. À tous nous
souhaitons: ‘‘Bonnes vacances”.

—Mlles Jeanne et Simone Pain-
chaud sont de retour d'une promenade
à Montmagny et au Cap Saint-Ignace.
Elles sont revenues accompagnées de
leur cousine, Mlle Ghbrielle Méthot.

—Etaient de passage ici ces jours
derniers: M. et Mme À. Lavoie, leurs
enfants, Marie-Claire, Jacqueline et
Lucien: M. et Mme F. Lavoie, M.
Louis Lavoie, Mme Eudore Gagnon
et sa fillette, de Québec, Mme P.
Dancause, de Montréal.
—MM. Hector Lavoie et Joseph

Lachain2 sont allés à Québec, au com-
-mencement de la semaine.
— Mlle Lucie Painchaud, de Mont-

1éal, est chez son oncle, M. Fénélon
Painchaud. +
—M. et Mme Etienne Lavoie sont

vartis samedi, pour une promenade à
Québec.

1lle Blanche Guimont. de Qué-
bec, est venue visiter sa sceur, Mile
Irma Guimont.
—M. l'abbé Hercule Nicole, curé

de la Grosse-Ïle et M. l’abbé A. Blais,
vicaire à Montmagny. étaient de pas-
‘sage ici la semaine dernière, à l'occa-
sion des Quarante-Heures.

SAINT-RAPHAEL
Le 14, à l’âge de 79 ans, est décédée

Mme Delphine Guillemette, veuve de
de M. Antoine Gagnon.
—Dimanche nous avions le bonheur

d'avoir au milieu de nous, le Révd
Père Marion, dominicain. Ce bon Père
a donné une intéressante conférence
au sujet de la colonisation.
—M. H. Latulippe, accompagné de

son père, était en visite au presbytère,
ces jours derniers.
“—M. l'abbé J. Lacroix est venu
passer les vacances chez son père.
—M.l'abbé Cyrille Labrecque était

dans notre paroisse, la semaine der-
nière.
—M. et Mme Nérée Lacroix, de

Sherbrooke, étaient. dimanche der-

venues visiter RO

    nier, chez leur frèré, M. Michel La-

—M. et Mme Flz. Bernard, de
Sherbrooke. sont venus passer quel-
ques jours, au milieu de leurs parents
et amis.

—M. et Mme F. Paradis, ainsi que
Mme P. Paradis, étaient les hôtes de
M. G. Tanguay.
—Mmes F. Flymen et Jos. Latulippe

des Etats-Unis, sont arrivés, la se-
maine dernière, pour passer quelques
semaines Darmi nous.
—M. et Mme Ernest Labrecque,

de Québec, étaient en visite chez leur
mère, la semaine dernière
—M. Ab. Godbout a acquis la pro-

priété de MM. Rémillard & Freres,

—Jeudi dernier a eu lieu dans notre
paroisse une exposition sucrière. Gette
exposilion eut lieu dans la salle du
conseil de comté. Le public fut admis
à visiter les sucres et sirop très bien
installés. Après l’examen des produits,
un banquet fut servi chez M. David
Boulet. Dans l’après-midi, il y eut
une assemblée publique durantlaquelle
M. le curé Dumas, MM. F. Savoie,
C. Vaillancourt, L. Brown, L.
Gagnon et L. Dupuis adressèrent la
parole. La liste des prix fut donnée
immédiatement après. Les gens° se
retirèrent très satisfaits et en se pro-
mettant de faire beaucoup d'efforts
à l'avenir dans les sucreries plusieurs
se proposant d'exposer eux aussi à la
rochaine exposition et remerciant
1. W. Brown, agronome, de son zèle D

et dévouement en faveur des cultiva-
teurs.

SAINT-FRANCOIS

Miles Antoinette Frigault et Yvonne
Bouffard, de Québec, sont en notre
paroisse, chez leurs parents.
—Mlle Léontine Chabot, de Nashua

est venu: passer le temps des vacances,
chez ses parents.
—M. et Mme Joseph Delagrave et

Mlle C. Roy, sont allés dimanche, en
promenade à Saint-Paul, chez leurs
parents.
—Mme Stanislas Gagnon, de Saint-

Sauveur de Québec, après avoir passé
quelque temps dans notre paroisse
chez ses parents, est retournée à
Québec.
— M. le curé est allé la semaine

dernière, à Sainte-Anne de la Poca-
tière, visiter ses parents.
—Mme R. M. Louise Baron, et

Mlle Léonie Roy, de Montréal, étaient
en visite, samedi, chez M. Adélard

y.

—M. William Bouffard et sa famille
nous ont quittés pour les Etats-Unis.
—Mme veuve Pierre Fortin, du

Sault Montmorency, est en visite en |.
notre paroisse, pour quelque temps.

N.-D. DU ROSAIRE
Lundi dernier, ont eu Heu dans notre

paroisse,les funérailles de Mme Joseph
Casault. Elle est décédée vendredi
dernier, à l’Hôtel-Diey de Lévis après
une longue maladie soufferte avec unc
grande résignation. Elle vit venir la
mort avec calme et courage et mourul
munie de tous des secours de notre
religion. Son service fut chanté par M.
l'abbé Blais neveu dea défunte et des
messes basses aux ‘autels latéraux
furent dites par M.;le curé Boucher,
de Saint-Luphémie. et M. le curé
Poulin. Une toule degparents et d’amis
de toutes parts soni venus assister à
ses funérailles. Elle laisse pour pleurer
su perte un époux inconsolabie, des
frères et des sœurs. À M. Casault, ainsi
qu'à la famille éprouvée, vont nos
plus sincères condéléances.

—M.le curé Poulin est allé & Sainte-
Anné de la Pocatibre, assister au Con-
veatum de ses canfréres.
—Allez assister à la séance qui aura

lieu dans notre éouvent le ler juillet.
Personne ne le regrettera.

Séance Dramatique et Musicale
donnée au

Couvent des SS. de la Charité
de Saint-Louis

NOTRE-DAME DU ROSAIRE

le 2 juillet 1923 à 8 hrs

PROGRAMME

Piano.—Mille J. E. Rabichaud.
Gymnastique: groupe de garçons.—

J. Gagnon, J. Brulotte.
Chant ‘’A Saint Malo” piano.—Mile

J. Brulotte.
Monologue: ‘‘Ma première page”.—

Mile Rolande Gagnon.
Duo: Dress Parade March.—MIles G.

Robichaud, M. Roy.
Mautresse de maison (Comédie en

2 actes)
Marguerite l’ainée.—MIle Emma God-

bout.
Louise, la cadette.—Mlle Eva Callin.
Zoé, fille de chambre.—Mlle G. Mi-

gnault.
Catherine, cuisinière—Mlle A. Collin.
Marie, blanchisseuse.—Mlle B. Mer-

cier. .
Mme Beaudichon, concierge.—Mlle

Z. Audet.
Monologue: Mlle Tout à l’heure.—

Mile G. Robichaud.
Duo: En cheminant.—Mlle B. Bé-

langer.
aitresse de maison, 2e acte

Over the waves, Waltz.—M. Joseph
Brulotte.

La danse des Rubans‘‘petites filles”.—
M. G. Mignault. *

Monologue: Désillusion.—M. A. Collin
Piano: Il Trovatore.—M. E. Godbout.
Déclamation: Le grain de blé.—M. I.

Gagnon.
Wedding Reception—MM. M. Ga-

gnon, Roy.
Fin déjeuner (Comédie en 1 acte)

Clotilde.—Mlle E. Godbout.
Mme Després, belle-mère de Clotilde.
—Me Z. Audet.

Berthe, amie de Clotilde—Mlle G.
Mignault.

Euphémie, domestique.—Mille Alp.
ollin.

Piano: Rose leaves Valse brillante.—
Mile Marguerite Roy.

Dialogue: Le pétissier et le ramonneur.
—MM. T. Gagnon, J. Morin.

Piano: Little Boy Blue—Mlle G.
Robichaud.

Le petit prédicateur.—M. Rom. For-
tin.

Gribouillette ‘monologue comique'’.—
Mlle Audet.

Duo: Dashing stud.—MM. T. Ga-
gnon, M. Gagnon.

Chant:

Me

_, Tableau vivant
La Foi, l’Espérance et la Charité

Bonsoir et Merci!

—M. et Mme Jos. Mignault sont
allés à Québec, la semaine dernière.
+—M. Donat Godbout, Mme Ad.

Läprise, M. et Mme Jos. Mignault et
Mlle Germaine Mignault sont alfés
à Montmagny, la semaine dernière.
—M. et Mme Geo. Tanguay, MM.

Jos. Tanguay et Chs Mignault sont
allés à Québec. Ils ont fait le trajet en
auto.
+M. l’abbé Boucher, curé de Sainte-

Euphémie, était au Rosaire cette se-
maine pour le service de Mme Joseph
Casault.
.—Mme Anselme Aubé est revenue

d'une promenade de quelque temps
à Saint-Anselme.
—Mille Emilienne Paquet, de Vic-

toriaville. passe quelque temps en
visite chez sa tante, Mme J. E. Robi-
chaud. M. l’abbé Dussault, du Sémi-
naire de Nicolet, passe aussi quelque
temps chez sa sceur, Mme J.-E. Robi-
haud.
,—M. et Mlle Nicole, de Saint-Phi-

lémon, sont venus en visite, dimanche
dernier, dans les familles Nicole et
Aubé.
—Les Révérendes Sœurs Alexis de

Jésus, supérieure, et Béatrice, sont
allées à Québec conduire nos jeunes
files Mlles Hilda Beaulieu, Olivine
eschamps et Clara Collin qui doivent

dller passer leurs examens pour *‘Di-
plôme modèle”. Nous leur souhaitons
plein succès.

Saint-François
$
MARIAGES.
: Le 19 juin M. Gérald Noel fils adop-
if de M. Onésime Blais, unissait sa
estinée à celle de Mlie Hélène Cor-

fiveau, fille de M. Léonard Corriveau
de Saint-Valier.
“ —Le 25 juin avait lieu le mariage
de M. Auguste Gagnon avec Mme
Vve Alphonse Guimont.
— Le 26, en l'église paroissiale de

Sainte-Marguerite de Dorchester,
était bénite l’union nuptiale de M.
Paul Lecomte, fils de M. Phydime
Lecomte de Saint-François avec Mlle
Yvonne Laliberté, fille de M. Art.
Laliberté de Sainte-Marguerite.
— Le 27 a été bénit l’'hymen de M.

J. Art. Thiboutot M. D. de cette pa-
roisse fils de M. Octave Thiboutot
de Sainte-Anne de la Pocatière avec
Mlle Marie-Blanche Picher, fille de
feu M. Achille Picher, de Notre-Da-
me du Chemin, Québec.
Ces deux derniers couples feront leu

voyage de noces au Saguenay.
Jue Dieu comble tous et chacun

de ces nouveaux époux de bonheur et
“d’espérances. Que le joyeux souvenir
«de cette vie d’union commencée au
pied des autels embellise toute leur
Lmrière et leur inspire de vivre de
» le soite qu’ils soient un jour admis
-aux notes étérñeles.=.> :

—Dimancbe dernier, à la grand’-
messe, M. l’abbé S. Boulet, Préfet des
Études au collège de Sainte-Anne
officiait et M. l’abbé Chs. Bourque, du
même collège, a prononcé le sermon.
—Tous nos collégiens sont revenus.
—Lundi et mardi, M. le Curé a fait

l'examen des classes de la paroisse.
Un peu partout, ça sent les vacances.

Les parents se garderont bien d’ou-
blier toutefois que pour eux, pour le
devoir, pour la surveillance, qu’ils
doivent à leurs enfants: ‘ll n’y a pas
de vacances.”
Hs pourraient encore rappeler avec

profit à leurs enfants qu’“Îl n’y a pas
de vacances pour la Communion.
—La semaine dernière, M. Achille

Racine a eu la visite de sa sœur Mme
Polycarpe Rodrigue des Etats-Unis,
avec ses enfants, ainsi que celle de
M. et Mme Omer Racine et deux de
leurs fils, de Saint Magloire.
—M. Alexandre Bernier, ainsi que

Mlle Emma Racine, sont de retour
d’une promenade a Saint-Damien.

—Le 22 juin, Mme G. L. Dionne
et sa fille Mlle Bérengère Dionne,
d’Amqui, ont assisté à l’examen du
Couvent en venant chercher ses deux
autres fillettes Mlies Gilberte et Ra-
chel Dionne.

ST-PAUL DU BUTON
M. le Dr et Mme F. Gervais font

part à leurs parents et mais de la nais-
sance d’un enfant baptisé le 11 juin
Parrain M. Ouellet des Etats-Unis
grand'papa de l'enfant, Marraine
‘Mme F. Xavier Létourneau, amie de
la famille.
—Le 22 du courant, l'épouse de

M. Ernest Gaudreau, un garçon. Par-
rain M. Armand Gaudreau, Marraine
Mille Maria Fontaine, frère et cousine
de l’enfant. Porteuse Mme Adélard
Fontaine.
— M. et MmeJos. Létourneau (née

Alice Parent) une fille, baptisée le
23 du courant sousles noms de Ma-
rie-Marthe-Madeleine. Parrain, M.
Joseph Côté, Marraine Mlle Marie
Stella Prévost, tante de l'enfant.
Porteuse Mme Alfred Prévost, grands
mère de l’enfant.
Visiteurs.

M.'‘et Mme Georges Tanguay, de
Notre-Dame du, Rosaire, étaient di-
manche en visité chez des parents.
—M. et Mme Henri Gosselin et

leurs enfants de Pawtuckett, R. I,
sont les hôtes de M. Narcisse Poi-
rier et autres parents.
— M. et ‘Mme Zéphirin Langlois,

de Warren, ainsi que Mme Drolet
de Québec, sont en visite chez leur
mère Mme Vve Edmond Fournier.
—M. et Mme Frnest Tanguay et

leurs enfants ainsi que M. Fortunat
Gagné étaient de passage à Saint-
Damien dimanche dernier.
—Mlle Lesnie Roy est de retour

de Monti éal, chez son père M. Honoré
oy.
—M. Ludger Gagné est parti avec

sa famille pour aller demeurer à
Québec.
—M. Ernest Gosselin est parti avec

sa famille pour aller demeurer aux
Etats-Unis.
—M. Adélard Boulet, marchand,

Baby Grant de M. Xavier Gaudreau
Nos félicitations.
—M. et Mme Ed. C. Després et

leurs enfants étaient de passage à
Sainte Appolline, dimanche chez M.
Fabiana Mercier. Piano: La pluie des perles Valse bril- —MM. Wellestand Prévost et Al-

i venue dans sa famille.

a fait l'acquisition de l’automobile|-

Examens.—Notre Curé, M. l'ab-
bé Montreuil a fait les examens des
écoles au commencement de la semaine
A tous institutrice et élèves, nous

souhaitons Bonne et Heureuse va-
cances.
—Lundi après-midi eut lieu à la

salle publique la distribution des prix
aux élèves du couvent, qui fut suivie
d'une jolie séance musicale et drama-
tique. Les religieuses et les élèves
méritent des félicitations pour le sa-
voir faire qu’ils ont montrés dans la
préparation et l'exécution des mor-
veaux qui ont été très bien rendus.
Tout ceux qui assistaient à cette

séance sont revenus enchantés.

MATANE

Les élèves de l'Académie Commer-
ciale Préville, viennent de subir de
brillants examens. Les autorités re-
ligieuses, les parents et plusieurs amis,
ont aussi ce même jour assisté à la
distribution des prix de cette institu-
tion.

Il y avait quantité de volumes. mais
les prix les plusremarquable, étaient
une bourse de $50.00 gagnée par M.
Pierre Levasseur et celle de $25.00
par M. Rol. Proulx. 1l y avait aussi
plusieurs bourses inférieures.

L’ISLET STATION
Mlle Angéline Thibault est allée

passer le dimanche à Québec, chez
des parents et amis.

M. et Mme Edgar Morin sont
allés à Saint-Jean, la semaine dernié-
re, assister aux funérailles de Mme
A. Morin.
—armi ceux qui sont assister aux

fêtes de la Saint-Jean Baptiste à Mont
magny, dimanche dernier, nous re-
marquons MM. et Mmes Emile Des-
prés, Léon Laberge, M. Henri Laber-
ge, Miles Yvonne, Rose ot Germaine
Lamarre, M. Adélard Fongémy, Mlles
Léonie et Germaine Thibault, M. À
G. Mercier, MM. Xavier Caron, Ar-
sène Fongémy, Paul Gaudreau, Chas
Gagnon, Armand Thibault et Emile
Gagnon. M. et Mme Allaire.
—Mlle Gérardine Gagnon est par-

tie pour un voyage de quelques jours
à Saint-Pamphile.
—Mme Philias Gaudreau, de Lévir,

était de passage à l'Islet, ces jours
derniers.
—Mille Lutgarde Gaudreau est ai-

lée passer le dimanche à Lévis, chez
son père, M. Philias Gaudreau.

SAINT-CYRILLE

VISITEURS.
M. et Mme A. Bélanger, de North

Bay, sont en visite chez M. Zéphirin
St-Pierre.
—Mme Napoléon Bernier et Mile

Rita Bernier sont revenues d'une
promenade à Montréal. ;
_—Mlle Alexandrine Pelletier. de

"Montréal, est envisitd chez $a mMérê’
Mme Magloire Pelletier.
—M. et Mme Joseph Ménard et

leurs enfants, ainsi que Mlle Amanda
Ménard, de I'Anse à Gilles, étaient
chez des parents, dimanche.
—Mlle Phoelée Fortin, de Montréal

est dans sa famille pour quelque
temps.
—Mme Joseph Lord, de Privat,

Abittibu est pour quelque temps,
chez des parents et amis.

M. et Mme Irénée Lord, Mme
—Mlle Colombe Lord est partie en
M. Napoléon Allaire est allé a
—M. Napoléon Allaire est allé à

Québec, ces jours derniers.
M. l’abbé Létourneau, de Qué-

bec, est de passage au presbutère.
— Miles Alma Thibault, Gracia

Carlos et Loretta Kirouac sont allés
à Québec, cette semaine.
—M. Anthime et Antoine Fortin,

de Saint-Marcel, étaient chez des
amis, dimanche.

et Mme Luc Saint-Pierre,
de Saint-Benjamin, M. Edouard St-
Pierre, de Lévis et sa fillette Made-
leine sont chez M. Zéphirin St-Pierre,
pour quel ue temps.
—Mile Rose Gagnon après quel-

ques mois passés à Montréal, est re-

—Mme Vve André Caron, du Cap
Saint-Ignace est en visite chez des
parents.
—Mile Marie Mercier, de Saint-

Marcel. est l’invitée de sa sœur, Mme
Damase Lord.
—M. et Mme Damase Lord, M.

Alfred Mercier et Mlle Catherine Pa-
quet sont allés à Saint-Marcel, visiter
des parents.
—M. et Mme P. Boucher et Mlle

Cécile Boucher, de Saint-Eugène,
étaient chez M. Philippe Caron, di-
manche dernier.
—Mme Vve I’. Vachon était l'hôte

de sa fille, Mme Zéphirin Lord, la
semaine dernière.
—M. Joseph Tondreau, du Sault

Montmorency, est parmi nous.
—Mme Alfred Normand, de Saint-

Eugène, était dans notre paroisse,
mardi dernier.

EX

L’ANSE-A-GILLES
—DM. et Mme J. Nap. Ménard et

leurs fils, Lucien et Paul-Emile, de
Québec, M, et Mme Ernest Guimont,
du Cap Saint-Ignace étaient chez M.
Eustache Ménard, dimanche.
—Plusieurs citadins sont arrivés

pour passer la” belle saison parmi
nous. Ce sont: La famille da Mme
Vve Cyrille Kirouac, de Québec, la
famille de M. Alexandre Michon de
Montréal à leur “Villa”. Aussi Mme
Emile Richard et son petit garcon
et ses belles sceurs, Mlles Richard, de
Québec.
—M. Réné Fortin, de l'Islet. est

en vacance chez son oncle, M. Geor-
ges Giasson.
—M. Pierre Thibault, après une

séjour de quelques semaines chez M.
George Giasson, est retourné à L'Is-
et.

BEURRE ET FROMAGE
(Service spécial à l’Evénement)

Bt-Pascal, 28.--A la vente des produits
laitiers tenue ici, hier, il a 4té ven-
du 1368 boites de fromage au prix de
15 5-16 cents la livre à Emond &
Côté, de Québéc, et 280 boîtes de beur-

 

FRANCISCAINES
APPRECIATION
 

Le second numéro de lu revue ‘‘Les
Missions Franciscaines’' vient de pa-
raître.
Lo but de cette revue supérieure-

ment intéressante est de faire mieux
connaître les diverses. missions chez
les infldèles et surtout d'attirer l’at-
tention du publie sur les effurts et les
sacrifices que fait 1’Eghse du Canada
français pour prendre sa part de, tra-
vail dans cette vigne si grande du Sei:
gneur.
Le 2e numéro, comme le premier,

contient 48 pages de texte grand for-
mat et l’on y verra des détails inté-
rèssants sur la plupart des postes où
les missionnaires canadiens français
sont au travail. .
En tre autres articles il en est un

dont nous avons déjà signalé l’impor-
tance et l’opportunité, c’est celui qui
donne la statistique, aussi complète
que le permettent les documents, des
missionnaires canadiens à l’étranger.
En passant en revue les chiffres que

nous donne l'auteur on peut voir que
l’oeuvre des missions au Canada n’est
pas une ocuvre nouvelle ni une oeuvre
négligée.
Cependant, cette revye vient à son

heure puisqu’il semble que le Saint
Pere attache une importance toute
particulière à l’oeuvre de la propaga-
tion de la foi ct demande au monde
catholique de redoubler de prières et
d’efforts pour assurer au monde païen,
un nombre de plus en plus grand d’a-
pôtres.

D'autre part, les nouvelles qui nous
arrivent de ces régions éloignées nous
apprennent que la moisson est mûre.
c’est-à-dire que ces peuples soupirent
après la prédication évangélique el
qu'ils l’accueillent avec un réel plai-

- SIf.

T1 faut donc encourager ces publica-
tions qui nous apportent des rensci-
gnements toujours intéressants sur les
travaux da ces hommes et des ces
femmes qui sacrifient tout au bonheur
d'aller se dépenser pour faire connai-
tre et aimer la vraie foi.
La revue ‘ ‘Les Missions Franciscai-

nes’’, tout en attachant une grande
importance aux oeuvres accomplies
par lea fils de Saint-François, ne né-
gligent pas les autres familles reli-
gieuses qui font le même travail.
À parcourir la revue on verra que

des correspondants de toutes les mis-
sions et de toutes les communautés se
sont empressés de faire connaître leurs
oeuvres afin d’exciter dans le coeur
des lecteurs un plus grand amour pour
ces pauvres enfants que la grâce de
Die: va bientôt éclairer.

‘“Les Missions Franciscaines’’ ont
été accucdlies avee une grande bien-
veillance ét ‘eur directeur nous annon-
cé qu’ellesont déjà plus de 8,000
abonnés payés. ’
Ce succès si rapide est une recom-

mandation sans égale pour la publica-
tion et nous ne doutons pas qu’avec
les prochains numéros es nombre s’ac-
croîtra considérablement.
Ne paraissant d’abord que tous les

trois mois, elle paraîtru sans doute
prochainement tous les deux mois,
pour devenir mensuelle, si les ressour-
ces le permettent.
On s’abonne aux ‘‘Missions Fran-

ciscaines’’ au Casier Postal 619 Sorel,
P. Q., le prix d'abonenment est: Ca-
nada, 50 sous; Etats-Unis, 60 sous,
autres pays, 75 sous.

 

LETTRE DE SON EMINENCE AU

R. P. BONAVENTURE

Archevéchi de Québec.
le 25 février 1923.

Au R. P. Bonaventure, U. F. M,
Québec.

Mon révérend Père, e
Notre Saint-Père le Pape Pie XI

fait un pressant appel à l'univers ca-
tholique en faveur des missions chez
les infidèles. ‘‘Que tous, dit-il, vien-
‘‘ nent au secours des âmes que le
“* Christ a rachetées et qui continuent
‘‘ à se perdre dans l’erreur ot dansla
‘“ barbarie’’. C’est pour répondre à ce
vif désir du Souverain Pontife que
vous travaillez à assurer le développe-
mont et le succès des vuuvres de mis-
sions. C’est ce noble but que vous
désirez atteindre en publiant votre
revue trimestrielle Les Missions Fran-
ciscaines. Le récit que vous y ferez
des travaux de vos zélés et fervents
missionnaires intéressera vivement nos
familles si chrétiennes, les induira à
prier pour la conversion des infidèles,
et contribuera à semer dans le coeur
de nos enfants do précieux germes du
vocations apostoliques.
Je bénis de tout cocur votre belle

revue et souhaite qu’elle pénètre dans
tous nos foyers.

+ L-N. Card. BEGIN,
arch. de Québec.

| LE CLÈEGE STE-
| ANNE A L'HONNEUR |

} 

Les anciens élèves du Collège
de Ste-Anne-de-la-Pocatière sont
fiers des succès de leurs jeunes
confrères. Deux sujets de cette |
maison, en cffet, sont arrivés pre-
miers, aux examens, en Philoso-
phie et en Rhétorique respective-
ment, aux examens du baccalau-
réat de tous les collèges affiliés |
à l’Université Laval. Ce sont MM.
Robert Rousseau ct Alphonse Pel-
letier. M. Rousseau, avec un total
de 78.4 points, cst en tête des
finissants de nos institutions clas- |
siques. M. Pelllotier, avec 85.5 :
points, est le lauréat du concours |
des lettres. Ste-Anne compte do
plus de 22 bacheliers en Rhétori-
que, sur 33 candidats; 11 lauréats
et 13 bacheliers és-lettregg”sur 50
candidats en Physique/ 
 

 

    nant | ecrit M.
J. Mo . , if. “Je
souffrais de ce qui sefphlaif gre l’ap-
pendicite, mais par mplpi fie ce re-
mède, je fus capabl@fd'évit&f une opé-
ration.” Ce rgmèdf gerbeux de con-
fiance, pris I s. protége contre
bien des maux dangereux. On ne peut
l'obtenir chez les pharmaciens. Écri-
vez: Dr Peter Farhney & Sons Co..
2501 Washington Bvld., Chicago III.

Livrés exempts de droits au Canada.
Geer
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Ceux qui partent en vacances -
ront bien de jeter dans leur sagffche
ia livraison de juin de l'Actio
çaise. Le mot d'ordre fourng
jet de méditation fort o
le patriotisme. Si nous t
crise du patgioti

ù faut-il cher-
icle de tête est

ère Ceslas Forest,
re: Lo catholicisme

et la cultur& pjfllosophique et scienti-
fique.—On 1 de José Marsile, Je
fort jolies strophes, qui annoncent un
vrai poète. M. !’ahbé F. Charbonnier
apprécie avec un art et un doigté par-
faits les Erables en fleurs de l’abbé
Camille Roy. Le chanoiue Emile Char-
tier nous donne en quelques pages bien
ramassées son sentiment sur la Tragé-
die d’un peuple d'Emile Lauvrière.
Emile Bruchési fait la chronique de lu
fête de Dollard. L'abbé Georges Rn-
bitaille nous rappelle, avec l’émotion
d'un Joliettain. la fête du fondateur
de sa ville. La Rédactiou continue son
A travers la viecourante et__ mène
comme au plus béau temps de Pierre
Homiier, sa lutte des détails. Puis, on
nous signale trois brochures remarqua-
bles qui viennent de paraître. Et ce
sont aussi les bas de page toujours
remplis de choses, et c’est enfin la vie
de 1’Action francaise dec Nicolas Tillz-
mont.

Langlais sans
POUR LES FRAN

 

  
  
 

principes les plus sigfples pour l’inz-
truction par soi-mégfle. Cette méthoda
est cunnfe c la meilleure pour
apprendfe l'anglfis sans maître qui a
jamais gté ée. Elle explique sim
plumenf les gffférents tons, les lettres,
donne vocabulaire suffisant, oc-
donne mots les plus communément
employés, simplifie la grammaire, et
donne un assez grand nombre d’exer-
cices en expressions faciles, compre-
nant la plupart de celles nécessaires
dans la conversation ordinaire. La
prononciation de tous les mots anglais
est rendue en français. Ce livre eat
complet.

Prix: 65c, expédié franco à n'importa
quelle adresse, sur réception du prix
Département ‘“L'”, Le Pe
magny.
     

  
    

 

PAvenue des
avec bâtis
A vendr bon marché et a

conditions faciles. Excellente oc-
casion d’affaires.

S’adresser à
RAOUL THIBAULT ou à
JOS. C. HEBERT, Notaire,

n.-0. MONTMAGNY, P.Q.  
 

+

  
189, RUE ST-JACQUES,

Tél. Main 431 re à raison de 30 cents la livre, aussi
à Emond & Côté. 

52, 147

ublique—Dommages Matériels
aCe” émet une police d’assu

utomobile, (clduse collision)
ainsi que des dommages-intéréts causés par elle 2 la propriété
d'autrui, y compris, dans chaque cas, les frais des procès, ”
Pour plus amples renseignements s’adressser à “La Prévoyance”,

189 sue St-Jacques, Montréal. TélMain 1626 et 1627 7% {
J. C. GAGNÉ, Directeur-Gérant, =
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de ble cigfntellement
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MONTREAL
0-4311-4312.4313

J.-C. GAGNE, Directeur-Gérant.
J.-C. HEBERT, N.P., Agent,

Montmagny, P. Q.
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L’excursion des
Abitibi

:9 JUIN 1923

colons au
un beau résultat

Le gouvernement de la province de
Québec et le chemin de fer national,
qui avaient organisé de concert la pre-
mière excursion de prêtres et cultiva-
teurs dans l’Abitibi, sont fiers avec
raison du grand succès qu’ils ont rem-
porté. Le but que se proposaient les
organisateurs de l’excursion : faire
mieux connaître l’Abitibi et y attirer
de nouveaux colons a été largement
atteint.
Sur 123 cultivateurs qui ont fait le

voyage dans l’Abitibi,*22 seulement
sont revenus. Les autres ont profité de
J’extension du temps qui leur a été ac-
cordé par le chemin de fer national
pour rester là-bas et se choisir des
lots. Parmi les 22 de retour il y en a
18 qui iront encore en Abitibi dans le
cours de l’été pour acheter des terres.
Sans optimisme, on évalue à cinquan-
te environ le nombre des excursion-
nistes qui vont s’établir dans le nou-
veau Québec d’ici à un an.

Partis de Québec il y a cing jours
à bord du Transcontinental, les ex-
cursionnistes se sont rendus tout

 

droit à La Reine, à l’extrémité de
l’Abitibi, puis ils sont revenus sur
leurs pas en s’arrétant à tous les
principaux villages. Sur leur passage
les populations assembléees aux gares,
leur firent des ovations.—‘‘Amenez-
nous des colons’, criait-on, ‘‘nous en
aurons bien soin et ils ne regretteront
pas d’être venus nous rejoindre”.
‘‘L’optimisme de ces braves était
communicatif’’, déclara à son tour
l’un des prêtres excursionnistes.

Dans chaque village les excursion-
nistes furent les hotes du curé et des
autorités maunicipales qui non seule-
ment leur offrirent la plus généreuse |*
hospitalité mais leur fournirent aussi
les moyens de visiter une dizaine de
milles du pays de chaque côté de la
voie ferrée.

La seconde excursion de colons dans
l'Abitibi aura lieu le 18 juillet pro-
chain. L’hon. M. Perrault, ministre de
la colonisation sera du voyage. Cette
excursionuçoïncidera avec la bénédic-
tion de la nouvelle église d’Amos.

 
 

Un citoyen de Robertson
attaqué par des brigands

M. Yvan Sirois, de Robertson, a été assailli par des bandits samedi
soir dermier dans le bois de Sintigan, autrefois appelé la Forêt-Noire.
Il était neuf heures du soir.
mobile avec sa famille.

M. Sirois s’en retournait chez lui en auto-

Tout à coup, quatre ou cinq individus sortirent du bois, masqués.
Ils braquèrent leurs revolvers sur 1°
d'arrêter.

automobile et crièrent au propriétaire

Mais celui-ci, loin de se rendre À la demande péremptoire des ban-
dits, poussa son accélérateur au fond et les dépassa à 45 milles à l’heure.

Ceux-ci firent immédiatement feu à trois ou quatre reprises.
des balles alla se loger dans le rése
L'essenco sc mit à couler.

L’une
rvoir à gazoline de l’auto, le perçant.

Une autre creva un pneu d’arridre, tandis
qu’une troisième traversait le ‘‘top’’ de côté ct faisait un trou dans
le chapeau de M. Sirois.

Comme le réservoir n'avait pas été percé complètement en bas, le
conducteur de l'auto cut assez d'essence pour se rendre au village de
Scott, qui se trouve à une dizaine

M. Sirois coucha à cet endroit
ville. En passant à Ste-Marie, il
qui il raconta la chose.

Le bois de Sintigan fut autre

de milles plus loin.
et repartit le lendemain pour Beauce-
arréta chez le constable Dulac à

Les recherches doivent incessamment commencer.
fois lugubrement renommé pour ses

bandits. On l'appelait la Forêt-Noire ou le Bois de St-Brigand, puis enfin
de Sintigan.

 
 

À Brooklyn, deux chars
élevés culbutent dans la ru

 

New-York, 26.—Deux tramways
construits en bois ont quitté une voie
élevée de Brooklyn, hier, et sont al-

s’abîmer au centre de l’une des
rsections les plus affairées de la

s deux chars, qui étaient remplis
emmes, d’onfants et de quelques

_ mes, sautèrent hors de la voie, bri-
sèrent les garde-fou et allèrent s’écra-
ser sur le sol, jetant la terreur parmi
des centaines de passants. Sept per-
scnnes furent tuées et 83 blessées.
Les wagons entraînèrent dans leur

chute plusieurs fils de haute tension.
Des flammes bleues s’échappaient des
débris et forçaient les piétons à recu-
ler. Le conducteur d'un’ camion de
livraison dont le radiateur avait été
pris sous les débris, se dressa sur son
siège, blême et tremblunt de tous ses
membres. Puis, éclatant en sanglots,
il s’éloigna d’un nas chancelant. Deux
femmes, dont la figure saignait, sur-
girent des débris et le suivirent. Quel-
ques minutes après, quolques machi-
nes de la brigade du feu arrivaient
sur la scène ct la police se fraya un
chemin à travers un cordon composé
de centaines de spectateurs.

Plusieurs ambulances furent bien-
tôt sur les lieux. Pendant ce temps,
les pompiers essayaient d’éteindre les
flammes. Mais leur travail était entra-
vé par la crainte de blesser des fem-

 

.

mes qui gémissaient ot lcs suppliaient
de les sortir des débris.

Les pompiers, les policiers et les em-
ployés du chemin de fer, maniant les
haches avec fièvre, ramenaient les vic-
times une à une.

Il fallut deux heures de travail pour
dégager toutes les personnes empri-
sonnées sous la masse des débris.
M. Edward Parcell, garde-moteur du

train, qui s’est tiré de l’aventure, a
été arrêté et accusé d’homicide, après
avoir été questionné pendant plus d’u-
ne heure par les inspecteurs de la po-
lice.
Pendant que des centaines d’emplo-

yés et des chars d’urgence enlevaient
les débris, lesquels occupaient . cin-
quanto verges carré:s, le maire Hy-
len, l’attorney de district Dodd, Geor-
ge Dahl, président du bureau de di-
rection de la Brooklyn Manhattan
Transit Company, propriétaire du
train, aidés de la police, instituaient
une enquête sur la cause de l’accident.
Le maire et l’atgorney de district,

après avoir inspecté les dormants sur
25 verges, annoncèrent que suivant
eux les pertes de vies avaient été
causées par une construction défectu-
euse.

—‘‘Je suis convaineu’’, a dit le mai-
re “que l’accident a été causé par
un ‘‘truck’’ qui a quitté les rails
et a passé à travers les rails de pro-

i
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tection. Si ces derniers avaient été en
bon état, l’accident aurait été évité,
car les chars n’auraient pas déboulé
sur le sol”?
Les rails protecteurs actuels ont 30

ans d’existence ct les chars étaient
vieux de trente à quarante ans.

Parcell a affirmé que l’aiguille pla-
cée à l’endroit où le train a quitté la
voie était ‘‘au vert’ Cependant,
après l’accident, cette même aiguille
était ‘‘au rouge’.

L'accident s’est produit vers deux
heures. Les passants qui furent té-
moins de l’accident ont raconté qu’ils
virent tout à coup les deux chars se
tenir en équilibre sur le bord de la
voie élevée puis tomber dans fa ruc.
Un homme qui passait dans une auto-
mobile a été tué sous la masse.

NOUVEAU PAQUEBOT

(Par T. S. F. à l’Evénement) |
Paris, 26.— La compagnie de navi-

gation allemande ‘‘North Deutscher ;
Loyd’’ de Bréme, a lancé un nouveau |
paquebot de 13,000 tonneaux. i
Ces derniers quatre ans, cette méme |

compagnie a construit 34 navires. Qua-
torze autres bâtiments, y compris un
de 32,000 tonnes, sont maintenant en
construction et seront lancés dans
quelques mois.

Ainsi le tonnage des bateaux pour
cette compagnieatteindra au tiers du ‘
tonnage d’avant-guerre. i

0

LA LOI PERMET
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   a prohibition existe dans
a le droit

 

  

 

  

ment à son addesse ,so ar express
ou par frd. |
En voud adres à aucun des épi-:

ciers licerpidy, à Québec, vous rece: |

vrez des f§rmhples de commandes avec

listes de px des CELEBRES BIERES :

et PORTER BOSWELL, ct ils s’occu-

peront de remplir promptement toutes

commandes.

QUELQUES LICENCIES : A. Drouin,

12, Marché Champlain ; Ls Mercier &

Cie, 117 rue St-Paul ; P. L. Turgeon,

Enrg., 15 Marché Champlain; Fre

Bourret, 145 rue St-Paul ; J.-P. Guy,

152, rue St-Paul; J.-A. Beaudet, 20

Marché Champlain, LA BRASSERIE

BOSWELL, La plus ancienne Brasse-

rie au Canada, Fondés en 1668. 
 

 

  

 

  

 

  
  

13, ave Sprague, Central Falls,
R.L

Je recommande les Pilules
Rouges comme étant un re-
mede sans égal pour les fem-

Des maternités fré-
quentes m’avaient grande-
ment épuisée et j'avais à
souffrir de troubles internes.
Non seulement il m’était
impossible de faire mon ou-

mes.

hais de plus j'avais
peineff marcher et je ne pou-

is ghonter un escalier sans
obligée de m’asseoir

nui je ne suis plus la mé-
ne ; les forces me sont reve-
nues et je ne souffre aucu-
nement; j'ai bonne santé.
Mme Salomé ‘Thibault, 13,
ave Sprague, Central Falls,
R.TI. ’
Pendant un an j'ai souffert

de faiblesse si grande qu’en
me levant le matin j'avais
des éblouissements et que
souvent je perdais connais-
sance. Je souffrais tant de
maux de tête et de reins que
je ne savais ce que j'allais
devenir. Je suis allée con-
sulter le médecin de la Com-
pagnie Chimique Franco-
Américaine; j'ai suivi -ses
conseils; j'ai pris plusieurs
boîtes de Pilules Rouges et
je suis bientôt devenue plus
forte et en bonne santé.
Mme A. Miller, 254,
Iberville, Montré 

PALES et FAIBLES

 

Les mères de famille font
prendre les Pilules Rouges à
leurs fillettes pour leur as-
surer une bonne formation.
Les femmes qui souffrent

de maladies internes, d’ané-
mie, trouvent leur guérison
dans l’emploi des Pilules
Rouges. Au retour de l’âge,
elles doivent recourir aux
Pilules Rouges pour aider le
sang à se bien placer et pour
éviter les maladies les plus
dangereuses,
CONSULTATIONS

GRATUITES.—Les méde-
cins de la Compagnie Chi-
mique Franco-Américaine
donnent des consultations
gratuites à toutes les femmes
qui viennent les voir ou qui
leur écrivent.

Les Pilules Rouges se vendent 50
centins la boîte. Tous les pharmaciens
et les marchands de remèdes les ont.

Cependant, si quelqu'un ne pouvait les

trouver dans sa localité, nousles lui en-    sur réception du prix. COM.  

\
J

LE PEUPLE DE MONTMAGNY

Vingt grands restaurateurs d’une
grande ville des Etats-Unis affirment
ue la consommation du lait a‘ doublé
epuis que la prohibition a. été appli-

quée et ce témoignage ust confirmé
par d’autres hoteliers et restaurateurs
des centres canadiens. Beaucoup
d'homme d'affaires qui, * autrefois
prenaient un anéritif avant le repas.
un verre de bière ou de vin pendant
le repas et un verre de liqueur après,
s'en tiennent maintenant à un verre
de lait. De même beaucoup d'insti-
tutrices disent qu’un grand nombre
d'élèves qui autrefois se contentaient

: d'une visite au robinet après le lunch
apportent maintenant avec eux à l’é-
cole de petites bouteilles de lait. Nous

| devons sans doute unc_ bonne partie
i de ce dernier résultat À la campagne
laitière qui a été instituée dans les
écoles et conduite par la division fé-
dérale de l'industrie laitière et de

 

 

|a consommationdu Lait
la réfrigération, sous la direction im-
médiate de Mademoiselle Helen G
Campbell, qui a donné beaucoup de
temps à cette campagne , l'hiver der-
nier, dans la province de Québec.
Deux villes importantes ont été visi-
tées et des conférences données en
français et en anglais aux enfants le
matin et aux grandes personnes l’a-
près-midi. A Shawinigan Falls il y
avait toujours 500 enfants et 350
femmes, ; à Grand-Mère l’assistance
était aussi considérable. A Shawini-
gan le conseil a offert des prix pour
les meilleurs essais et les meilleures
affiches traitant du sujet. Ajoutons
que ces conférences sont données par
Mademoiselle Helen G. Campbell
sur invitation adressée au commis-
saire de l’industrie laitière, Ottawa.

Publié par le Directeur de la Pu-
blicité, Ministère fédéral de l’Agri-
culture, Ottawa, 7 juig 1923. 
 
 

:  DRAME À MONETA
South Porcupine, Ont.,, 26. — Une

tragédie domestique qui a provoqué
une mortalitée s’est produite hier, à
Moneta, près de Timmins, lorsque Ro-
gario Marson, un Italien, a tenté de
tuer son épouse ét sa belle-fille. âgée
de dix ans, en faisant sauter sa de-
meure à la dynamite.
N'ayant pas réussi à accomplir son

erime, il se flamba la tête et mourut
sur le coup.
Marson et son épouse s’étaïent ma-

riés chacun deux fois. Il avait quatre
enfants et sa femme deux. À la suite
de prétendus mauvais traitements, les
deux époux se séparèrent. Marson vi-
vait & Timmins et sa femme & Mone-
ta. Hier matin, à bonne heure, Mar-
son s’apporcha de la demeure de sa
femme et lança plusieurs bâtors de
dynamite dans les fenêtres, après quoi
il se donna la mort.

Les Plagey/du Maine

 

vient de publier un très joli livret in-
intitulé “Vacances sur la Page” On
y trouve un guide d'hôtels, une carte,
etc. Une copié de ce livret sera remi-
se gratuitement sur demande à n’im-

de Fer National ou a S. J. Nestor,
Agent des Voyageurs de la Ville, 10
rue Ste-Anne, Québec. porte lequel des Agents du Chemin |-
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L'APICULTURE PRATIQUE
   

    

  

  

  

Le Ministère de
Province de Qué
une brochure d

Agriculture de la
vient de publier
plus estimables.

ratique par M. Uv-
, chef du service de
e l’industrie sucrière

e, grâce au zèle de M.
et de ses auxiiiaires du

département de l’aviculture de la Pro-
vince, a pris depuis quelques années
une extension extraordinaire dans no-
tre province; mais dans combieu de
paroisses n’est-elle pas encore ignorée
ou peu connue? Gréice & ce travail, les
novices dansl’art de l’apiculture trou-
veront des notions suffisantes pour
réussir dans cette industrie qui pour-
rait, si elle était plus répandue, faire
la richesse de notre province. On peut
se procurer gratuitement au Ministèro
de l’agriculture de la Province de
Québec l’Apiculteur Pratique. Deman-
dez le Bulletin No 62. °  

  

   
   

  

 

 

Voyage Transcontinental |
Dans un paysfimmense comme le

nôtre, le confog des passagers doit
être pris en gbnsidération lorsqu’il
s’agit d'un vdfyage franscontinertal.
La distance Montréal à Vancou-
ver pat | emin de Fer National
est de railles—un voyage d’un
peu pluXde fuatre jo onstamment
sur le trW&#—Dans pditions de
transport moderne ge a bord
du ‘Continental itéé ’ peut être
envisagé avec pla Rien n’a été
blié pour y rendre ie confortable:
les wagorks-lits défnes sont ame-
nagés de c bines qui vous as-
surent §es Nuits p s de repos. les
wagons-§bser ire sont abondam-

e revues populaires
ivigs choisis, les wagons-1éfec-

toiie fourrkssent un service & nul au-
tre pareil. “le Continental Limitée”
art de Montréal à 10.00 p.m. tous
es jours, d'Ottawa à 1.20 a.m., en
route pour North Bay, Cochrane,
Winnipeg, Saskatoon, Edmonton rt
Vancouver. De Quebec le raccorde-
ment se fait soir a Montréal par “Le
Montréal” portant de la gare de Pa-
lais à 1.20 p.m. tous les jours excepté
le dimanche et arrivant à Montréa
à 6.05 p.m. (le dim. départ de Québec
à 4.45 p.m., arr. à Montréal à 9.30 p.m.
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| En boîtes métälliques

d'une41b.-

C’est dira que cette :
la plume d’un expert |

 ou à Cochrane par le Trancontinen-
tal laissant la gare du Palais à 6.15

«p.m. lundi, mercredi et vendredi. À

=

aquets

i ncebm.
—_

Winnipeg leraecordement se fait pour
Yous les centres importants de l’Ouest
du Canada. :
Pour plus amples renseignements

réservations et pamphlets illustrés,
décrivant la route suivie par ce train
splendide, veuillez vous adresser à
'S. J. Nestor, agent de la ville, 10 1ye
Ste-Anne, Québec, ou a n'imp
lequel des Agents du Chemer de
National.

  
  

  

    

quel les
été faites,

-chars, re
etc, gic.
Ce Khar na que quelque mois de

service. Conditions de ventes des plus
faciles, S'adrésser a Albert Gagné,
avocat, Montmagny. 8-3fs.

 

     

   Vier 3.15 p.m.)
-n1.-Quatidi
‘ind

—- (De Montréal
1.30 p.m.) et- (de

Viger 155 p.m.)
2.00 p.m¥-Quotidfen - (De Montréal

Eure Windsffr 9.00 a.m.)
exc.-(De Montréal
.45 a.m.)
seul.-(De Montréal

Vigef 2.30 p.m.)
i exc.—(De Montréal

Gare Viger 5.00 p.m.)
L'heure normale de l’est (l’heure

solaire) régit le mouvement. de tous
les trains. Pour convertir au système
de l’heure d'été, ajouter une heure.
Renseignements supplémentaires sur

demande aux bureaux des billets: 30
rue St-Jean, tél. 93; Château Fron-
tenac, tél. 1840; Gare du Palais, tél.
663.

C. A. LANGEVIN,

  

   

   

 

    

 

       

 

 

 

      

 

 

 

  

    
   

 

    

 

  

 

  
   

  

 

 

 

 

 

  
s accessoires pour Photo-
‘‘Apsco’’.graph}

S’occupe de pratique générale
de la médecine.

Spécialité :
dents sans aucun mal.

Extraction des

Prix $0.50 la dent, en dimi-
nuant sur dentiers, garantis.   

 

    
 

 

 

 

  

  
  
  
  

   

fiés à son département d’épargne sont contrôlés par un comité de '
censeurs. Ces. messieurs examinent mensuellement les placements
faits, en rapport avec ses dépôts, assurant ainsi aux déposants la
la plus grande protection possible.

3.—Pour la commodité de tous, des dépôts de toutes sommes,
depuis $1,00 un dollar sont acceptés au département d'épargne. i

Vous pouvez faire payer à cette Banque les mandats postaux,
mandats d'Express de même que tous chèques quelle que soit la
Banque sur laquelle ils sont tirés, les bons de la Victoire, les dében-
tures, et les coupons de toutes sortes à leurs échéances.

Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir un compte
conjoint ement.

Nous solligitons respectueusement votre encouragement et
votre patronage.

Succursale à Montmagny.

J.-ALBERT CORRIVEAU, Gérant.
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et tgus_ IR) points
Angl e via les
Cand&éns Nationa

entre Charny e
s Dortoirs directs
ew-York et Boston

Wagons-Pullman ou Wagons-Par-
loir et Wagons-Restaurants

sur tous les trains.

Demandez votre billet via le
‘Quebec Central”.

F. O'CONNELL,
Agent des Passagers,

Ville et District,
Québec. Agent du Trafc-Voyageurs

Représentant toutes les lignes de
navigation océanique.

C. D. WADSWORTH,
Agent Générale des Passagers,

; Sherbrooke, Qu

#3. ÿ
   Heure  

2.56 a. m.

7.21 a. m.

12.33 p.m.

stÔusles jours, di
manche excepté............

1 Express Maritime, tous
les jours...

31 Local, tous les jours, di- |

   
  
   

   

   
  

  

 

manche excepté.............. 5.88 p. m. |

TRI
pourles douleurs etcontus

MI
Convois allant à l’Est

4 Océan Limitée, tous les
ions

  = La première chosefairelorsque vous vousOUIS.......…......uecrsrconcscrouces 1.14 a. m. fai ; faire”; aites mal c'est d'appliquer du célèbre
32 Local tousles jours........ 10.15 a. m. Liniment Minard. ll est antiseptique,
36 Market, tous les jours, calmantcuratif et soulage Immédiatement.

excepté les samedi et L'éditeur d'une des meilleures. revues
& h 5.08 agricoles des provinces maritimes, au cours
imanche.. ....... reese> Jo p.m. d’unelettre qu'il nous adressait, dit:

30 Market, samedi: seule- “Je dois dire que je ne connais pas de
ment... p. m. prapéree a maintenufareputation

~ Hr Uis silo empsquelaiaitle

2 Express Maritime, tous MINARD. Tla étéleremede certain dant
les jours...fe 6.01 p. m. notre famille auss! loin que vont mes

29 Local, dimanchs eetle- souvenirs et fl a survécu à la concurrence
ment 8.58 p.m.’ d'une douzaine de pseudos-imitations.
ets ->3 pm. MINARD LINIMENT CO. LIMITES

| Yarmouth, N.E. F5
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il faut avoir qu J@n thé dans la théière. Les thés in- \ d
férieurs ne sauMéient donner des résultats satisfaisants. tr, €
Quand on considèrele coût minime d’une tasse de Thé , A
“King Cole ”—une simple fraction de sou—on en reste tout
surpris. Mais la chose s’explique grâce au nombre de tasses
quela richeinfusion du Thé “King Cole” fournit généreuse- 4
ment la livre. Voilà pourquoi le “King Cole” est lethé À €

vraiment bon marché. Qu’il À Z
s’agisse d’économie—de fH
qualité— ou des deux à la 8
fois, le Thé “King Cole” gq e
s’offre à votre préférence. Ss 3
““ Vous en aimerez 7188 S I

’ 3 à i
| le goût. bs A/

Ly ?

momo} | : am ê
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Cartes Professionnelles et d'Affaires. |
4 q I

. + |

"MAURICE ROYSSEAU M 7 3
Tél. Bureau 8 Résidence 10 auriseRousseau, Alex. C 7 inard, J. L. KaLaflamme, (

C. R.
OCAT io LAocar ROUSSEAU, INARD & LAFLAMME

MONTMAGNY, P. Q. AVOCATS °
64 rue du Dépôt, - - - - - Montmagny. | °

+ | (
(3

C
v

A. Miville Dechène Amédée Caron, Fernand Choquette |

C.R., M.P. B.ALLL. BA.LLL. | j

DECHENE, CHOQUETTE & CARON | 4 d
; C

_ AVOCATS P OQUREURS, Ete. #

Bureaux ÿ à Montmagny :

MONTMAGNY QUEBEC. :

Rue du Dépôt, 38, rue St-Pierre |}
Téléphone 126 « 3 : =  -  - Téléphone 420 | :

1

Téléphone 14 Téléphone 37 (
ROUSSEAU & ‘

a
Commissai our Supérieure

Placements d'argafit s ypothèque ou débentures €
+ . . “qe ©

àChe pion à et tout ASSURANCES.—Feu, VeondaAccidents, Responsabilité ;

spèce d'oyvr a
° Réparatifrs machineriesde to-u 64, rue du Dépôt, Montmagny. [ !
tes sortes faites avec promptitude. Bureau au Cap Saint-Ignace, Hôtel PELLETIER, *
paspéciatité:-Réparation d'engins à Les ler et 3ème dimanches de chaque mois, dans l’après-midi. ‘

° ë

* A I

Dr J.-Thoma 0 SSELIN Téléphone Est, 393 :

Elève d I “Post
*** Grddua “York ‘ RODOLPHE ARD

Gradué, aye andes stinotion de EXPE PTÂBLE |

Spécialités.—Opéfétions Chirurgicales. , MEMBRE DE L F UT DÉS COMPTABLES [

Maladies des femmes et des enfants. Liquidétions £t PkrtgËes, Arbitrages.
Heures de bureau: JOUR EF NUIT Comptabilités, Expertises, V£frifications, Gérance de Successions.

CONSULTATIONS PRATIQUES EN MATIERES ;
Tél. Bureau 73. ésid enc2 COMMERCIALES ’ ]

C

JOS.-C. ERT 76, rue Saint-Denis, Montréal.

Agent d'Asqura sur la Vie, Feu 1
Malagie# et Accidents. = x

Resppgéabilité Patronale - I

Achats et Ventes de Débentures ° °
€PRETS D'ARGENT La Banque Provinciale| |:

64 Rue du Dépôt, Montmagny. È

DU ADA r

Téléphone No 7 Siège Sog#l: MONTREAL | ¢
Dr Norhext OUTIER Capital Aptorisé. fl.......$5,000,000.00 | €

MEDE URGIEN Capital P, yé ff... rennin...$3,000,000.00 | }
Ex-Elove des {Uopifux de N.Y. Fonds defrésepfe et Profits accumulés.. 1,525,000,00 2
S’occupe defpratigue générale. succursales et sous-a es :
falad dprra goad S ies inai a .

Mala Notes ages dectriques Dans les provinces d ébee? Ontario, Nou- |
Coin des r rés S. Thomas et S. Paul veau- nafvi Île du | .

ontmagny °

(Ancienne yésidence du notaire Prine d rd. | €
eaubien). 1.—Vous pouv oser fos argents toujours remboursables | S

À demande et recgvoi 5 % dintérét l’an; les dits intérêts étant - r
ca pitalisés ou payés tous les six mois, le 31 mai et le 30 novembre

| de chaque année. f

Dr Jos.- L. Gagnon 2.—Cette banque est la seule au Canada dont les argents con- °
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   DANS NOS PAROISSES

  

A NOS LECTEURS

Nous publions ci-dessous la balance
des courriers recus la semaine der-
nière et qui n'ont pu trouver place
dans notre dernier numéro, vu l’abon-
dance de la matière.

SAINT-CYRILLE

—M. et Mme Amable Bélanger. |
de North Bay. sont en visite chez
Zépbirin Saint-Pierre. .
—M. Jean-Baptiste Cloutier

allé à Québec lundi. .
—Mlle Alexina Paradis est partie

en promenade a Saint-Marcel l’in-
vitée de sa belle-sœur, Mme Cyrille
Paradis. ;
—MM. Napoléon Marcier, Ernest

Coulombe, Miles Rose, Cécile et Oli-
vine et M. Luce Pelletier, et Yvette
Mercier sont allés à Bras d’Apic, vi-
siter des parents dimanche. .
"* —M. Georges Gaudreau est parti
en promenade a Saint-Hemi.
—M. Gérard Lord 'est parti pour

Montréal. ,
—M. Félix Lord est p'evenu d'une
romenade à Brunswick, Maine.

P —M. et Mme Zéphirin Lord,MM.
Lauréat et Robert Lord, ainsi que
Mlle Florence Lord, sont allés au
Cap Saint-Ignace, dimanche.

L’ISLET STATION

—Mlle Laura Fortin, est revenue
enchantée d’un voyage d’une huitaine
à Québec, chez des parents et amies.
—Mille Yvonne Morin est allée à

Québec dernièrement. .
—M. et Mme Rosaire Lavoie, de

Québec, étaient dernièrement les in-
vités de M. Narcisse Fortin. .
—Mme Ferdinand Thibault est

revenue d'un voyage de quelques
jours à Québec.
—M. Théodore Fortin, opérateur,

du Cap Saint-Ignace. est de passage
chez M. Narcisse Fortin.
—M. Freddy Lebel, opérateur, “est

allé passer le dimanche à Saint-Pacô-
me, chez ses parents.
—MIle Hermine Levesque, est allée
asser quelques jours chez ses parents

{ Rivière-Ouelle.
—M. et Mme Prosper Lord, sont

allés à Saint-Aubert, ces jours der-
niers. .
—M. Joseph Théberge est parti a

I’Abitibi pour un voyage de deux mois.
—Nos félicitations à M. Eugène

Gagnonqui vient de faire acquisition
d'une magnifique “Baby-Grant”.
—M. Eugène Gaudreau, de Lévis,

a passé le dimanche parmi nous.
—M. et Mme Anselme Journeault

et leurs fils sont partis pour un voyage
d’une quinzaine à Québec.
—M. et Mme Aubert Dubé et leur

famille, de Saint-Pierre, étaient, di-
manche dernier, les invités de M. Jo-
seph Thibault. 110
—M. et Mme Ernest Morin, ainsi

que Mlle Anne-Marie Normand sont
allés passer le dimanche à Saint-
François.
LM. Joseph Morin, étudiant du

Collège deSaint-Victor de Tring, est
arrivé chez son père, M. Joseph Morin
pour passer ses vacances. ,
—M. Auguste Thibdult est allé à

Montmagny, au commencement de
la semaine.

Saint-ROCH des Aulnaies

—Mme G. Bélanger et ses deux fil-
lettes, de Saint-Pierre, et Mlle Olivine
Boucher, de Sainte-Louise, dtaient
dimanche,les hôtes de M. J. Bélanger.
—M. Alph. Giasson est allé, di-

manche, à Saint-Jean Port-Joli.
—M. J. Picard, nous a quittés pour

les Etats-Unis.
—M. et Mme Emile Boucher étaient

mardi, de passage parmi nous.
—Un bon nombre de couventines

et de collégiens sont revenus à leur
foyer. Nous leur souhaitons “une
bonne et joyeuse vacance".
—M. le curé Proulx, a commencé,

mardi, à faire les examens des écoles
de la paroisse. Qu'une bonne note
soit accordée à toutes ‘les dévouées
maîtresses.
—M. Luc Aimé Fournier, de Qué-

bec, était dimanche, dans sa famille,
appelé au chevet de sa mère Mme Ma-
oire Fournier, qui est atteinte de
a grippe. Nous lui souhaitons un
prompt rétablissement. .
—Samedi dernier, nous: déplorions

la perte d'une citoyenne, en la per-
sonne de Mme Eugénie Gagné, épouse
de M. Jos. Pelletier, sectionnaire, dé-
cédée subitement, à l’âge de 58 ans.
Son service et sa sépulture ont eu lieu
mardi à 9 hrs. Lo
Nos plus sincéres sympathies a la

famille, si cruellement éprouvée.
Nous donnerons le détail de ses fu-

nérailles dans notre prochain numéro.

CAP ST-IGNACE Station
—Nous avons eu. dimancbe dernier,

la bénédiction d’une magnifique Sta-
tue du Sacré-Cœur, installée dans la
cour du Couvent. À cette occasion
les mombres de la fanfare de Montma-
gny, sont venus nous donner un ma-
gnifique concert, qui a été fort gouté
e toute la nombreuse assistance,

nous les en remercions sincèrement et
nous espérons que ce plaisir de les en-
tendre se répètera encore.
© <M. et Mme Audet et leurs en
fants sont arrivés pour passer la blle-
saison parmi nous.
—M. et Mme Lauréat Normand, et

leurs enfants, de Québec, sont en vi-
site chez MM. E. Normand et Julien

est

Bernies.
—Nos collégiens et couventines

sont maintenant en vacances, nous
leur souhaitons tout le plaisir que leur
travail leur a mérité.
—M. et Mme Ludger Belleau font
art de la naissance d’un fils, baptisé
e-17 juin. Parrain M. Euthtope
Méthot, marraine Mlle Ernestine
Guimont. >
“—Dimanche le 17 du courant, est

décédé à l'Hôtel-Dieu du Sacré-Cœur
Sieur Auguster Fournier, fils de feu
Fausten Fournier. Sa sépultsre a eu

| lieu à Québec.

SAINT-JEAN PORT-JOLI

— Mme Emile Fraser et son fils,
Beno.t, de Sainte-Anne de la Poca-
tière, étaient parmi nous, la semaine
dernière, les invités de Mme Esdras
Gagnon.
—Mme Onésime Caron, ainsi que

ses deuxfilles, Mile Gcorgine et Mme
Roméo Caron, après avoir passé I'hi-
ver à Montréal, nous sont revenus

ur passèr les vacances parmi nous.
lles sont les vienvenus.

— Mille Laurette Morin, après avoir
passé une quinzaine À Québec, nous
est revenue enchantée de son voyage.

— Milles Pauline et Gabrielle Ver-
rault, de Québec, étaient parmi nous,

¥

 

la semaine dernière.
— M. le notaire et Mme Verrault

et leurs enfants étaient de passage
à Saint-Jean, dimanche dernier.
— M. l'abbé Simard, vicaire à

Saint-Alexandre, est de passage au
presbytère.

M. Camille Bernier est partie
aux États-Unis, où il passera quelque
temps.

SAINT-DAMASE
— M. et Mme Alfred Chouinard

ainsi que M. Arsène Chouinard de
Boischatel, étoient en visite che: leur
père, M. Fusèbe Chouinaid, diman--
che dernier; ils ont fait le trajet en
automobile.
—M. et Mme Jos. Anctil, de Tour-

ville, étaient de passage parmi nous,
dimanche dernier.
— M. Auguste Sénéchal et sa mère,

Mme Auguste Sénéchal, nous ont
quittés jeudi dernier, pour Nashua,

— Sont partis en promenade à
Tourville et Sainte-Perpétue, MM.
et Mmes Alfred et Arséne Chouinard
de Boischatel, ainsi que M. et Mme
Eusèhe Chouinard.

SAINT-AUBERT
Fête-Dieu.—La solennité de la Fête

Dieu fut célébrée à Saint-Aubert avec
grand éclat. La température douce,
nous favorise d’une procession des
lus grandioses tant par la magnifi-

Beence des décorations que par la
multitude des fidèles qui la suivirent.
Un magnifique reposoir avait été
dressé chez M. Odilon Moreau, où la
foule pieuse et recuillie se rendit tout
en priant le Divin Maître qu’elle escor-
tait dans son triomphe Eucharisti-
ue. Puissent ces prières être enten-
ues du Ciel et retomber suc nous en

pluié de grâces et de bénédictions.
Fête du Sacré-Cœur.— Nous

avons célébré la fête du Sacré-Cœur
avec toute la solennité que demande
une si grande fête. Quelle belle jour-
née ! Le Saint-Sacrement a été ex-
osé toute la journée. Le soir de 7 à

5 heures il y eut une heure d’adora-
tion à laquelle assistaient un bon
nombre de paroissiens venus pour ren-
dre hommage à Jésus-Hostie, afin
d’attirer sur eux ses grâces et ses
bénédictions.
Communion solennelle. — Jeu-

di, le 14 juin la paroisse de Saint-Au-
bertétait en liesse à l’occasion de l'im-
posante cérémonie de la communion
solennelle des enfants. Quoi de plus
impressionnant et de plus grandiose
en effet que le jour de la première
communion. Aussi les paroissiens
vinrent-ils nombreux partager le bon-
beur des jeunes communiants. Puis-
sent ces âmes conserver longtemps en
leur cœur le doux souvenir du beau
jour de leur communion solennelle et
puisse-t-il être pour eux tous le pré-
sage d’un heureux avenir.
Semailles.—Les semailles sont à

peu près terminées. La pluie des jours
derniers a donné une vigoureuse pous-
sée à l’herbe et c’était toute beauté
de voir reverdir rapidement nos belles
prairies. ;
—M. Odila Fournier, de Tourville,

était de passage chez son père M.
Théodule Fournier, dimanche der-
nier.
—M. Salluste Fortin, de Saint-Isi-

dore, était de’ passage chez M. Jo-
seph Deschènes, la semaine dernière.

— M. Alphonse Deschènes est allé
en voyage d'affaires à Québec, la se-
maine dernière.
—Chez M. Jean-Baptiste Pellerin,

sont partis pour aller demeurer aux
Etats-Unis. Nous leur souhaitons
bien du succès.

SAINTE-PERPETUE
—Nous souhaitons la bienvenue à

M. et Mme Joseph Langevin, de N.-
D. du Rosaire, qui sont venus demeu-
rer parmi nous, ainsi que Mme Nare-
Onés. Bouffard.
—Mlle R. Leblanc, de Saint-Aubert,

était en visite chez sa soeur, Mme
Edouard Avoine, dimanche dernier.
—M. Honoré Fréchetto est allé à

Saint-Pamphile, le 14 du courant.
—M. le notaire J.-E. Lavoie, Tho-

mas Lévesque et Antoine Bourgault,
étaient à Saint-Isidore, le 1ù du cou-
rant.
—MM. et Mmes Joseph Lamelin, et

Salluste Pelletier sont partis, le 18,
pour une promenade aux @tats-Unis.

 

Fête de Mère Supérieure

Tous les étudiants et étudiantes de
l’Arrondissement No 1 de Sainte-Per-
pétue se rappelleront longtemps ce qui
s’est passé au Couvent dans l’après-
midi de dimanche dernier, le 17.
La Révérende Soeur Marie des Ver-

tus, suprérieure et fondatrice du Cou-
vent du Bon-Pasteur, de Sainte-Por-
pétue, depuis six ans, vivait parmi
nous, élèves.
H y eut lecture de deux adresses,

dont l’une lue par une élève d’à pré-
sent, et l’autre lue par une ancienne
élève.

Il y avait de l'émotion dans tous les
coeurs. La réponse de notre Révérende
Mère fut très belle.
En quelques phrases oi elle a voulu

faire passer tout son coeur, elle a re-
mercié ses anciennes élèves des sonti-
ments trop élogieux que l’on venait
de lui exprimer. Elle a résumé les con-
seils pratiques qu’elle n’a jamais ces-
sé de nous donner, se rapportant au
respoct que les élèves doivent à leurs
parents, à leur Pasteur et à leurs mai-
tres. L’émotion était à son comble—
presque tous les élèves pleuraient.

Voici les deux adresses:
Adresse des élèves d’à présent:
À Révérende Soeur Marie des Ver-

tus, Supérieuure, Fondatrice du. Cou-
veut Bon-Pasteur de Sainte-Perpétue,
Révérende et Bien-Aimée Mère,

Six années de labeur incessant, de
dévouement inlassable, de preuves
d'affection vraie ont été plus que euf-
fisantes pour faire naître en nos coeurs
d’enfants la reconnaissance le plus vi-
ve. J’allais dire quasi-filiale.
Jamais votre humilité no nous a

permis de vous la témoigner officielle-
ment, mais l’aube du jour qui nous
séparera d’une bienfaitrice insigne
que vous êtes, Révérende Mère, nous
justifie, semble-t-il, de n’écouter que

mages de respectueuse gratitude.
Nous ne sommes pas sans compren-

dre les jours sombres qui préludent à
toute fondation et les sacrifices qui
s'imposent dans un couvent aux ou
vrières des premières heures, et cila
en dépit du dévouement d’un pasteur
zélé et des témeignages sympathiques
des citoyens!
Et ces jours sombres, vous auriez

voulu les vivre, et ces sacrifices vous
désiriez les savourer à notre insu, sans
pormettre méme que nous vous disions 

“

notre coeur pour vous offrir nos hom-;

  

     

ELLE DOIT VIE AUX

Terrible Dyspepsie.
Rochon, Qué.

“Pendant plusieurs années je souf-
isg digestion

   

  

ou de dyspe e lfpirefféorte. Je
devins j J'avais
des mayfl de téfe, d ssements
et des .

Je fis des a-tives”’ et
à l’étonnem de moff médecin je
commençai ndre mieux e
continuai le
encore ne robuste et en parfaite
santé. We considère que je dois la vie
aux “Fruit-a-tives”.

Mademoiselle Corinne Gaudreau
“‘Fruit-a-tives” est un merveilleux

médicament pour les maux d'estomac,
les affections du foie et du rein. C’est
en plus un splendide tonique de l’or-
ganisme.

50c la botte, 6 pour $2.50, botte
d’essai 25c. Chez tous les marchands,
ou de Fruit-a-tives Limitée, Ottawa
ont. et Ogdensburg, N. Y.
 

le ““Merei’’ d’usage à la fête de la
Supérieure. Nous comprenons que là
encore, c’est l’oubli de vous-même et
la jalousie de nos intérêts qui ont
commandé le silence à votre endroit.
Souffrez qu’en cc jour, nous vous di-
sions que nous avons su apprécier vos
bontés. Apprécier vos bontés$ N’est-
ce pas une expression téméraire? Qui
connaîtra jamais le prix de l’instrue-
tion?
Comment alors oser se croire juste

appréciateur du dévouement qui nous
permet de la trouver en notre modeste
village.
Bien des fois, hélas! nous n’avons

pas montré assez d’empressement à ré-
pondre à vos maternels conseils. Vous
vous auriez voulu plus fervents, plus
ardents à l’étude. Vous auriez voulu
en quelque sorte nous rendro posses-
seurs de votre science et de votre ver-
tu.
Que Le faisiez-vous pas pour secon-

der les efforts de nos professeurs! Ah!
trop souvent nous avons fait la sour-
de oreille, mais soyez sûre que votre
parole n’est pas tombée en vain dans
nos âmes d’enfants. Vous avez semé,
Ponne Mère, vous avez fait les pius
durs travaux de la culture intellectuel-
le. Et maintenant, il nous faut vous
dire: Adicu! avant l’époque de la
moisson. Pourtant qui est à la peine,
devrait être à l’honneur!
Dans notre siècle, on est si jaloux

de la gloriole; mais c’est justemant
pour vous faire comprendre la vanité
de cette gloriole que vous vous effacez
devant vos bienfaits. Nous le voyons.
Nous croyons le comprendre. Permet-
tez-nous, du moins, de vous assurer
que nous voulons suivre vos conseils
et vos exemples. Souffrez de nous en-
tendre vous acclamer la dovise patrio-
tique: ‘‘Nous pous souviendrons’’.
Laissez vos enfants vous dire le mot
si simple qui traduit toute reconnais-
sance: ‘“Merci; Merci.’

Une gerbe de fleurs fut offerte par
Mlle Paule Massue.

Adresse dès anciennes élèves:

Révérende Mère Supérieure,

Votre présence à notre Alma Mater
nous faisait doublement =chérir ce
foyer de la science, et ce n'est
sans regret que nous voyons se lever
le jour des adieux.

Il nous était donc impossible de vous
laisser partir, Mère Aimée, sans vous
‘dire le merci de notre reconnaissance.
Vous nous pardonnez, n'est-ce pas,
d’avoir pris place parmi les benja-
mins?
Les aînés ne sont-ils pas toujours

de la famille?
Et quand ils partent, ne laissent-ils

pas quelques lambeaux de leur coeur?
L'affection que vous nous portez

nous assure un toujours favorable ae-
eueil. ,
Notre retour ne saurait étre froid,

nous qui comprenons mieux mainte-
nant l’avantage de 1’iastruction que
nous avons reçue.

Merci, Bonne Mere, et daignez
agréerle tribut que vos anciennes élè-
ves ont recueilli pour vous ‘’uffrir
comme le gage de leur sincère graritu-
o.
Un bouquet et une bourse lui fu-

rent offerts par Mlle Gisèle St-Pierre.
“‘PAULE”*,

SERVICE DES TRAINS

  
   
  

uébec et Montréal. ‘‘Le-
5 quitte Québec (Gare du
1.20 hrs p.m. tous les jours

le dimanche et arrive à Mont-
Gare Bonaventure) à 6.05 p.m.

Le dimanghe, ce train quitte Québec à
rive à Mo    
ri ontréal à 6.40
égontents se font à

ttawa, Toronto, Ha-
milton, Chicago, Boston, New-York et
tous les principaux endroits des Etats-
Unis et de l’Ouest Canadien. Au re-
tour ‘‘Le Québec’’ quitte Montréal
(Gare Bonaventure) à 9.45 a.m. tous
ies jours et arrive à Québec à 2.30 p.
m. ‘‘Le Citadel’’ quitte Montréal à
11.30 p.m. tous les jours et rentro à
Québec à 6.45 a.m. Wagons-salon-
observatoire-café sur les trains de
jour, wagons-lits-modernes sur les
trains de nuit.
Pour tous autres renseignements,

réservations, etc., priére de s’adresser
au Bureau des Renseignements. Tél.
2125, au Bureau de la Ville, Tél. 529 et
530 ou À n’importe lequel des agents
du Chemin de Fer National.
   

pas

Chez les Fr.-Américains

Lewiston, Maine

Mme Alfred Carrier, de Montréal,
P. Q., est en promenade à Lewiston,
chez ses parents, MM. Chs. et Nap.
Martel.
—M. et Mme Louis Gaudreauit, M.

et Mme N. Lavigne, «t Mile Alma
Houle, de Sherbrooxe, P. Ç.. sout en
visite chez M. et Mme Lauréat Pu-
pont, de la «leuxièn:e Itue.
—M. Alphows: Dionne, de Rivière

du Loup, est ez ville pour quelques
cours, l’hôte de son fis, Adésdat, de
ia rue Beake.
—Mlies Albertine et Héléne. Caron,

de cetie vi'c sont parties pour Saint.
Benjun:in, I. Q., y Visiter leurs pa-
rents. -
—M. et Mme riernénégilda Trem.

blay et leur fils Rogario sont partis le
11 du courant en antonmobile pour quel-
ques semaines chez des parents et
amis de Québec.
—NMme Henri Caillé, de Montréal,

est en visite & Lewiston chez secs tan-
tes, Mmes F.-X. Belleau et Chs Mar-
tel.
—MA". Emile Vallée et Odilon Les-

sard, de East Broughton, P. Q., sont
arrivés parmi nous dans l’intention de
s’y fixer. Ils sont les hôtes de M. Fé-
lix Ducharme, rue Sabatus.
—M.R. Forget, de LaPatrie, P. Q..

est en ville, l’hôte de parents et amis.
—M. H. Caron, de cette ville, est

parti ces jours derniers, pour Saint-
Isidore, Auckland visiter ses parents.
—M. Amable Lemieux est parti ie 9

pour aller demeurer à Saint-Michel,
P.
—M. Lucien Henrichon, du Laë Mé-

gantic, était en visite la semaine der-
nidre, aprés avoir visité Boston et les
principaux centres de la nouvelle An-
gleterre.
—M. le curé Fréchotte, de Sainte-

Claire, Canada, est de passage à Le-
wiston, l'hôte du Rév. Père Désilets,
curé do la paroisse Sainte-Marie.
—M. et Mme Jos. Létourneau, de

Saint-Romuald, P. Q. sont de passage
a Lewistcn les hôtes de MM. Oscar et
Napoléon Roy de la rue Pierce. Ils
visiteront, aussi Biddeford Maine Ber-.
lin, N. H., Salem et Boston, Mass. Ils
sont cn promenade pour doux mois.
—M. Sylvain Gagnon, sa femme, ses

quatre enfants et sa belle-soeur, Mlle
Aline St-Hilaire, sont partis le 12 du
courant pour un¢ promenade 3 Ting-
wick, P. Q. pot
~—Mme Cléophas Caouette et son fils

Ubald, de Tingwick, P.Q., sont en pro-
menade & Lewiston, dans les familles
Fréchette et St-Hilaire.
—Le Rév. Père Beauchamp, curé de

Dupuy, Abitibi, après avoir passé quel-
ques jours à Québec, est revenu dans
la Nouvelle-Angleterre. Il était, le
15 du courant à Berlin, N. H., et À se-
ra à Lewiston samedi au cours de la
journée il se tiendra aux salles de
L'Institut Jacques-Cartier. Una" ex-
cursion a été organisée par le gogver-
nement de la province'de Québec poûr
lundi le 18 juin, et cette excursioh cst
offerte égalemont à ceux qui, il y a.
quelque temps, ont donné leurs noms
pour aller visiter la Jouvelle région
de colonisation. '

—Mme À. Côté et sa Jeune fille Gra-
cia, sont parties le 15 dù courant pour
une promenade de 4 semaines au Ca-
nada. Elles visiteront Montréal, Qué-
bec, Plessisville ot le Lac Mégantic.
—M. et Mme Mathias Gagnon, M. ot.

Mme Donat Bellegarde sont partis
pour une promenade de quelques’ se-
maines au Canada.
—M. et Mme F. Vallière, de Magog,

P. Q., sont arrivés cette semaine pour
demeurer définitivement à' Lewistog.-
—Mme Adéodat Dionne, ses dèux

fillettes Gabrielle et Jeanne, et son
fils, Raymond, sont parties pour una
promenade de 4 mois, en visite chez
des parents à Rivière du Loup, Co. Té-
miscouta, et les environs. 7

DECES.—Mme Rosario Vaillancourt
est décédée à sa demoure, 110, rue,
Pierce, mercredi après-midi, le 13 cou-
rant ,aprés une maladie de 3 semaines. -
Elle laisse, pour pleurer sa perte, outre
son époux, trois enfants dont un gar-
gon, Maurice, 10 ans ; deux filles, Emi:
lienne, 7 ans et Juliette, 5 ans : aussi
deux frères, MM. André Plourde, de
Mont-Carmel, Adélard Plourde, de
Saint-Pacôme, Co. Kamouraska, aussi
trois ‘soeurs : Mmes Alp. Parent, Saint-
Germain, Chs-Eugène Bernier, Saint-
Alexandre et Mlle Hélène Plourde, de
Saint-Eleuthére, Co. Kamouraska.

à l’église Saint-Pierre.

DECES:
Mlle Georgiana Bernard est décé-

dée & la demeure de ses parents 286
rue Lisbon, le 9 du courant à la suite
d'une languissante maladie de plu-
sieurs mois. Elle était née au Canada
mais demeurait en notre ville deouis
son jeune âge. Outre ses parents M.
et Mme Honorius Bernard, elle laisse
3 frètes et 4 sœurs: Joseph, Johp,
Charles, Mmes Alma Cloutier et
Marie Grondin du Canada, Sœur
Gabrielle, religieuse de Waterville,
Me., et Mlle Evelyn, de cette ville.
La depouille mortelle a été expédiée
au Canada pour les funérailles.

— Mlle Délima Therrien est décé-
dée à l’hopital Sainte-Marie, des sui-
tes d'une grave opération. Elle était
agée de 63 ans et demeurait en notre
villechez son frère, M. Savatus, depuis
plusieurs années. Elle était née à St-
omuald P. Q., Elle laisse 2 frères:

Montréal, P. Q.…, et 3 sœurs Mmes
Florian Ouellet de cette ville, Gas-
pard Dehais d’Auburn, Me et Eléo-
dore Richard, de Waterloo, P. Q.
Les funérailles ont eu lieu à l’église
St-Pierre.

LE FRANCAIS AUX ECOLES
La cour suprême des Etats-Unis

a déclaré nul et non avenu comme
étant inconstitutionnel tout sta-tut,
réglement, loi ou ordonnances d'Etat
prohibant l’enseignement où l’em-
ploi de langues étrangères dans toutes
es écoles au-dessous du huitième
grade.
Une telle méthode contreviendrait

formellement au 14ème amendement
qui dit que: “Aucun Etat ne peut pri-
ver une personne de la vie, de la li-
berté ou de sa propriété sans que ce
soit par des procédés légaux.”

Les juges Holmes et Sutherland
ont voté contre la majorité.

Le juge McReymolds qui a expri-
mé les opinions de la majorité a dit
qu’il était hors de question que tout
père de famille doit rester libre de

| donner à ses enfants l’éducation reli-
; gieuse, l'instruction et la formation
morale que sa conscience lui com-
mande de leur donner. Cette liberté
ne peut être entravée sous un subtil

, prétexte présumé d'intérêt public et
en aucun cas les Etats ne peuvent

“ contrevenir à l’esprit des lois fédéra-
es.

 
Le service a été chanté le 16 courant’

Louis, de Lewiston et Edouard de

 

L’élevage
des Poulains

(Notes des fermes expérimentales)
Le cheval ne disparaitra pas.—

Maintenant que les tracteurs amélio-
rés de différentes marques ont été
soumis à un essai loyal sur uñ grand
nombre de fermes, nous savons les
services que peuvent rendré ces ma-
chines. Nous savons également que
ces services sontlimités. La question
de savoir si le tracteur peut être utile
dépend de bien des facteurs—La
grandeur de la ferme, sa nature et la
nature du sol, le chiffre d'affaires, s'il
est assez important pour justifier cet-
te mise de fonds,le prix élevé d’entre-
tien, la dépréciation rapide et le coût
élevé du combustible, sans parler
da l’élément personnel—tous les cul-
tivateurs ne sont pas des mécaniciens.
Le tracteur a une place: il complète
l’énergie chevaline sur la ferme lors-
ue les travaux de culture sont suf-
samment importants.
Dans les conditions économiques

actuelles, il semble que la majorité
des cultivateurs doivent compter sur
le cheval pour faire leurs travaux.
L’élevage du cheval est négligé au-
jourd’hui, et il I'a été depuis quelques
années. Il existe sur le marché un
surplus de chevaux de mauvaise qua-
lité. C’est à cela que l’on doit attri-
buer les bas prix auxquels se vendent
les chevaux. Un bon cheval de trait
se vend facilement, ct la demande de
cette catégorie ira en augmentant à
moins que l’on ne découvre un moyen
nouveau de travailler la terre.

 

Faut-il élever ou acheter des
chevaux.—Ceci nous amène à cette
vieille question: Vaut-il mieux élever
des chevaux ou les acheter 9 TI serait
difficile d’y répondre d’une façon pré-
cise. Pour élever des chevaux, il faut
qu'il y ait un bon étalon d'une bonne
race, propre au service, la jument ou
les juments doivent-être saines et
d’une bonne conformation, le cultiva-
teur lui-même dcit connaztre les che-
vaux et les apprécier. il doit pouvoir
se procurer de bons animaux à des
pas les élever sur la ferme même.

|. Expérience à Cap Rouge.—Com-
me les fourrages sont de beaucoup
l’élément principal dans le coût de
l’élévage des chevaux, nous avons dé-
cidé, il y a quelques années, do peser
tous les aliments donnés à un certain
nombre de jeunes chevaux à partir
du moment du sevrage jusqu'à ce
qu'ils soïlent prêts à gagner leur vie.
ette expérience a été conduite avec

deux poulains et sept pouliches dont
l'âge moyen, au moment où ils ont
commencé à travailler, était do 33
mois 9 jours, lorsqu'ils pesaient 1265
livres. Pendant cette période chaque
animal a reçu 4,018 livres d’avoine
4506 livres de son, 10,326 livres de
foin et 11 ont été gardés sur pacagz
pendant unc période de 180 jours.

A combien revient un cheval.—
Les prix des aliments changent si
sauvent et si subitement que les chif-
fres que nous pourrions donner au-
[jourd'hui n'auraient aucune valeur
peu de temps après. ll a aussi la
‘question de savoir si l'on devrait
| compter les aliments au prix de leur
‘culture sur la ferme ou au prix qu’ils
se vendraient. Si l'on compte l’a-
voine à 2 cents, le son À 134 ot ]- foin
à 3-4 cents la livre, nous trouvons
que les frais sont de $225.40 par pou-
lain prêt à travailler. La nourriture
coûterait moins cher naturellement,
s’ y avait plus de pacage, et la plu-
part des cultivateurs feraient plus

le boisseau et le foin à $15 la tonne,
mais il ne faut pas oublier d'autre
part qu'il y a d’autres frais que la
“pourriture à considérer lorsque les
poulains sont prêts à travailler. La
uestion de savoir s'il vaut mieux
ever ses chevaux ou les acheter, de-

Vrait être réglée par le cultivateur
lui-même, d'après ses conditions lo-
calzs. S'il choisit la première alterna-
tive le bon sens le plus élémentaire
devrait décidr à choisir les meilleurs
weproducteurs possibles, car il faut
bien reconnaitre qu’un jeune cheval

|prêt à travaillar coûte très cher.
GUS. LANGELIER,

Régisseur de la station expérimen-
tale de Cap Rouge, Qué.

o—

Les Habits Rouges

Roman Canadien, par
Roquebrune.—Aux
Monde Nouveau.
de 280 pages, 6 f

 

   

  

    
  

  

 

oman d'un jeune
les Editions du

ne remplissent pas
t de leur program-

me ‘itté is un devoir de rap-
proche re le Canada et la
France, la revue “Le Monde
Nouveau d à faciliter les rapports
entre les pÿs plus séparés par les dis-
tances que par les affinités, l'esprit
et les goûts.

Les Habits Rouges qui évoquent
une époque si importante dans l'his-
toire du Canada obtiennent en Fran-
ce un succès d’estime littéraire et d'at-
trait historique. L'auteur a traité ce
livre avec une maitrise et une grande
mesure: tout en se maintenant dans
l'exactitude de reconstitution, il sait
révéler un Canada dont on ne se fai-
sait pas idée, un Canada émouvant
et passionné où les êtres actiet puis-
sants agissent dans un cad éblouis-

   

 

 

 

 

GUERIT LES
LES DU BEBE
 

La tête couverte d’éruptions, ses
cheveux tombaient, dor-

mait peu.

   

 

laquelle for fe petites
pustules. Pee répandi-
rent bienlbt lorsqu’il eut trois
mois sa était couverte d'’érup-
tions douloureuses. I] pleurait et se
grattait la tête et ses cheveux tom-

ent tous. Il dormait très peu.
‘Une amie me recommanda le

Savon et l'Onguent Cuticura. Après
leur emploi il fut soulagé et en deux
mois il fut guéri.” (Si né Mme Al-
lar R. Caldwell, RED, , Auburn,
Me., 12 janvier 1922.

L'usage quotidien du Savon, de l'On-
guent et du Talc Cuticura aide à préve-
nir les maladies de peau.

Echantillon de chacun gratis par la
poste. Adressez: ‘“Lymans, Limited,

4 rue St-Paul Ouest, Montréal’.
Vendus partout. Savon 26c. Onguent 25c
et 50c. Tale 25c.

4 Le Envon Cuticura rase sans pot.    
e

d'argent à vendre l’avoine à 68 cents
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GLEY vous donne
Pexercice nécessaire pour vos
dents—et la gomme molle pénètre

dans les interstices et les nettoie.

Elle aide la digestion en augmen-
tant la quantité de salive dont a
besoin votre estomac.

Cette gomme à mâcher est
fabriquée selon des conditions
de propreté absolue avec des
ingrédients les plus purs.

La saveur dare
longtemps
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sants de neige et de soleil. Pour don-
ner de cet ouvrage une autr: présen-
tation qu’une simple analyse, nous

    
  

 

  
  

  
  

   

    
  

extrayons d’un article ce qu'ep dit
un écrivain canadien, M. arcel
Dugas:
“Ce que je prise et ce parait

aussi de la part de l'auteur fie astuce
bien voulue, c’est d’avoir gfmassé son
sujet dans le moins de
ble. La ou d’aucuns
une fresque, nous av
très simple, très sobi
encore qu’elle n’

S une peinture
qui suggère plus
rime ou plutôt

nt sacrifié des ri-
Pour un Canadienchesses ifutile

qui vit Ign doffon pays, il se sent par
la lectu ce livre immédiatement
baigné ‘atmosphère canadienne.

que l’on soit transporté sur
du Saint-Laurent et que

nous nous mélons a la vie que nous
connûmes jadis... Mais comme il est
curieux d’éprouver que l'auteur, nour-
ri chaque jour de la pensée française,
nous donne la sensation de n'être ja-
mais parti du Canada, tant il nous
restitue le décor, la vérité des carac-
tères, la fidèlité des détails, les mœurs,
la vision de tout ce qui nous fut jour-
nalier.
“Dans les Habits Rouges, la

psychologie des Anglais ne s'offre
pas inhumaine, inspirée seulement par
la haine des races. Un souci de vérité
est ici. Je loue M. de Roquebrune
d’un tel détachement, d’une telle ap-
plication à nous fournir de ses héros
une image vraisemblable. Rien d’un
rimaire: l'absence du convenu, du
aux, une large compréhension de la
bête humaine. Nous vivons un dra-
mé, une heure où les protagonistes
en conflit, êtres de chair et de boue,
soumis à la joie et à la douleur, do-
minés par la fatalités et les antago-
nismes, “frémissent d’une humanité
qui leur est commune.

“Bref, roman attachant et qui nous
est cher parce qu’il mêle en notre sou-

Ss

tient par les racines les pl
de nous-mêmes”.

    

   

 

 

     

  

Après avoir so l’Asthme
| pendant 40 a pour
l’Asthmedu Kellogg ét£ be seul
soulage une per i en
fait usa qui lui est frrès 1e-
connaissante, et cegi @ft un #s pasmi
plusieurs. Ce 4 guère surpre-
nant qu’il soit recorfiu sur le marché
comme étant le vrai remède pou
l’Asthme.

 mrmae

(Serv. de la Presse Canadienne)
Toronto, 26.—Un orage électrique

accompagné de vent s’est abattu sur
l’ouest ontarien, hier sôir, et a causé
des dommages que l’on estime consi-
dérables sur une bande de territoire
de 25 milles de largeur.

 

 

 

 

 

Les bouteilles vides sont retournables au prix de 60c doz., les
grosses, et 50c les petites, les caisses vites $1.00 chacune.

Mallez-nous votre commande de suite, laquelle nous vous expé-
dierons promptement.

Nous gardons toutes les marques de biéres et porters. Deman-
dez nos prix.
 

J. P. GUY Enr.
152-154, rue Saint-Paul,

QUEBEC, P.Q.       
 

 

   Oniques et aiguësfles Bag
rhumes, grippe et maux de gorge.

SIROP, 25 sous — CAPSULES, 50 sous.
Envoyés par la malle.

CIE DES CAPSULESCRESOBENE,274.rue St-Denis,Montréai
 

 

          

   

  

 

  

    

  

  

  

       

venir le passé et le présent et qui nous|

La Reine des Bières

MOUSSEUSE,

NUTRITIVE,
| STIMULANTE

Demandez-les partout.

-éritables

 

   

  

 

  

  

   

  
   

    

  

 

Le Porter CHAMPLAIN
est reconnu comme le

meilleur reconstituant.

LA BRASSERIE

Champlain, Ltée
QUEBEC 
 

       
    

        
et aux person

139 rue RAPIDEMENT OBTENUES PAR L'EMPLOI DE

Anchor Weakness tonic
Sa composition scientifique en fait le plus puissant des toni-

ques. Il convient aux convalescents, vieillards, femmes, enfants

En vente dans tous les bonnes pharmacies.

W. Brunet & Cie Ltée

 
nes débiles et délicates.

PHARMACIENS EN GROS
DEPOSITAIRES

Saint-Joseph
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C’est une petite vieille toute menue. au front pâle et ridé.
portant dans sa figure. qui dût être jolie, un air de douce énergie,
de calme en présence dela souffrance qui fut son lot ici-bas. car
dans ses yeux voilés de tristesse. on devine que les larmes et des
larmes amères. sont bien des fois montées. Ces pleurs, rosée
bienfaisante qui un jour. espérons-le. laveront les fautes d’un
mari intempérant. qui saura jamais toute leur amertume. alors
que. dans le secret. au pied de son crucifix. la pauvre femmeles
versait, demandant pardon pour son malheureux compagnon.
assistance pour elle et ses chers enfants manquant souvent du
nécessaire ?.. C'était un peu de la triste histoire de ma ‘bonne
vieille” que j'avais découverte avant même qu’une circonstance
imprévue ne la portât à m'en faire la confidence. Ce n'est pas
un récit fantaisiste. mais des faits malheureusement trop vécus
que laissant la parole à ma vieille protégée. je livre sans com-
mentaire, à vos réflexions, jeunes lectrices de notre page.
matin là. donc. ma bonne Mme X . que j'atten

’ 3

ménage. m'arrive en retard. “Je ne puis trav

Ce
dais pour le grand
ailler aujourdhui

Madame. et Dieu me pardonne. si je manque a la charité, il faut
que je vous dise pourquoi. Mon mari. mon pauvre mari ! ce
n'est pas pour m'en plaindre. allez, puisque Dieu a voulu que je
devienne sa femme, s'est enivré hier. et je ne puis le laisser seul à
la maison avec les enfants: il les maltraite alors, et brise tout ce
qui lui tombe sous la main, quand il est sous l'influence de la
boisson. moi. seule, puis le calmer un peu: d'abord, je ne le con-
tredis pas, et au risque de passer pour folle. je dis comme lui.
même quand il me fait des discours sans nul sens, puis j'empêche
les enfants de le contrarier.. Y a-t-il longtemps que votre
mari s’adonne ainsi à la boisson, pauvre Madame !—Ah ! il ai-
mait à boire avant notre mariage même. mais je ne le savais pas.
mes parents trouvaient que c'était un parti avantageux. en effet.
il était très à l'aise, possédait une jolie ferme
piastres en argent. Hélas ! pauvre innocente
premiers jours de notre union, je connus cette

et quelques cents
que j'étais ! aux

vie de souffrances
qui allait être la mienne. mon mari était adonné à la boisson.
Peu à peu nous perdimes notre avoir. la terre qu'il avait reçue en
héritage de ses parents dut être vendue. et voilà qu’après avoir
vécu dans l’aisance, nous tombâmes dans la misère. C’est ainsi
que nous sommes partis de la belle campagne de X.. pour cher-
cher au milieu de la grande ville, notre subsistance: tant bien que
mal nous vécumes, moi, qui n'étais pas habituée à travailler en
dehors, je dus, pour subvenir à l’existence de nos enfants, me
faire laveuse à la journée. c’est ce qui vous explique Madameque,
n'ayant que cinquante ans, je paraisse porter le poids de la soix-
antaine. Je vous dis cela, ajouta la pauvre femme simplement
pour que vous sachiez que lorsque je ne viens pas faire votre mé-
nage au jour fixé, c'est que j'en suis réellement empêchée, car je
n’ai jamais parlé mal de mon mari, qui d’ailleurs est bon pour moi,
mais, qui. en dépit de ses promesses—car mon mari fréquenteles
sacrements-—deses résolutions, retombe toujours dans sa malheu-
reuse passion. Priez avec nous pour lui. voulez-vous Madame ?
Ah ! si je pouvais dire à toute les jeunes filles qui répondent aux
conseils qu'on leur donne de ne pas épouser un homme prenant
de la boisson.
combien elles se font d’illusions !

“Je le convertirai quand nous serons mariés”.
Puisque vous écrivez madame.

je vous permets de raconter mon histoire à vos lectrices, si elle
peut être utile à quelques-unes”. ajouta la chère vieille. en essu-
yant une larme.

Et voilà comment, sous la dictée d'une victime de l'intempé-
rance est devenue apôtre de la belle vertu opposée. votre amie.

PAULE  

Mgr Colomban
Marie Dreyer

Vicaire Apostolique au Maroc
 

Les enfants et les umis de saint
François au Canada ont appris avec
Joie la nomination du I. R. P. Colom-
ban Marie au poste do Vieaire Apos-
tolique au Maroc Français.
Né en Alsace le 15 février, le jeune

séminariste Dreyer rovêtit l'habit
franciscain, le 8 septembre 1887. Après
son sacerdoce en 1889, il remplit en
France plusieurs charges de confinn-
ce, entre autres celle de scerétaire pr:-
vé du Rme P. Bernardin de Porto
gruaro, Ministre Général des Frères-
Mineurs. Ses Supérieurs, qui avaient
discerné dans le jeune prêtre un sujet
d'élite, le donnèrent au Canada. Pon-
dant seize ans, lo T. R. P. Colomb2zn
comme gardien. maître des novices,
commissaire et Ministre Provincial fut
mêlé d’une façon active À tout ce que
l'Ordre à fait ici; les fondations de
Québec, des Trois-Rivières, d’Edmon-
ton, les oeuvres de Tivrs-Ordre, de
Tempérance, de presse, de prédica-
tions, les premiers essais de mission en
Chine et au Japon.
En 1911, l’obéissance appelait à Ra-

me notre Provincial qu: se trouvait
sur la liste pontificale des définiteurs
généraux. De cette période, qu’il suf-,
fiso do dire, que les deux ministres gé-
néraux, auprès desquels le T. R. P.
Colomban a exerré sa charge, ont tenu
cn haute estime leur consciller d'offi-
ce. En 1919, la Congrégation des Reli-
gieux, fort occupée dans l’adaptation
des constitutions aux normes du nou-
veau code, trouva dans l’ancien pro-
vincial un canoniste averti, un consul-
tour prudent et un travailleur achar-
né.

Aussi. quand le chapitre général de
1921 permit à l’exilé de se rapatrier,
sa santé était non pas cbranlée, mois
endommagée. Il fut nommé Commis-
saire de Terre-Sainte et Procureur des
Missions  franciscaines françaises.
C’est de co travail que Rome l'arrache
pour le diriger sur le Maroc. Après le
Canada, après l'Italie, ’ il adoptera
pour la troisième fois, une terre étran-
gère, pour en faire son champ de la-
beur: La confiance du Saint-Siège
l’appelle à la tâche de présider aux
destinées de l’Figlise au Maroc. Puiss-
cette contrée voir refleurir les vertus
chrétiennes de l’ancienne et brillante
Eglisc africaine!
Lo T. R. P. Colomban est admirable-

ment préparé à sa mission de pasteur
d’âmes. Ascète, théologien compétent,
homme de gouvernement, écrivain dis-
tingué, orateur solide ct délicat, il a
déjà donné des preuves, sur différents
théâtres, de ses aptitudés universelles.
Le Maroe, arrosé du sang de nos pre-
miers martyrs, profitera des éminentes
qualités qui ont attiré au R. Père une
singulière considération de la part du
clergé canadien, une sincère admira-
tion de la part de notre peuple et une
reconnaissante vénération de la part
de sa famille religieuse. Une carrière
remplie de travaux apostoliques et ad
ministratifs, entropris avec une pru-
dente initiative et conduits avee unc
raro dextérité, méritait d’être couron-
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Nous payons le meilleur prix du marché. Adressez-vous à S. SIMAK,

marchand de Montmagny ou à NAP. FOURNIER, Cap Saint-Ignace.

 

   | Fournier & Simak
Commerçants de Bois de Pulpe

32, du Dépôt, Tél. 109 Montmagny       

  

 

   

  
  

 

  

Brantford,
uée et
isait

nt.—“J’étais toujours
moindre surmenage

our une journée ou

  

deux}J une douleur lourde sur
le ddgsus fe la tête, une douleur
dans uque, et lorsque je me
penchRisÿ je ne pouvais me relever

e à cauge de la douleur
ais pas bien et
moindre bruit.

is tellement

     

  

j'étais nerveuge a
Je tiens makon,
épuisée que ja ne
ni laver Ja vakselle
cher ensuite. URe a
ce que 1} Composé Végétal avait
fait pourkelle, §t je commençai
en prendrf. Je me sentais déjà plus
forte dès ElaVpremière bouteille, et
je suis dfvenue capable de laver
la vaisselle et balayer sans être obli-
gée de me coucher. Je redevins plus
tard régulière dans mes menstrua-
tions. J’ai pris dix bouteilles en
tout, et je suis maintenant mieux
en général. Votre remède est sans
égal pour redonner la santé aux
femmes.”—Mme James H. MacPher-
som, 309 Greenwich St, Brantford,
nt
Si vous souffrez de déplacement,

irrégularités, maux de dos, ou toute
autre forme de faiblesse féminine,
écrivez à The Lydia E. Pinkham Me-
dicine Co., Cobourg, Ont., pour avoir
le Manuel Confidentiel de Lydia E.
Pinkham sur les “Maladies parti-
culières de la Femme.”

 

 

née par l’auréole qui ceint le front
des pontifes. Le Commissariat francis-
cain du Canada, ses nombreux tertiai-
res, ses religieuses du 2ème et du 3ème
Ordres, qui ont bénéficié des sollicitu-
des de leur ancien provincial, se ré-
jouissent de son élection, et ils prient
Mgr Colomban Marie Dreyer d’agréer
l’hommage de leur indéfectible recon-
naissance et leurs respeetuouses féli-
citations. Ad multos et faustissinos
annos!

Fr. JEAN-JOSEPH, O. F. M.
C. Prov.

 

  
  

L'emploi des
ders vous assur:
ne santé, en

 o-———

SAULT-AU-MOUTON
—M. et Mme Philippe Bouchard

font part à leurs parents et amis de la
naissance d’une fils, baptisé sous les
prénoms de Joseph Jean-Charles. Par-
rain M. Antonio Soucy. oncle de l'en-
fant, marraine
vard, Mme T.
au baptême.

Blanchet, porta l'en-

-— Mariage.— Lundi le 18 juin, M.
l'abbé Médéric Bceuchaid bénissait
l'union de M. Henri Brisson à Mille
Marie-Anne Bouchard. Le marié cut
pour témoin son beau-père M. Adol-
phe Tremblay et M. Flavien Bouchard
servit de témoin a sa fille. les té-
moins d'honneurs furent Mile Louis-
siane Poitras et M. Ulysse Bouchard,
frère de la mariée. Au chœur de l'Or-
gus. un joli programme fut exécuté
sous la direction de Mlle Clara Piuze.
Après la messe, le déjeuner fut servit
chez les parents de la mariée, où les
invités se rendirent en grand nombre

Le soir, le diner se donna chez M.
Adolphe Tremblay, où s'organisa ‘‘une
vraie noce de campagne.” Chacun
eut sont tour à la danse et l’on s’a-
musa à qui mieux mieux Aux nou-
veaux épous, nos vœux de bonheur,

Feux de forêts—Le feu fait dc
grands 1avages sur la Côte Nord, dans
les 1égions de Portneuf et Saut-au-
Mouton. Depuis trois semaines, nos
forêts sont sous l'empire de l'élément
destructeur, les trois pricipaux camps
construits sur les limites de la Cie
Iberville, ont été rasés, celui du 22
22 milles entr’autres était rempli de
provisions ect d'effets propres aux
chantiers d’hiver, les pertes sont assez
considérables, et si les pluies n’arri-
vent pas, la Cie Fberville subira de
forts dommages dans ses limites. Tou-
te la semaine dernière, la propulation
s'est agitée quelque peu, car notre
village était menacé, vu la foice du
vent qui soufflait dans notre direc-
tion; par prudence, bon nombre de
familles se sont même préparées à
déménager car le feu faisait des pro-
grès rapides, mais heureusement, ces
jours-ci le danger parait moindre.
Les opérations du moulin sont arrê-
tées pour que tous les hommes puis-
sent aider à enrayer la marche du
feu. Nous prions le ¢,] de nous pro-
téger, en donnant ala terre une rosée
abondante, afin que lu tranquillité
règne de nouveau dans notre village.

VA ET VIENT.

M. le Curé Dufour de Mille-Va:
ches, est de retour dans sa paroisse
après un voyage à Chicoutimi, à
l’occasion des fêtes jubilaires du Sé-
minaire. i
—M. Wm. J. Heide, de New-York,

était de passage ici, la semaine der-
nière, afin de se rendre compte des
dommages causée à la Cie Iberville.
par les feux de forêts.
— Mme Vve Chs. Bélanger est de

retour d’une voyage à Québec et à
Montréal.
— Mesdames Elzéar et François

Lavoie sont revenues de Chicoutimi,
où elles étaient allées chercher leurs
fils, pensionnaires au Séminaire.
—M. le Dr Bussières, des Berge-

ronnes, est de passage ici, pour aflai-
res professionnelles.
—Mile Séguin, institutrice à Baie

des Milles-Vaches, Mlle Bouchard,
Institruce à la Baie des Bacons, et
Mlle Frenette, institutrice de notre
village sont retournées dans leur fa-
mille pour les mois de vacances.
—Mile Yvette Gérard est allée

passer une quinzaine à Rimouski,
chez sa sœœur Mme Valmore Proulx.

Pensée de Pascal : L’homme est
visiblement fait pour penser; c'est
toute sa dignité et tout son mérite, et
tour son devoir est de penser comme
il fauf. Or l’ordre de la pensée est de
commencer par soi, €L par son au-

| teur et sa fin. Ou à quoi pense le mon-
de ? Jamais à cela; mais à danser, à
jouer du luth, à chanter, à faire des
vers etc. à se battre, a se faire roi.
sans pense: À ce que c'est qu’être roi  ct qu'être homme. 2,

“Amico”

Un mot au Sujet

Trop de jugements ont été pronon-
cés contre des conducteurs d’automo-
biles qui n'étaient pas en mesure de
paye les dommages qu'ils avaient
causés. Pour protéger les piétons et les
autres automobilistes contre le con-
ducteur d'automobile qui n’a pas les
moyens de payer des dommages pour
perte matérielle ou blessures causées
ar son automobile, tous les automobi-
es devraient être couverts par une
assurance d'indemnité avant d'être
licenciés.

L'assurance d'indemnité pourvoit
au paiement, par la compagnie d’assu-
rance, des jugements obtenus contre
les détenteurs de polices. en cas de
dommages matériels, de blessures ou
de mort causés par ces derniers.

Le mouvement qui se fait dans le
but de punir par l'emprisonnement les
conducteurs insouciants est 4 encou-
rager. Mais aucune condamnation à
la prison n'indemnisera la veuve de

l’Assurance Automobile
de

l'ouvrier qui a été tué.
Elle ne lui aidera pas à supporter

sa famille. elle ne sera pas non plus
d'aucun secoura au pauvre homme
envoyé à l’hopital à la suite d’un acci-
dent d'automobile et dont les dépen-
ses augmentent en même temps que

ses revenus baissent.
La grande majorité des conducteurs

d'automobiles est déjà couverte par
l'assurance d'indemnité, mais la mi-
norité ne l'est pas. Cette minorité ne
comprend pas seulement la majorité
des conducteurs imprudents. mais
probablement aussi beaucoup de ceux
dont les revenus sont si modiques que,
sans assurance. ils ne pourraient ja-
mais payer aucun jugement qui pour-
rait être obtenu contre eux. lin d'au-
tres mots, si l'automobile d'un de
ceux-là venait à tuer un homme, la
femme de cet homme et ses enfants
resteraient sans dédommagement pra-
tique.

 
 

Chez les Fr.-Americains

Lewiston, Maine

M. et Mme Henfi Deschénes, de
Saint-Alexandre Co. Kam. sont en
ville les hôtes de M. et Mme Adju-
tor Dumoal, de la rue Webster.

M. et Mme Arséne Lavoie sont
partis le 20 juin, pour une promenade
d’un mois dans la province de Québec.
Ils assisteront le 29 juin à l'ordina-
tion à la prêtrise de M. J. Caston-
guay, petit-fils de Mme Lavoie actuel-
lement professeur au Collège de Saint-
Anne de la Pocatière. où l'ordination
se fera. Le jeune prêtre dira sa pre-
mière messe le 30 à Sainte-Hélène Co.
Kam., sa paroisse natale.
— Le recensement de la ville vient

d’êtte terminé sous la direction du
sénateur Morneau. I démontre que
la population locale a augmentée de
4,796 depuis l’année dernière ct que
notre ville compte aujourd'hui 38,577
‘habitants. Voici le résultat :

Masc. 18,866; Fém. 19,721, Total:

38,587.
—M. Joseph Simard est parti le 18

du couant pour Saint-Fizéar de
Beauce. Il passera une quinzaine de
jours dans sa famille.
—M. Jos. G. Gagnon, du Canada

est revenu avec sa famille pour se
fixer définitivement parmi nous, après
une absence de 5 ans.
—M. et Mme Joseph Laroche, ses

2 fils Philirpe et Lucien et leurs
épouses de Mégantic, P. Q.. étaient
en ville. ces jours derniers, les hôtes
de parents et amis.
—Mme Stanislus Sasseville, de St-

Joseph de Beauce, P. Q., est en visite
à Lewiston, lhotesse de sa sœur,
Mme E. Cliche, de la rue River.
—Mme J. B. Caron et sa famille.

de Saint-Isidore d'Auckland, sont
arrivés à Lewiston au cours de la se-
maine dernière pour y demeurer.

DECES.ll y a eu une semaine le
17 du courant que M. Léon Martel,

Mile Desnoixes Sa-{-domicilié au No 279 rue Lisbon,avait
I a : la douleur de perdre son épouse. M.

Martel eu concût un chagrin qui leren-
dit moruse, mais rien n'indiquait que
ses facultés physiques en étaient af-
fectés. Le soir il pussa la veillée
avec sés enfants au Luc Grove où il
mangèrent une crême à la glace. De
retour à la maison, ils allèrent tous
se coucher tard, vu la chaleur, à l'ex-
ception de M. Martel. Peu de temps
après vers les 2.10 heures. M. Louis
Lahaie, son beau-père, vit que la lu-

inière dansla cuisine n'était pas éteinte
et voulant en conna.:tre la cause, il

s'y rendit pour trouver M. Martel
inanimé sur le plancher près du le-
vier. La mort devait remonter a quel-
ques heures car le corps était froid.

Le défunt était agé de 55 ans et
était natif de Saint-Fortunat, P. Q..

ct demeurait a Lewiston depuis 54

‘ans. Il laisse 5 enfants: Léon, Arthur,

Ernest, Louis et Mme A, Hayford
(née Olivine‘. 2 frères Isrnel de cette

ville et William de Lowell, Mass.
Mme M. Gravel de cette ville, Mme
Io. Lambert de Berlin, N. il. Joseph
de Philipps, Me et Napoleon de cette
ville.
— Mme Pierre Plourde, cst décé-

dée le 15 du courant à sa résidence,
185 rue Bartlett, à l’âge de 81 ans. La
défunte était né à Trois Pistoles, Co.

Témiscouata cet demeurait à Lewis-
ton depuis 40 ans. Elle laisse 6 en-
fants. KM. Napoléon, Louis, Picrre.
Mmes E. Bérubé et Ovide Malen-
fant de cette ville et M. Gaudiose
Plourde de Rimouski, P. Q., Un frère
et une sœur lui survivent encore, à
Trois-Pistoles Co. Témis. Les funé-
railles ont eu lieu à l’église Saint-Picrre
au milieu d’un grand concours de
parents et d’amis.- oe

Inauguration de la route
Banff - Windermere

————

 

On nous informe que les Indiens de
Kootenay vont prendre une part iw-
portante aux fêtes d'inauguration de
la route Banff-Windermere, le 30 juin
prochain. Le Département des Affaires
Indicnnes, après avoir pris la chose
en considération, a donné son consen-

|tement; ainsi, environ 500 indigènes,
le visage couvert de peintures aux
couleurs vives et la tête ornée de plu-
mes, vont se rendre à Windermcre
avec leurs femmes et Icurs enfants.

Ils vont y ériger un village de wis-
wams; le jour de l’inauguration, 1ls
vont se joindre à la procession des re-
présentants du gouvernement et des
automobilistes, qui doit partir de Cal-
gary pour parcourir la nouvelle route.
Au cours de l’après-midi, il y aura une
danse au son des tam-tams, à l’inté-
rieur du fort mémorial de David
Thompson.
Lo lendemain, dimanche, ils feront

partie, dans leurs costumes de fête,
d’une parade d’église.
Le lundi, la célébration se termincrà

par des divertissements ossentiello-
ment indiens: courses à cheval, domp-
tage dc ‘‘bronchos’’ ete....
La cérémonie d’inavguration pro-

prement dite, se déroulera & Kootenay
Crossing, où les automobilistes, venant
de l’est et de l’ouest, se rencontre-
ront.
On s’attend à ce que plusieurs mil-

liers de personnes prennent part à ia
célébration.       

  

 

    

RESULTATS DU
BACCALAUREAT

Sur 299, 165 sont bache-
liers en rhétorique et sur
187, 154 ont leur diplôme
en philosophie.

A L'UNIVERSITE

Les résultats des examens du bac-
calauréat de Rhétorique et de Physi-
que, dans les collèges affiliés à l’uni-
versité Laval, ont été connus mardi
matin. Onze colleges ont pris part à
ces examens, Les dix maisons dont
les résultats étaiont connus, hier, sont
les suivantes: le Séminaire de Québee,
les collèges de Lévis, Nicolet, St-
Dunstan, Trois-Rivières, Chicoutimi,
St-Alexandre d’Ironside, Ste Anne de
la Pocatière, Rimouski et Mont-Lau-
rier. Sur 295 élèves qui ont subi les
examens du baccalauréat de Rhétori-
que, dans ces dix maisons, 165 ont!
conservé 60 pour cent des points,c’est-
à-dire sont bacheliers dans ces exa-
mens; sur les 188 élèves, d’autre part,
qui se sont présentés aux exameas du
baccalauréat de Physique, 154 ont
obtenu leur titre de bachelier. Les
résultats d'hier, dans les examens de
Physique, comportaient aussi, parmi
les nouveaux bacheliers, les noms de
dix élèves qui n’appartiennent à au-
cune des maisons ci-haut mentionnées.
Aux examens du baccalauréat en

Physique, M. Robert Rousseau, élève
du collège de Ste-Anne de la Pocatiè-
re, s'est classé premier, conservant
78.4 points sur 80. Il est le fils de
M. Maurice Roustcau, C.R., avocat de
Montmagny, et doit entrer au Grand
Séminaire de Québec en septembre
prochain. En Rhétorique, le premier
de tous les collèges est aussi un élève
du collège de Ste-Anne de la Poca-
tiere, M. Alphonse Pelletier, qui a
conservé 85.5 points.
Au Séminaire de Québec, sur 65

candidats de la classe de Rhétorique,
45 sont bacheliers. 1
Le collège de St-Alexandre d’Iron-

side, nouvellement affilié à l’univer-
sité Laval, a remporté un beau suc-
cès aux examens de Physique. Sur
douze candidats, onze ont obtenu leur
diplôme de bachelier dont cinq avec
grande distinction. En Physique, éga-
lement, le collège de Lévis a l4 ba-
cheliers sur 17 candidats ; au collège
de Mont-Laurier, les deux candidats
sent bacheliers ; au collège de Nicolet,
il y a 18 bacheliers sur 20 candidats ;
au collège de Ste-Anne de la Pocatière,

 

  i! y a 23 bacheliers sur 33 candidats en
Rhétorique et 24 bacheliers sur 30;
candidats en Physique.
La plupart des lauréats et bache-
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liers sont les fils de membres distin-
gués du Barreau ou de la Faculté de
Médecine de Québec, dont les noms
vont revivre à l'univeristé Laval l'an
prochain, car plusieurs des diplômés
se destinent à des professigns. C’est
ainsi que M. Robort Rousseau, nous
l'avons dit, le premier de tbus les col-
lèges, est le fils de M. Maurice Rous-
seau, C. R.…, de Montmagny, et le ne-
veu du Dr Arthur Rousseau, doyen de
la Faculté de Médecine. M. Guy Hu-
don. le premier lauréat en Physique
au Séminaire de Québec, est le fils de
M. J.-A. Hudon, C. R., asst.-procureur-
général adjoint de ta province. M.
Armand Beauchesne, un des lauréats
de philosophie senior, est le fils du
Dr Roméo Beauchesne, de St-Ephrem
de Tring. M. Armand Beauchesne a
terminé cette année un brillant cours
de philosophie au collège St-Laurent,
près Montréal, et il se destine à l’étu-
de de la profession de son père. M.
Charles Lanctôt, C. R., assistant-pro-
cureur-général et avocat en chef. de
la province, compte deux bacheliers.-
M. Philippe Lanctôt en philosophie et
M. Guy Lanctôt en rhétorique. M.
Frederic Hecker, fils de madame P.-
B. Dumoulin et neveu de l’hon. M. L.-
A. Taschereau, est au npmbre des heu-
reux bacheliers en rhétorique. M.  

lauréat Lesage, bachelier en rhétori
que aussi, est le fils de M. Anton: Le-
sage, le directeur-gérant .des Pré-
voyants. M. Jean Chaloult, bachelier
en physique, est le fils de notre esti:
mé concitoven M. J.-René Chaloult.

o—_

Une chaleur insupportable,
qui cause 5 décès,
NewtYork, ?7—Quatre morts, plu-

sieurs blessés et des dommages très
lourds à la propriété forment le bilan
de la tempête éleetrique qui a balayé
New-York et les environs, hier. De
plusieurs villes de la Pensylvanic
orientale on rapporte des pertes con-
sidérables.

Cet orage est survenu à la suite d’u-
ne période de chaleur intense et pro-
longée qui causa plusieurs mortalités.
La tempête a cependant eu son bon
côté en apportant un soulagement et
en mettant fin aux inconvénients de’
la chaleur. On prévoit une température
plus fraîche pour quelques jours au
moins. .
On dit que la chaleur a causé cinq

mortalités dans le Greater Ney-York,
hier.

Cet orage est survenu à la suite de
perturhations atmosphériques généra-
les dans les environs des Grands
Lacs.
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Gouraud
vous rendriez compte po urquoi elle est en faveur auprès

Elle vous rendra une magnifique

peau souple à l'apparence transparente qui vous rappellera

les jours de votre jeunesse.
Envoyez 15c. pour en avoir un échantillon.

LeSavon Médicamente Gouraud
SI vous voulez améliorer constamment votre teint,

votre peau toujours pure et nette.
Gouraud fait disparaltre complètementtoute poussière, saleté et
matière délétère. Sa douce et rafraichissante mousse antiseptique

pénètre les pores e
pour préparer la peau avant l'emploi de la Crème
Orientale Gouraud.

Envoyez 10cpour en avoir un échantillon.

FERD. T. HOPKINS & SON
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Le savon Médicamenté

supprime les impuretés. Idéal

344 St. Paul St, W., Montréal

A
E
S
T
A
AA
T
E
D
E
E
TS
A
SA
S
A
S
L
A
S
A
T

  
  

 

    

 

 

  

Eu       

que.

fait.

 

 

Les Poêles ‘NATIONAL’’ sont fabriqués
—il y a un poêle ‘“NATIONAL’ pour chaq
chure spéciale décrivant ces poêles.

au poêle
durée.

 

 

soires Electriques.

Nous vendons à des prix excep-
tionnellement avantageux, les Poé-
les Electriques, Fers à Repasser,

Rôtissoires, Moulins à Laver, Mo-

teurs, de même que tous les Acces-
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La Cie Electrique de Montmagny
56, Rue Saint-Jean-

  
Baptiste,
.Q |  
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Les Poêles ‘‘National”’
l’objet d’expériences pendant des
années avant que le perfectionne-
ments n’ait été atteint qui nous
permit de les offrir en vente.

C. Bellechasse, P.
= =
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Cuire avec un poêle ‘‘Natio-
nal’’ est étonnamment économique,

parce que sa construction est scien-

tifique et que son contrôle est par-

ont été

Chaque Poêle ‘‘National’’ est soi-

gneusement examiné avant de quit-

ter l'usine et chaque élément est ga-

ranti pour un an. Toutes les pré-

cautions sont prises pour assurer
‘““National’”’ une longue

Ils sont construits en vue

d’atteindre un haut niveau de qua-

lité et non dans le but d’être vendus

à bon marché.

en plusieurs genres et dimensions

ue besoin—demandez notre bro-

La Corporation d’Energie

de Montmagay)
64, Rue du Dépôt,

Montmagny, P. Q.

Electrique de Bellechasse
Saint-Charles

Q.
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Au Parlement Fédéral
 

Près de quinze millions de crédits
supplémentaires sont votés

Ottawa, 27.—De nouveaux crédits

 ———i

supplémentaires se chiffrant à
$14,711,351 ont été déposés sur la table de la chambre des communes,
hier après-midi, par l’honorable M. W.-S. Fielding, ministrédes finan-
ces. Parmi les principaux items on remarque:

$25,000 pour dépenses en rapport avec les envois d’essai de boeuf
congelé et de bestiaux en Grande-Bretagne. :

$550,000, nouveau montant requis pour les pensions de guerre.
$7,500 de rente au Dr F.-C. Banting, découvreur de 1’insuline.
$350,000 pour la construction du chemin de fer de la Baie d’Hudson.
$90,000 à rembourser à J.-D. McArthur & Co. en rapport avec le mê-

me projet.
$350,000 pour l’extension du Canal Welland (élévateur de Port Col-

borne.)
$50,000 pour travaux d’arpentage en rapport avec la construction

d’un chemin de fer partant d’un point du Canadien National et allant
vers Peace River.

$600,000 pour améliorations au port de Toronto.
$192,000 pour améliorations à celui de Fort Williams.
$4,000,000 pour prêts aux provinces pour encourager l’érection de lo-

gements salubres.
$150,000, nouveau montant pour l’exposition de l’empire britannique.
$153,000 pour défrayer les dépenses

olympiques de 1924,
e l’équipe canadienne aux jeux

$35,000, dépenses de la délégation canadienne à la prochaine confé-
rence impériale. ,

$50,000 pour la commission royale chargée de faire enquête sur les
taux du grain.

$60,000, montant additionelpour exposition canadienne en France.
$200,000 pour construction d’un élévateur à grain à Halifax.
$200,000 pour construction d’un élévateur à grain à Edmonton.
Huit sous-ministres et chefs de départements voient leurs salaires

portés à huit mille dollars.

 
 

Un amendement Power à
propos du bois de pulpe
est rejeté.

Ottawa, 27.—Par un vote de 96 à
57 la chambre des eommunes, hier,
a battu un amendement ayant pour
objet le renvoi à six mois du bill mi-
nistériel accordant au gouverneur-en-
conseil le droit de prohiber l’exporta-
tion du bois de pulpe. Subséquemment
le bill en question fut passé en troi-
sième lecture.
L’amendement, proposé par le major

C.-G. Power, M. C., de Québec-sud,
quoique sorti des banquettes libérales,
no fut secondé que par sept votes li-
béraux, y compris celui du proposeur.
M. A.-R. MacMaster, député de Bro-

me, s’est opposé au bill comme ‘‘n’é-
tant pas conforme aux principes sus-
ceptibles d’animer un parti qui s’in-
titule libéral’.
—‘‘Le premier ministre’’, dit-il, ‘‘a

déclaré que j'avais élevé un petit au-
tel de mon invention. La chose est pos-
sible, mais je peux l’informer que Jes
feux qui brûlent sur cet autel ne sont
pas alimentés avec les débris d’un
programme (platform) brisé. Les
Etats-Unis ne placent aucun droit sur
l'exportation du bois de pulpe et au-
tres produits similaires du pays. Si le
Canada restreint ou prohibe les expor-
tations, il invitera simplement les
États-Unis à user de ‘représailles.
Quelle serait la situation si les Etats-
Tnis décidaient de prohiber l’expor-
tation du bois dur dont so servent les
fabricants de meubles canadiens, ou
du coton, qui constitue la matière pre-
mière pour les'filatures canadiennes ?

 

: Quelle serait la situation si les Etats-
Unis plaçaient un embargo sur l’ex-
portation de l’anthracitet Tout le cen-
tre du Canada se chauffe avec le char-
bon dur américain, et les gens qui ha-
bitent cette partie dû pays verraient
avec alarme tout ce qui pourrait pro-
voquer l’arrêt de cette exportation
américaine’. ’
M. W.-C. Good, progressiste, do

Brant, dit à son tour: ‘‘Cette mesure
comporte quelque chose de sinistre.
Les précautions nécessaires pour pré-
server les forêts semblent avoir servi
d'excuse pour adopter une politique
profitant à quelques industriels de la
pulpe au Canada en leur permettant
d’acheter lo bois de pulpe à des prix
favorables pour faire concurrence aux
acheteurs américains’”.

SUR LES C. N. R.

Ottawa, 27.—Une division s’est pro,
duite lors de la troisième lecture du
bill comportant la construction des
embranchements du Canadien Natio-
nal, lorsque lo très honorable Arthur
Meighen, chef de l’opposition, propo-
sa d’amender cette mesuro de façon
à ce que l'argent et les garanties né-
cessaires à cette construction soient
votés annuellement au lieu de l’être
pour trois ans, tol que prévu dans le
bill. L’amendement de M. Meighen
fut battu par 101 voix contre 28.
M. Mecighen a défendu son amen-

dement en citant la loi incorporant le
Canadien National, d'après laquelle,
suivant lui, les déficits; lees garanties
ou les avances doivent être inserits
dans les crédits. ‘De plus’, dit-il,
‘‘en 1919 le premier ministre actuel

a,20

 

   
M. A. BEDARD

519, rue Montcalm, Montréal.

 

avait insisté sur l’inscription- d’une
clause forçant le gouvernement de
soumettre les dépenses au parlement.
Evidemment on a changé de politique,
mais les changements d’attitude sont
la régle invariable, la seule chose con-
sistante que ce gouvernement fasso’’.
L’honorable M. W.-S. Fielding, mi-

nistre des finances, répondit que l’es-
sence de la loi n’est pas que chaque
item doive être inscrit dans les prévi-
sions budgétaires, mais que chaque dé-
pense soit soumise au gouvernement.
Il fit remarquer que le bill en ques-
tion ne soumettait pas ces votes au
parlement. ‘“Les subsides ferroviai:
res’, dit-il, ‘‘sont votés en bloc com-
me le fut le prêt au port de Mont-
réal’.

LA TAXE DU REVENU

Ottawa, 27—Des amendements à la
loi de la taxe sur les profits d’affaires
et à la loi de la taxe sur le revenu
vont être présentés à la chambre des
communes par l’honorable M. W.-S.
Fielding, ministre des finances. Ces
amendements sé rapportent surtout à
l‘administration. Regardant la taxe
sur le revenu, un amendement stipule
que le revénu d’un contribuable ne
devra pas être estimé comme infé-
rieur au revenu provenant de son oc-
cupation principale. Un autre concer-
ne l’adoption de diverses clauses con-
cernant l’exemption’ sur le revenu des
consuls et officiels d’un pays étranger,
ou de Grande-Bretagne ou d'aucune
colonie autonome, et sur les pensions
des membres des forces militaires, na-
vales ct aériennes des Alliés de Sa
Majesté.

LA PRIME DU CHANVRE

Ottawa, 27.—Lorsque le bill minis-
tériel accordant une prime aux manu-
facturiers de chanvre fut soumis de
nouveau à la discussion de- la cham-
bre, hier, le chef de l’opposition a dé-
claré qu’il le-supporterait. ‘Quoique
pauvre, cette mesure est un effort
pour encourager cette industrie chez
nous’?
Le bill fut passé en troisième lec-

ture’.

$8,000 POUR LES
SOUS-MINISTRES

(Serv. de la Presse Canadienne)

Ottawa, 27.— En vertu des es-
timés supplémentaires déposés,
Bier, les salaires des sous-minis-
tres et des chefs de département
suivants sont augmentes de $6,000
à $8,000 par année: W.-W. Co-
toy, sous-ministre depl'inteérieur;
G.-D. Desbarats, sous-ministre in-
térimaire de la défense nationa-
le; George F. O’Halloran, com-
missaire des patentes; F.-C.T.
O'Hara, sous-ministre du com-
merce; A.-G. Doughty, archiviste
du Canada; Sir Joseph Pope,
sous-secrétaire d’état des affaires
étrangères; J.-B. Hunter, sous-
ministre des travaux publics; Tho-
mas Mulvey, sowf-secrétaire d'é-
tat; F.-A. Acland, sous-ministre
du travail; A. Johnson, sous-mi-
nistre de la marine et des péche-
ries.

 

 

  
  
  

Iphonse Bédard, de Montréal

M. Meighen refuse de voter
en bloc des crédits
C.N.R. ‘

Ottawa, 27.—Le chef de 1’opposi-
tion a protesté contre le chiffre des
estimés supplémentaires, hier soir, à
la chambre des communes.

“‘C’est pratiquement une nouvelle
série d’estimés’’, dit M. Meighen. ‘‘Il

 

y avait déjà cinq millions de crédits
supplémentaires, et voici qu’on y
ajoute quatorze millions. Le ministre
des finances a-t-il perdu tout contrôle
sur ses collègues Ÿ Ils se sauvent avec
lui. Quelle considération peut-on don-
ner à ces estimés à ce moment de la
session ¢
La question de la taxe des ventes

était sur le tapis en ce moment, et M.
Fielding le rappela à M. Meighen, di-
sant qu’il ne discuterait les estimés
que Jlorsqu’ils seraient devant Ia
chambre. ‘

Ome

La vérité sur
9 ” ° e

l'émigration
 

Les chiffres qui ont été publiés in-
diquent que 2,815 familles dans onze
diocèses de la Province de Québec ont
quitté la campagne dont 1,500 pour ies
États-Unis, et ce sont des familles
nombreuses de six à sept enfants. Ces
chiffres, tout alarmants qu’ils soient.
r’indiquent cependant pas la moitié
du désastre puisqu’il n’y a qu’une
faible proportion des paroisses qui
aient répondu à l’enquête.
On peut dire, sans exagération, que

depuis un an ce sont 5,000 familles
canadiennes qui ont déserté la terre
soit pour la ville, soit pour l'étranger.
Quel chiffre énorme!
Si le moitié seulement de ces famil-

les avaient été dirigées vers l'Ouest,
c’est vingt-cinq paroisses nouvelles
qui se fondaient chez nous dans un
an. C’eut été trop magnifique!...

Il y a longtemps que nos évêques
et nos osprits dirigeants disaient à
tous ceux qui peuvent exercer quelque
influence dans la province de Québec:
Nous ne voulons pas diminuer nos tor-
ces, mais dirigez donc vers l'Ouest
ceux qui songent à quitter la provin-
ce natale plutôt que de les laisser par-
tir pour les Etats-Unis,-
On n’a rien fait pour nous aider.

Tout au contraire, dans un grand
nombre de paroisses on a découragé
toute propagande en faveur de l’Ouest
canadien, et voilà le résultat: des mil-
liers de familles sont rendues aux
États-Unis, dont le plus grand nombre
sont perdues pour la race canadienne.

Ces vérités sont dures à dire et pé-
nibles, mais il sert à rion de les ca-
cher. On se plaint que la France a
trop longtemps ignoré le Canada. Ce-
pendant chez nous à part quelques
groupes de patriotes d’intelligence
avertie qui ont sagement prévu et ar-
lemment recommandé d’appuyer etde
fortifier les groupes canadiens exté-
rieurs et notamment ceux do l’Ouest,
il faut dire que malheureusement Qué-
bec nous a oubliés comme la France
a oublié le Canada.

Le mot d’ordre de tous les vrais
patriotes doit être: Gardons nos gens
chez nous. Dans la province de Sue.
bec, autant que possible, puisque c’est
ot ce doit être le château-fort de la
race. Mais aussi chez nous, au Cana-
“a, car notre pays comprend toute la
Confédération et nous sommes chez
Lous partout au Canada, tandis qu’aux
Etats-Unis, nôus ne serons toujours
que des étrangers et souvent de parias.

atriote de1’Ouest.
Orie

s cofsgfont causfe\par la pression
de ghauggfires tr ites, mais per-
sonfie fa bes souffrir plus
lo ps juafid oMpeut se procure

eun remèd ue le Holloware Corn
Remover.
—

A MOSCOU
Riga, 27,— D'après des rapports

imprimés dans les journaux Je Riga,
l’archévêque Tikhon, patriarche de la
Fussic, est mort en prison le 16 juin.
Jne dépêche de Moscou mentionne

cette date comme étant celle à laquel-
le le patriarche adressa, une lettre à la
cour Suprême abjurant les tendances
anti-soviériques. Les fonctionnaires

  
  
   

de Moscou disent qu’il a été relâché
depuis, mais ils ne révèlent tien de
son sort.

  

L'homme doit prendre un soin jaloux de sa santé.
Il doit veiller constamment à se maintenir bien portant
et toujours de plus en plus vigoureux. L'homme épuisé
et sans force aura toujours une existance pénible, il
aura peu de succès et il en souffrira moralement.

Hommes faibles, hommes malades, ayez recours
aux Pilules Moro qui procurent force et santé en peu de
temps. Des hommes de tous les âges et de toutes les
conditions nous disent les bons résultats qu’ils ont ob-
tenus de ce remède.

J'avais depuis longtemps des maux de tête et de
reins et malgré les remèdes que je prenais, je souffrais
toujours et mes forces diminuaient continuellement. Je
travaillais assidument, mais avec difficulté. Sur les
conseils d’un vieil oncle qui avait obtenu beaucoup de
bien de l’emploi des Pilules Moro, j'ai décidé de faire
lessai de ce remède,et, commelui, j'ai obtenu ma guéri-
son. M. Alphonse Bédard, 519, rue Montcalm, Montréal,

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands de remèdes,

Nous les envoyons aussi par la poste, au Canada et aux Etats-Unis, sur réception
duprix, 50 sous la boîte COMPAGNIE MÉDICALE MORO,274, rue Saint-

Denis, Montréal.
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Un Essai Vous Convaincra.

2501 Washington Blvd.

D]
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pouvez rester vigoureux et en bonne °

M

Du DR. PIERRE
Hl donne de la force à vos organes

Il a un effet salutaire sur vos reins
Il garde votre estomac en ord

Il fortifie et construit votre système

saines, et ne contient pas de drogues nuisibles et conduisant à l'usage
continuel de drogues. Ce n’est pas une médecine de droguiste. Elle
est suppléée par des agents spéciaux. Ecrivez à

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.

(Délivré libre de tous droits au Canada)

<
Années Avancées

voie

Il est préparé d'herbes pures et  
A
9

CHICAGO, ILL. Ï
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Beck, Nickle, McBride, Mc-
Crea, Price et Henry
dans le cabinet.

Toronto changeradepres
mier-ministre le 16 juil-
let.—T5 conservateurs. .

 

Toronto, 26.—Quelques résultats an-
noncés à bonne heure apparaissaient
moins certains à deux heures ce ma-
tin. La dernière liste des candidats
élus se résumait ainsi:

Conservateurs..-. -.:. .63
Libéraux... . s +. +. 14

Fermiers-Unis.+. + #s3'>- 10
Ouvriers... + = + 010 »j + 3
Indépendant... . +. 11
Douteux.. + « + a ++ 480 .

1
Total.. . . + «a à + à » 111

LES 20 DOUTEUX

Toronto, 26.— Les résultats pour les
20 autres sièges ne seront pastonnus
définitivement Avant :: aujourd’hui.
Pendant la votation, la partie ouest
de la province a été visitée par’le plus:
violent orage que l’ont'ait vu dépuis
de nombreuses années. ‘Le vent'et la
pluie ont causé des dommages consi-
dérables. Le premier ministre Drury,
l'honorable M. Peter Smith, trésorier
privincial, l’hon. M. R. Grant, minis-
tre de l’éducation, l'hèx M.Harry
Mills, ministre des Mirts, d’Hon. Ms
Walter Rollo, ministre ‘du’ Ttatail, et
l’hon. M. D. Carmichaëel, mintetre sans
portefeuille, ont tdus subiuedéfaite.
Les honorablés MM. Mills et, Rollo ap-
partenaient au. parti. ouvriet. T4.

Lors de la dissélution, lesfermiërs-
unis avaient 45 sieges 2 la’ Chambre
et le parti ouvrier, 9.- Partgÿ les ‘aù-
tres défaites importantes, on mantion-
ne celle du leader ‘libéral, Wellington
Ray, dans sen-comté de Xorth Perth.
D'autre patt, l’hons M. WE: Raney,
qui, par suite de son attitude ausujet

Lans

avait été très critiqué, à été réélu par
uhe bonne Majorité durs Bast Welling-
ton. [cs CIot

- Sir Ada
teur de Lor dog, ‘et” présidetit - de‘ ‘la
commission kydrauliquë dé‘l'Ontario,
a été réélu par-une grosse majorité.

© AM. WillingtonHay, chef des, libé-
raux, à été battu comté,M. Drury-

L’hon. M. W.-E. Raney, procureur-
général, a étéréélu ‘dans Éast-Felling-
ton, par 300 voix de. majorité, |.

Ottawa, 265Le tres honorable - M.
Arthur Meighen, chef: de 1’epposition
aux communes, à ‘adressé le “message
suivant de félicitations à-}*Hdnorable
M, Howard Ferguson,leader Ggnsprua:
teur d’Ontario, Hier ‘soiy,” "F

‘‘Veuillez uccapter mes plak éhau-
des félicitations. Votre viripie a dfs
honnétement remportée ot- dle, a4} Him
des plus grands triomphes persohnéls
de notre histoire politique’’.

(Signé) Arthur Meighen.
A part ce message, aucun autre com-

mentaire au sujet des élections n’a
été fait par les leaders politiques, ap
parlement fédéral. ~~ 1°U0 OV

LE RAPPORT A MINUIT
LS 3 vod

Toronto, 26.—A thinuit, leorésultat
des élections provineiales- d’Ontario,
était le suivant:

Ministériels. . 14 924 0 27
Conservateurs' .. . ! , .1 68 °
Libéraux.. . . . . . . = 48
Indépendants... . . . . . 1:
Ouvrier.. . . oe oe a}

—Hddp
Toronto, 27—Le ‘) Hite ministre

Drury, 3 la suite. à ke réunion qu
cabinet, hier aprds-mitli; s’est rendu a
l’hôtel du gouvernement et a remis sa
démission au lieutenant-gouverneur.
Cette démission doit prendre effet le
16 juillet. A la suite de l’acceptation
de cette démission, le l‘entenant-gou-
verneur, Son Excellence Harry Cock-
shutt, convoqua l’hon. G.-Hqward Fer-
guson, lcader du parti conservateur,
au parlement et l’invita à: former un
cabinet. M. Ferguson répondit qu’il
serait prêt à assumer lu responsabilité
de former un nouveau gouvernement
aussitôt que la position du premier mi-
nistre serait vacante. .
D’après les derniers rapports des di-

verses divisions provinciales, les con-
servateurs auront 75 de leurs repré-
sentants au prochain parlement onta-
rien. :
Les fermiers-unis viondront en se-

cond lieu, avec seize mombres, puis les
libéraux qui sont tombéz au troisième
rang, avec quinze députés. On verra
quatre députés ouvriers et un indépon-
ant.
L’avance des fermiers au deuxième

rang a été déterminée par l’élection de
l’hon. M. Dougald Carmichael, dans
Grey-Centre et de  I’hon. M, H.-C.
Nixon, dans North-Braut. Jusqu'à hier
matin on pensait quo des can idats
conservateurs avaient été élàs Taus Ces
divisions.
En plus du premier ministre, les

membres du cabinet qui ont éprouvé la
défaite sont : l’hon. M .Peter Smith,
trésorier provincial, l’hon. M. R.
Grant, ministre de l’Instruction Publi-
que, l’hon. M. W.-R. Rollo, ministre du
Travail, et l’hon. M. Hsnry Mills, mi-
nistre des Mines.

Interrogé hier, au sujet du résul-
tat des élections, le premier ministre
Drury a déclaré que la défaite n’est
pas. une chose agréable, ‘mais qu’un
homme public doit l’accepter philoso- phiquement : “‘J’ai la satisfaction
vent s’aligner.’’
L'han. M. WT Ronay. ani esmams!

de la’ Loi de Tempéranee.de. l’Ontario,.

Beck! caridfdstconservé‘

MESSAGE DE MEIGHEN Le

Les conservateurs remportent
une belle victoire à Ontario

personnelle,’’ dit-il, ‘“de voir menta-
lement derrière moi un gouvernement
dirigé proprement et une campagne
électorale honnête qui me laissent une
grande tranquilité dé conscience. C’est
tout ce qu’un homme puisse désirer
dans un tel moment.’* .
M: Drury aattribué sa défaite au

vote des ‘‘wets’’. Les anti-prohibi-
-tionistes,’’ dit-il, ‘‘ont senstitué dans
cette province un élément assez fort
pour élire un parti avec lequel ils peu-
procureur-général constituait un per-
sonnage important ‘dans le gouverne-
ment battu, à déclaré, hier, que la ru-
meur qu’il résignerait son siège plutôt
que de passer à l’opposition, est sans
fondement. ‘“ Vous devez savoir,’’ dit-
il, ‘“ que je n’ai pas l’intention de

{m’asseoir au dernier rang.’
On ne s’attend pas à ce que M. Fer-

guson annonce d’ici quelques jours les
poms de ceux qui formaront son cabi-
net.
Au cours de sa campagne dans le

nord de l’Ontario, le futur premier mi-
nistre a laissé entendre que M. Char-
les MeCrea, de Sudbury, serait choisi
comme ministre des mines.
M. W.-F. Niekle, élu par acclama-

tion dans Kingston, le colonel W.-H.
Price, de Parkdale, l’hou. G.-S. Henry,
d’East York, Sir Adam Beck, de Lon-
don, et M. M. MeBride, de Brantford,
sont parmi ceux que l’on désigne com-
me futurs ministres du, nouveau gou-
vernement.

   quise. ’ .
Appliquez \feulfment l’Huile sur la

brûlure et douleur se calmera et
dispara.tra sensiblement.

—

L'exposition
de(Québec

La commission organise le
grand événement du mois
de septembre. — Le nou-

- , Veau palais.

UN RAPPORT

L'organisation de la prochaine ex-
position provinciale va son train, et
les commissaires anticipent pour cet
événement un succès plus marquant
que tous ceux qu’ils unt remportés
dans le passé. L’inauguration du
nouveau paldis de l’Industrie qui
aura lieu en septembre les confirme
dans leur optimisme. l.es concessions
ut privilèges, dans cet édifice, commen-
ceront à être vendus à la fin de cette
somaine, et les commissaires sont con-
vaincus qu’ils n’auront pas de peine à
les vendre avec succès. Récemment,
ils ont fait un relevé des ‘‘cloarings”’
des banques de Québec pour la semaine
précédant l’exposition provinciale et
la semaine suivant l'exposition cn

 

:.|1922, voulant attribuer le surplus de
‘la seconde semaine, s’il v avait réelle-
ment surplus, à l'exposition, qui est
considérée comme une période de Es
périté pour le commerce local. ette

{enquête leur a fait faire une découver-
te des plus réjouissantes : la différence

‘[entre les deux ‘‘clearings’’ était de
$658,694, ot ce surplus était enregistré
dans la semaine suivant immédiate-
ment 1’exposition. Les commissaires
n’avaient pas demandé de rapport
pour la semaine même de l’exposition,
croyant que la semaine suivante leur
donnerait plus justice, vu qu’il y a
toujours un léger retard dans les
échanges de traites aux banques. Ils
ne sont pas loin de croire que cette
augmentation d’affaires était due ex-
clusivement ou presque à l’Exposition
Provinciale.
La commission de l’exposition a

reçu une lettre intéressante de l’assis-
tant-ingénieur de la cité, M. Edouard
Hamel, au sujet des travaux en cours.
Voici ee que disait M. Hamel dans
cette lettre :

‘“Je me suis rendu sur les terrains
de l’Exposition suivre le progrès des
travaux du palais de l'Industrie les
13, 17, 20, 22, 23 de ce mois. Le 22,
avee M. Emile Morissette, l’entrepre-
neur, j'ai mesuré la largeur de la bâ-
tisse (entre les pilastres), qui doit
être de 200 pieds. Du côté ouest, la
largeur a été trouvée de 199 pieds,
114 pouces ; du côté est, la largeur
est de 200-01. Le moniage de-l’acier
doit se terminer ces jours-ci : il res-
tera les deux couches de pcinture à
donner sur ce matériel. Avec le con-

drainage, de service d’eau, les fonda-
tions en pierre pour les allées sont
presque finies, et les travaux d’érec-
tion sont suffisamment avancés pour
assurer qué la censtruction du Palais
sera pratiquement terminée avant
deux mois et à temps vour l’exposi-
tion de cette année.”

“7 7 (Signé) Edouard HAMEL.

Les murs latéraux du palais de l’In-
dustrie sont pratiquement montés déjà,
et la brique y est posée. Dans quel-
ques jours, au commencement do la
semaine prochaine très probablement‘,
les ouvriers commencoront À poser lu
toiture. En même temps, la commis-
sion de l’exposition entreprendra tout
autour du nouveau palais des travaux
do terrassement. Déjà où peut appré- cier le dégagement du palais central.» -

  

 
|Hyacinthe, Québ

 

Marchés de Québec
Mardi, 26 Juin.

BEURRE
Pasteurisé, en pains de 1 lb.

boîtes de 50 lbs .. . . . .
Choix No 1 en pains de 1 lb.

boites de 50 lbs. . . . . .
De crèmerie No 2, on pains de

1 lb, boîtes de 50 lbs . .
Beurre de laiterie. . . . . .

FROMAGE, (spécial coloré)

Fort en meule d’environ 25 1b 30

32
29

 

Doux en petite meules d’envi-
ron 12 lbs. .. .. 2... 26

Doux en patites meules d’envi-
+ ron 2 lbs. 21
Kraft MacLaren, en boîtes de

5 Ib. ......

OEUFS

  
   

   

. .

! Canadiens, strictement
boîtes de 30 doz . . . . 30

Oeufs No 1. . . . ... 26

Pains de 1 à 5 . . 22 à 25

  
Bland en ¢ 14
Bla

1b r crates de 60 lbs . . 15
Amb) en chaudidres de 80 lbs 12
Brun, en chaudières de 30 lbs. 11

LEGUMES
Oignons rouges, sacs d’epviron

100 lbs. . . . . «ee. . 30
Patates, sacs de 80 lbs . . . . . 1,50
Choux de Siam de table .. .. . 1.25

VIANDES FUMEES
Jambons de 10 à 15 lbs . . . . 27
Jambons de 15 à 20 livros. . « 26
Jambons de 20 à 30 Ibs . . . 24
Bacon à déjeuner de 8 à 14 lbs 28
Epaules fumées de 4 à 8 lbs. . 18
Rolls avec la coine . . . . . . 22
Jambons cuits désossés, ronds. 37

SAUCISSON
Bologna. .. ....... 10

LARD SALE

Gras de dos, 40 à 50 morceaux,
barils de 200 lbs. . . . . 35

Gras de dos, 40 à 50 morceaux,
barils de 200 Ibs. .. . . . .

25 à 35 morceaux, barils de 200
livres, gras... ......

NULAILLES

Poules st poulets, la 1b . . .20 à 35e
Oies. L. 2... 4 + + + + + . 20
Canards . « + « « «
Dindes + ++ 6e +. 0000

BOEUF

Carcasse de boeuf 450 à 600 Ibs 7 à 13

SAINDOUX
Pur lard, en seaux de 20 Ibs .8.40
Pur lard en pains de 1 1b., bot-

tes de 68 tbs . . . 18
LARDS

Jeunes lards frais abattus, 90 à

600 Ibs.. .. .. .. . . .15à 16e
Gros lards pesants. . . . . 0.11 à 0.14

AGNEAUX
Agneaux abattus . . . . . .20225
Moutons. . . 9 à 14

FEVES ET POIS
Pois à soupe garantis extra cui-

. 23
ve <.80à 40

Cee tere eee ae 5%san
Fêves blanches, canadiennes,

01.4... 40. 00000

TABAC

Quesnel, . No 1, balles de 25lbs
Parfums d’Italie, balles de 25 1b
Brésil, balles de 25 lbs . . . .
Rouge Quesnel, balles de 25 lbs
Beaver Brand, balles de 25 lbs
Rouge No 1, balles de 25 lbs.
Connecticut, balfes de 25lbs .
Grand Havane, balles de 25 lbs
Petit Havane, balles de 25 lbs
Golden Spanish, balles de 25 lbs
Special Faible, balles de 25 lba

NOTE

A. ces prix, il faut ajouter 3 14 p.6,
de taxe sur ies viandes fumées, le
lard salé et ls tabac.

OEUFS
POUR INCUBATIO

 

N
J  

 

1000 Oeufs des Races Roch Barré
Rouges, R. Island Wyandotte Blanc
et Leghorn Blanc Créte double on
simple. Lots dg/ 100 assortis, comme
nous les auroph,$8.50 plus 73cts pour

gS ° t cr

     dité sur rejOur d bole, is de
ort payéd ici fe de œufs
2.50 et fs 4400 a 3 à vo-

tre goût anquez pas cette chan-
ce exceptionnelle. œufs de Dindes
Bronze $7.50 pour 10 œufs et Dindes
Hollandais $10. pour 10 œufs. Oeufs
d’Oies Toulouse et Embden $5.00

ur 7 œufs. œeufs de canards Pe-
in, Gros canard blanc, Rouen Ca-

nard Brun. Muscovey Foncé (Ca-
nard de Barbarie) $3. pour 11 oeufs.
Assortis même prix. rios Pintades
$7.50. Trios Dindes $7.50. Trios
Dinde Bronze de $35. à $50.00. Beau
trio. Oies Embden en Ponte $25.
Toulouse aussi, même prix. Pans,
Faisans, Pigeons de toutes races. Gra-
vure 18 x 25 en couleur naturelles.
140 races de pigeons avec index, at-
tachée. indiquant le vrai nom de la

cours de M, Marier, les travaux de. race par les meilleurs auteurs anglais.
Indispensable $1.50 la copie. Bro-
churette illustrée de 20 gravures des
Races de Poules, Canards, Oies, din-
des, Faisans, Paons, Lapins, Eto.,
Les plus avantageusement connus
au pays 25 sous par poste. Traité élé-
mentaire sur l'élevage du Dindon
25 sous. Cartes postales en couleurs
naturelles aucune race de Poules,
Canards, dindes, etc, 10 sous pièce,
collection de 12-$1. fait un magnifique
cadre. Ecrivez vos besoins nous é-
changeons. Achetons et vendons tous
animaux: Shorthorn, Ayershire, Hols-
tein, Jersey, Etc. Cochons Yorkshire,
Birkshire et Chester White. Ecri-
vez-nous, vos besoins.

Incluant toujours timbes pour ré-
ponse assurée et on vous évitera du
trouble et des dépenses.
La Ferme Avicole Yamaska, Bt.

ec  

vince.

fatigue.

 Un empaquetage soigné conserve admirable-
ment bien les qualités du Rose Quesnel
jusqu’à vous—et c’est ce qui a contribué à
en faire le tabac le plus populaire de la Pro-

RockTo0accoB0tmnd

  

   
  

   

  

 

L’enveloppe scellée conserve le mélange qui
l’a tenu uniforme depuis vingt ans.
Le Rose Quesnel est garanti pur et exempt
de toute sophistication et de “mouillade”.—
Doux et libre de nicotine vous pouvez en
fumer plus Yue d’habitude sans ressentir de

  
 

 

39 ORPHELINS TUES

(Serv. de la Presse Canadienne)
Caleuta, 27.—Trente-neuf orphelins

mahométans ont perdu la vie, hier,
dans l’effondrement d’une partie de
l’orphelinat édifié au centre de Cal-
cuta. Trente-trois blessés ont été trans-
portés à l'hôpital. Vingt-cinq ont été
légèrement blessés.
Une centaine d’enfants furent en-

sevelis sous les débris.  

ON VIDE LE “PARIS”

 

New-York, 27.— Le paquebot fran-
çais Paris est le troisième navire à
défier les lois américaines et à être
visité par les officiers du Fédéral. Il
a été privé, hier, de toute la bièra et de
tout le vin non dépensés. Treize bar-
riques de bière ont été jetées par
dessus bord et plusieurs milliers de
boteilles de vin furent transportées
aux entrepôts du gouvernement.
  

BOSTON SOUTHAQ

sû 16.
BILET SIMPLE $65

Connectant avec

ON

Londres, Liverpool et le Havre

  mille passager

de Shakespeare, la Scandinavie,

prix raisonnables.

raisonnables.

   

Annonce que Jes arrangements
faire pour des voyages

Aller etsRetougefour l’Europe S110

  

—_=

LA GREAT NORTHERN|
STEAMSHIP COMPANY

(INCORPORATED)

{|BOSTON, MASS.

       
aA

maintenant a se
€hsuels en Europa

CI

BOSTON-GOTHENBURG

$138.
BILLET SIMPLE $75

Connectant avec
Christiania, Stockholm, Hel-

gfors, Danzig, Riga, et Co-
cnhague

T ASSAGE SUR

SS§ ELOIGNES AU

voir trangPorter approximativement deux
ois. Décidez-vous maintenant pour faire

le voyage durant la saison qui s’en vient.

La vie des passagers sera protégée par
les vêtements de sauvetage

EVER-WARM SAFETY-SUITS

qui empêchent la noyade et protègent cofttre
le froid et l’humidité.

Un voyage complet, toutes dépenses à bord comprises, au même
prix qu’une vacance passée à la maison ! Afin de rencontrer la de-
mande toujours grandissante d’un voyage transatlantiqueconforta-
ble mais pou dispendieux, la Cie Great,Northern Steamship a orga-
nisé ces voyages. Cette compagnie, dirigée par des hommes d’affai-

ros intelligents qui comprennent la chance exceptionnelle qu’offre
un voyage en Europe, va servie les milliers de personnes a dési-

uis longtemps voir les champs de bataille de France, le pays
one nk le pays du Soleil du Midi, ete.
La chance de votre vie ! C’est encore plus que cela, car la Compa-

gnie veut établir d’une façon permanente ces voyages sur mer à des
‘ Notre prospectus, d’une lecture intéressante,

prouve que ceci peut être accompli tout en réalisant des bénéfices

NOUS VOUS DIRONS AUSSI COMMENT DEVENIR CO-PRO-

PRIETAIRE D'UNE ENTREPRISE DONT TOUT LE MONDE

 
 

Département de l'information,
Edmunds Building, Suite 54,
Boston, Mass.
Je désire obtenir tous les

renseignements au sujet d’un
voyage à : ‘
(Faites une croix). Simple Re-

tour
Angleterre ee
France
Allemagne
Suède
Norvège
Dannemark

“ Provinces Baltiques .
Finlande
Russie
Nom....
Rue . .
Ville .. 040000000000

- Province ........

.…....

oe eo eo se

® a oe eo sv 8 ss a

…...  

PARLE !
Découpez ce coupon et envoyez-le avec votre nom et adresse.

—

A. Wilkstrom, A. Wilkstrom, \

Département l’Information,
Edmunds Building, suite 54,
Boston, Mass.

Je suis intéressé à devenir
co-propriétaire de la Great
Northern Steamship Company.

S’il vous plait m’envoyer
prospectus et fénseignements
complets.

Nom ...........…..

Rue .........

Ville ... +440... 000%

Province .. 0.0...

"ee oo
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Si vous faites fos achats chez
les marchands votre ville. Dans
la Provinde defQuébec, votre ar-
gent reste} tofjours dans la cir-
culation us revient indirec-
tement; bi au contraire, si vous
achetez À l'étranger, votre argent
s’en va et ne revient plus.

Mme J.-W. Tremblay, de Québec,
passe quelque temps chez sa sœur,
Mile Aglaé D'Estimauville.

 

Mme Talma Lavergne, de Lauzon,
était la semaine dernière en visite
chez son père, M. Hercule Têtu.

 
M. et Mme Alexandre Michon, et

leurs enfants, de Montréal, sont venus.
passer quelques jours chez leur père,
M. A.-F. Michon.

 
Mile Annette Paquet, est revenu

d’un voyage d’une huitaine à Québec,
chez des parents et amis.

 

M. J.-A. Desnoyaux passe une hui-
taine chez sa mére, Mme Desnoyaux,
duparc.

 

M. Guy Caseault, de Québec, est
venu passer le dimanche chez ses on-
cles, MM. Geo. E. Fournier, J.-G.
Bittner.

Mlle Maria Gagnon, de Québec.a
assé quelques jours chez son amie,
{lle Marthe Lebrun.

 

MM. Julien Bernier et Joseph Ri-|P
chard, du Cap Saint-Ignace, étaient
de passage en notre ville, au commen-
cement de la semaine, par affaires.

 

Mme J.-A. Lapierre, ainsi que son
fils, de Saint-Charles, était ces jours
derniers, en visite chez son amie,
Mme J.-P. Fortin.

 

   

  

 

M. et me Didier Catellier, de
Québec. éfaient de passage en notre
ville, diflanche et lundi, chez leur
neveu, Fil. Jos.-C. Hébert, N.P.

ons e argent à
tmagny| pn achetant
neg masdsins.

Mile kite Dion. est partie, lundi,
pour une promenade d'une quinzaine

Québec, où elle sera l'hôte de pa-
rents et amis.

 

 

Miles M. Alice et Charlotte Gagnon
de Québec, étaient, dimanche, en vi-
site chez leur père M. Ferdinand Ga-
gnon.

M. et Mme Philippe Furois, de
Québec, sont. venus passer quelques
jours chez M. Azarias Paquin.

 
Nous avons appris avec regret le

décès de Mme Joséphine Cloutier,
épouse de M. Joseph Casault. de
Notre-Dame du Rosaire, autrefois de
Montmagny, décédée, samedi dernier,
à l’Hôtel-Dieu Lévis, à l'âge de
56 ans.

    

    

   

F marquisette,
prix de 35 cts

4 douzaines
et enfants, pots

GEO. E. FOURNIER,
Rue du Dépôt,

Montmagny.
 

Mariage.—Le 26, M. l'abbé Al-
fred Pa:é, curé. a benit l’union de M.
Charles Picard, du Cap Saint-Ignace
avec Mille Marie-Jeanne Mercier,
fille du Capitaine Charles Mercier.
La mariée était accompagnée de son
ére et M. Ferdinand Fortin, du Cap

SaintIgnace, servait de témoin au
marié.

I'heureux couple est parti en
voyage de noces a Montréal. Nos
meilleurs souhaits les accompagnent.

 

La famille de M. Lacasse Rousseau
est partie, mercredi, pour passer la
belle saison à Berthier.

Mlle Marie Tremblay,de Montréal,
passe quelque temps en ville, chez sa
sœur, me Alexandre Chouinard.

M. l'abhé A.Blais est allé, la se-
maine dernière à l'Ile aux Grues, à
occasion degf’Quarante-Heures.

 

 

  

  

 

Préfffons Jes/iiptres : en-
coufageons Jod igdustriels,
nos commegca, et nos
professionnels.

 

M. Maurice Rousseau, de Québec,
était, dimanche en visite chez M. J.
Eugène Tondreau.

M. et Mme Albert Gagné sont reve-
nus d'un voyage de quelques joursa
Chicoutimi.

 

 

L'on nous annonce pour sous peu
un
ganisation de notre chœur de chant.
Nous en reparlerons dans un pro-

chain numéro. .
 

L'on est à faire le parachevement
des rues Saint-Louis, Saint-Paul, St-
Pierre, St-Joseph et du Manoir.

M. et Mde Lucien Casault, de
Saint-François de Sales, Lac Saint-
Jean, sont en voyage de noges chez

 

— On de-
pour ou-
ampagne
me Raoul

1-3fs.

5 la plus
fréquente do i t Jes enfants
et pour € ége 1&lus ezace
est le MoYher Gr Worm Exter-
minator.

 

  

 

M. Jacques Rousseau passe quel-
ques jours & Montréal, chez son on-
cle, M. Onésime Caron, avocat, et
autres parents.

 

M. Joseph Lachaine, de l’Ile aux
Grues, était de passage en notre ville,
undi.

Mlle Luce
huitalne à
tentset a

   
  

    

Lacombe passe une
uébec, l’invitée de pa-s .

Chronique Locale
  

  
  

 

Nos félicitations à M Robert Rous-
seau, élève du Collège de Sainte-Anne
de la Pocatière, qui s'est classé pre-
mier aux examens du Baccalauréat.
en physique, en conservant 784
points sur 80

Il est le fils de M Maurice Rous-
seau C R, de notre ville, et doit en-
trer au Grand Séminaire de Québec
en saptembre prochain.

 

Mme Donat Paquet passe quelque
temps à Ottawa l'invitée de parents
el amis.

 
M. Gaston Bernier, de la Banque

Royale de Québec est venu passer
quelques jours de vacance chez sa
mère, Mme Vve Amédée Bernier.

MM. Gérard Michaud, de Saint-
Alexandre de Kamouraska, et Joseph
Diamant, de Saint-Léonard, passent
quelques jours à Montmagny, les
hôtes de leuyff confrère

 

      s chapeaux en bas

RNIER,
Montmagny

Perdu.— Un porte-monnaie en cuir
noir, contenant une certaine somme
a été perdu à partir de I'épicerie de
M. J. P. Gagné a la résidence de M.
Cléophas Gagné. rae du Parc.
La personne qui l'a en sa possession

est connue et si elle ne le rapporte
as au bureau desnotre journal, d'ici

à huit jours, elle sera poursuivie. 29-1f
 

Naissance.—Le 27, Mme Arthur
Blais, une fille, Marie Lucie Imelda
Yvette. Parrain et marraine M. et
Mme Louis Lavergne. de Saint-
Pierre, oncle et tante de l'enfant.

M. Alexandre Chouinard, avocat,
a passé la journée de mardi à Québec,
par affair.s.

 

+

Défi.—L'équipe de Montmagny,
qui a remporté lavictoire, dimanche
dernier au parc de l’Exposition, lance
par la voix de notre journal, un défi
à toute équipe de 6 hommes, d’un
noids de 1200 lbs en tout, et est oréte
rencontrer cette équipe au parc de
l’Exposition de Montmagny aujouret
à l’heure qui conviendront le mieux.

Prière d'adresser toute correspon-
dance pour relever ce défi, à M. Er-
nest Paré, Capt., Equipe de Mont-
magny.   
  I — MARDI

   
1 corsets $1.2308duits à

50.73. ”
5 irslts $1.75, mardi a

$0.98.
A

RNIER

Naissances
Ie 23, Joseph Ulric, Paul. Antoine,

enfant de M. et Mme Ulric Proulx.
Partain et marraine M. et Mme Na-
poléon Proulx, de Matane, grands-
parents de l'enfant.

 

Le 24, Joseph Gérard Wilson. en-
fant de M. et Mme Charles Pelle-
tier. Parrain et marraine, M. et Mme
Joseph Marticotte.

 
Lé même jour, l'épouse de M. Jo-

seph Blanchard. un garçon: Josenh
Jean-Baptiste Nuna Guy. Parrain
et marraine, M. et Mme Numa Beau-
mont, oncle ei tante de l’enfant.

Le 25, Mme Napoléon Bélanger,

  
and Eucbre au profit de la reor-|

un garçon: Joseph Jean-Baptiste Mar-
cel. Parrain et marraine. M. Alexan-
dre et Mile Jgiliette Bélanger, fière
et sœur de fant.

DE) # RECU

, Montmagny.

   
 

Nos félicitations à Mlle Béatrice
Hébert, qui a été l'heureuse gagnante
d'un bonnet de béhé “au tatting”,
mis en râfle. au profit de l'autel des
Dames de la Sainte-Famille.

 

Nous avons appris avec 1egret le
départ pour Québec, de M. J. Adé-
lard Dallaire, employé depuis six
ans au bureau de la Machine Agricole
Nationale, Limitée.

MM. et Mmes Albert Gagné el
Gaudias Gaudreau sont allés à Qué-
bec, mardi, assister au mariage de
leur sœu:, Mme Rosario Caron avec
M. Henri Laberge, de L'Islet.

Lundi et mardi, M. le curé et MM.
Jes vicaires ont fait les examens des
écoles de la paroisse.
Nous souhaitons de joyeuses va-

cances à la gent-écolière.

 

 

 

Concert de la fanfare.—Diman-
che soir, la fanfare a donné un con-
cert dans son kiosque. Une grande
foule s’était réunie à l’angle des rues
Saint-Louis et du Dépôt, pour y assis-
ter. Le programme, comprenant des
morceaux nombreux et choisis, a été
exécuté d’une façon magistrale.
Un cordial merci à ces musiciens

qui nous ont fait passer des heures si
agréablement.

 

M. et Mme Ovide Dumas, de Saint-
François, étaient, dimanche en visite
chez M. Ludger Couillard.

 

Mme Eugène Pelletier et ses en-
fants de Saint-Pizire, sont venus pas-
ser le dimanche chez M. Alfred Doyer

 

Mlle Alice Létourneau, de Québec,
était ces jours derniers, en visite
çhez M. Joseph Létourneau et autres
parents.

 

M. et Mme Gustave Lépine, Mlles
Yvonne Lépine. A. Dionne, MM. Da-
niel Piché, Cléo. Piché, Pierre Picard,
J. Piuze, étaient, lundi, les hôtes de
Son Honneur le Maire M. Télespho-
re Coulombe.

M. Gérard Vézina, de Québec, est
venu passer le dimanche chez sa mère
Mme {- A. Vézina. ;

MM. Paul Bérubé et Jean Caron,
de Montréal, sont venus passer quel-
ques jours chez leur oncle, M. La-
casse Rousseau.

M. Edouard Normand est allé à
Québec, au commencement de la se-
maine, par affaires.

MM.Jos. C. Hébert, N. P. et Paul
Carignan, Agronome, sont allés jeudi
dernier, à Saint-Raphael, visiter l’Ex
position de Produits d'Erabliéres du

 

 

 

  Faifes vosjac dans
votr villg Comté de Bellechasse.

 

Le concert donné dimanche après-
midi, au Pare de l'Exposition, par la
fanfare de Montmagny, a obtenu le
plus beau succès. Près de 4000 person-
nes, dont bon nombre des paroisses
voisines, sont venues écouter nos mu-
siciens et assister aux amusements
variés, organisés à l'occasion de cette
célébration de la Saint-Jean Baptiste.
Outre des courses amusantes et dif-
férents concours pour enfants. le pro-
gramme comportait un concours de
souque à la corde entre quatre équi-
pes, dont deux de poids légers, et deux
de poids lourds.

C’est l'équipe dite de la fanfare,
composéé de MM. Lauréat Boulanger,
Joseph Bernatchez, Lucien Boulanger,
Edgar Gagné, Arthur Fournier, Jos.
Gagné, sous la direction de M. J.
Marius Bernatchez, comme capitaine,
qui remporta la victoire contre l'é-
uipe de la ville, composée de MM.

Donat Fournier, Ludger Fournier,
Amédée Després, M. Bernier, Emile
Coulombe. Adolphe Cormeau, sous
la direction de M. Napoléon Létour-
neau, comme capitaine. L'équipe de
la fanfare dont le poids total était de
899 lbs, battit l’équipe adverse, qui
pesait 915 lbs, dans la première épreu-
ve par une longueur de cable de 18
pouces, Elle fut battue à la seconde
épreuve. abandonnant même la lutte
avant la fin des trois minutes, mais
elle se reprit à la troisième épreuve
qui fut des- plus intéressantes; le ré-
sultat fut tout le temps douteux jus-
qu’à la fin de l'épreuve, l'équipe ga-

Au Parc de l’Exposition7
gnante remportant la victoire finale
par quelques pouces seulement.

Pour les équipes pesantes, c’est
l'équipe de la ville de Montmagny,
commandée par M. Ernest Paré,
Capt., et composé de MM. Noé Guil-
lemette, Onésime Guillemette, Nar-
cisse Morin, François Gagnon, Emile
d’Amours. Thomas Blais, qui a rem-
porté la victoire sur l’équipe de Saint-
Thomas, commandée par M. Georges
Langlois, Capitaine, et scomposée de
MM. Albert Gaudreau, Omer Gau-
dreau, Thomas Fournier, Alex. Cha-
bot, Adélard Dubé, Jos. Gaudreau.

L'équipe de la ville de Montmagny,
dont le poids total était de 1191 }bs,
remporta la victoire haut la main,
dès la première épreuve sur l’équipe de
Saint-Thomas, qui pesait 1135 !bs.
Cette dernière équipe ne voulut pas
tirer une seconde épreuve, s’avouant
vaincue d'avance par là même.

Durant plus de deux heures, la fan-
fare exécuta les plus beaux morceaux
de son répertoire avec un ensemble
et un brio qui furent fort appréciés
des auditeurs.
M. le Dr. Gagnon chanta avec

son talent bien connu : ‘“O Carillon”
dont le refrain fut repris en chœur
par tout le monde, avec accompagne-
ment de la fanfare.

Cette célébration improvisée de la
Saint-Jean Baptiste a fait exprimer
à un grand nombre le désir de voir
notre fête nationale célébiée avec plus de pompe, l'an prochain.
 

Distribution des prix aux élèves
du Collège du Sacré-Cœur de
Montmagny, sous le distingué
patronage de M. l’abbé J.
Paré, curé.

PRIX DENOTES
6ème Cours.—D. Paquet, A. For-

tin, A. Ouellette, A. Corriveau, L.
Gaudreau, L. G. Gagnon, O. Bélan-
ger, L. Smith, R. Deschamps. L. Tal-
bot, R. Gaumont, J. Harbour, M.
Blanchette, Marc Gagnon, E. Gau-
dreau, F. Caron, L. G. Normand, 1.
Gaudreau, P. E. Fradette, FE. Laberge
G. Mainville. ‘M. Ouellette. B. Bou-
let, W. Boulet, D. Morin, N. Duval,
A. Richard, P. E. Gaudreau, I. Ca-
sault, E. Morin. R. Laverdière, J. A.
Marois, P. Lemieux, M. Lacombe. G.
15. Lemieux.
5eme Cours. --M. Roy, I. P. Four-

nier, G. Guay, J. Gysel, F. Paquet,
A. Dionne, J. St-Jean, R. Vachon,
G. Ladurantaye, A. Gaudreau, C.
Couillard, R. Caron, R. Mainville,
C. Dubé, D. Bernatchez, L. Lacom-
be, V. Boulet, J. C. Fournier, G. Ma-
rois, M. Blanchet, R. Bérubé, A. Mo-
vin. U. Tondreau, A. Dion, R. Simo-
neau, P. E. Boulet, C. A. Lemire, G.
Cloutier, L. P. Bernier, L. Isabelle,
G. H. Gaumond, A. Gagnon, P. Gau-
mond, M. Dufour, R. Audet, W.
Blouin, J. E. Vézina, P. IH. Lemieux,
R. Prévost, G. Lacoursière.

4ème Cours,—J. Nicole, \. Côté.
R. Marois, R. Smith. A. Talbot, P.
Bernier, A. Gaumond. M. Rousseau,
E. Ringuet, G. Guité, E. Chabot, D.
Minville, A. Fournier, E. Dionne,
L. Tardif. G. H. Gaumond, C. I
Dubé, A. Cloutier, B. Tardif, V. Co-
riveau P. Despré, À. Paquet. R. St-
Pierre, P. EK. Bernatchez. KR. Lamonde,
P. Casault, A. Côté, C. Normand,
G. Laberge, G. Després, A. Théberge,
A. Fournier, C. O. Bérubé. L. Mar-
chand, J. IL. Boulanger, L. Pedneault.

3ème Cours—l. Roy, A. Gagnon,
O. Breton, R. Mathurin, R. Caron,
J. Morin, P. Lemelin, R. Bélanger,
J. Fortin, P. E. Harton, A. Gamache,
C. À. Simoneau, R. Gagnon, P. Vaitée,
L. Guillemette, E: Gaudreau, J. M.
Bernier, A. Théberge, P. Bernier. J.
M. Mormon, R. Dufour, O. Cloutier,
A. Collin.
2éme Couts.—A. Gaudreau, P. E.

Létourneau, F. J. Nicole, L. Clavet.
A. Bélanger, G. Lamonde, F. Proulx,
J. E. Dubé, A. Vézina, I. Fournier,
J. Paré, M. Blais, G. H. Fouffard,
G. Gosselin, E. Méthot, J. B. Pain-

Gaumond, C. E. Poliquin, L. Gen-
dreau, L. Fournier, J. Léonard, J.
Dionne, E. Coté R. Fournier, Ray-
mond Dumont.

ler Cours—F. Nicole, F. Proulx,
E. Proulx, R. Beaumont, M. Bernier,
C. Delagrave, E. Bélanger, L. Blais,
J. B. Beaulieu, JL. Caron, A. D’'A-
mours, G. Gagné, A. Prouix, P. Lord,
D. Fournier, C. D'Amours, A. Bou-
geault, E. Smith, A. Proulx, R. Four-
nier, G. Gaudreau, E. Bolduc, L.
Cioutier, N. Couillard, L. Talbot, H.
Ringuet, J. F. Gaumont, G. Four-
nier, L. Blais, J. Vézina, F. Mon-
treuil, J. C.' Lauicndeau.

Cou,s Supériemi.—G. Coulombe,
M. Létourneau, L. Deschenes, L. Lan-
glois, A. Boulet, J. Vézina, E. Lacom-
be, L. Martin, A. Pouliot, L. Main-
ville, C. Bernier, E. Goupil, R. Mer-
cier, E. Gagnon, A. Laiberté, D.
Thibault, J. Normand, LE. Dionne,
F. Co.riveau, M. Normand, G. Thi-
bault, L. P. Amiot, C. Gosselin, A.
Parent, A. Anctil.
Cours spécial.—-M. Bernier, E. Mas-

son, FE. Smith, A. Angers, R. Clavet,
M. Dionne, S.. Morneault, C. Gagné,
R. Mercier, M. Després, G. Lacom-
be, M. Jean.

CONDUITE
I.. Deschénes, L. Roy, I.. Mainville,

J. M. Bernier, P. E. Lord, C. H. De-
lagrave, M. Létourneau, J. B. Vézi-

A. Vézina, D. Thibault, O. Breton,
P. A. Proulx, A. D’Amours, À. Lali-
berté, J. Léonard, R. Fournier, A.
Bélanger. G. Lamonde, M. Dionne,
J.B.Beaulieu. Ant.Théberge,A. Gagnon,
R. Vachon, E. Coté, C. D'Amours,
C. Gagné, P. R. Gagnon, Jean Gysel,
I.. Talbot, P. Bernier, M. Blais, A.
Boulet, J. B. Painchaud, F. Mon-
treuil, G. Guité, L. P. Amiot, G. Si-
moneau, S. Morneault, TE. Proulx,
P. P. Bernier, R. Beaumont, L. Four-
nier, E. Goupil, E. Corriveau, G. Gos-
selin, O. Fournier, L. Martin, G. H.
Bouffard, A. Bourgeault, L P. Le-
vesque, H. Couillard, R. Audet, A.
Théberge, E. Smith, A. Angers. E.
Méthot, A. Fournier.

PRIX SPECIAUX
Montre d'or offerte par M. Miville

Deschènes, député à la Chambre des
Communes décernée à M. Paul-Aimé
Proulx, pour Conduite.

Méduille d’or offerte par M. le doc-
teur Philippe Richard, décernée à
M. Léonard Deschènes, pour Conduite.

Médaille d'argent offerte par M.
L. Têtu, gérant de la Banque Royale,
décernée à M. Léo-Paul Roy.

3ème COURS

Prix de Catéchisme offert par M.
l'abbé Maurice Brown, vicaire, dé-
 
chaud, L: P. Levesque, C. Roy, D.!

na, J. Morin, F. Nicole, C. A. Lemire.

Fin d’Année Scolaire
cerné à M. Rodolphe Mathurin.

Prix de langue français offert par
M. Rioux et Pettigrew, marchand de
Québec, décerné à M. Ernest Ringuet.

Prix de Concours offert par Un Ami
de l'Education. décerné à M. Léo-
pold Rov.

Prix d'Histoire du Canada offert
par M. FInspecteur L. P. Goulet dé-
cerné à M. Armand Gagnon.

Prix d'Arithmétique offert. par M.
le Secrétaire de la Banque Provin-
ciale, décerné à M. Roméo Caron.

Prix d'Ecriture offert pa MM.
Proulx et Mercier décerné à M. lré-
née Lord.

2ème COURS
Médaille en argent offerte par M.

Ls Marchand, décernée à M. Alphon-
se Gaudreau pour Excellence.

Prix de Catéchisme offect par M.
le Curé J. A. Paré, décerné à M. J. E.
Dubé. :

Prix de conduite offert par M. Al-
bert Co.riveau, gérant de la Banque
Provinciale, décerné à M. Paul Jo-
seph Nicolé.

Prix de Notes et de langue An-
glaise offert par Madame Alphonse
Caron. décernée à M. Paul Emile
Létourneau.

Prix de rangue Anglaise offert par
M. Alphonse Morissette, bijoutier,
décerné à M. Georges Gosselin.

Prix d’Arithmétique offert oar M.
Toseph Paré, commissaire, décerné
à M. Lucien Clavct.

Prix d'Ectiture offert par MM.
Proulx & Mericer. décerné à M. A!-
phonse (Gaudreau.

Prix d'Histoire du Canada offert
par M. Alexandre Fournier, prési-

E.l dent de la Commission. décerné à M.
Paul-Fmile Létourneau.

: ler COURS
Médaille d'or offerte var M. L.-

A. Pedneault, gérant de la Banque
Nationale, décerné à M. Edwin Bé-
langer, pour Excellence.

rix de Cathéchisme offert par M.
l'abbé Maurice Brown, décerné à M.
Lucien Blais.

Prix de conduite offert par M. J. C.
Hébert, notaire, décerné à M. Fer-
nand Nicole.

Prix de Langue française offert par
M. Joseph Paré, commissaire, décer-
né à M. Edwin Bélanger.

Prix d'Histoire du Canada offert
par M. Joseph Boulet, commissaire
décerné à M. Emilien Proulx.

Prix de comptabilité offert par M.
J. E. Dubé marchand, décerné à M.
Léopold Caron.

Prix d’Arithmétique offert par M.
Wilfiid Proulx. commissaire, décerné
à M. Alexandre Proulx.

Prix de Langue anglaise offert par
M. J. E. Dubé. marchand, décerné
à M. Charles Delagrave.

Prix d’Ecriture offert par M. le
Maire Télesphore Coulombe, décerné
à M. Réal Beaumont.

Prix d’Extra offert par M. Raoul!
Lacombe, décerné à M. Edwin Bé-
langer.

COURS SUPERIEUR

Médaille d'or offerte par M. AI-
phonse Morissette, bijoutier, décer-
née à M. Gérard Coulombe pour Ex-
cellence.

Médaille d’argent offerte par M.
Albert Coriiveau, gérant de la Ban-
que Provinciale, décernée à M. Al-
bert Anctil.

Prix de Catéchisme offert par M.
l’abbé J. V. Boucher, vicaire, -décer-
né à M. Marcellin Létourneau.

Prix de conduite offert par M. Léo
Laflamme, avocat, décerné à M. Mer-
lin Létourneau.

Prix de [Langue française offert
par M. l'abbé Léandre Chabot, vi-
caîte décerné à M. Albert Anctil.

Prix de langue anglaise offert par
M. Louis Marchand, décerné à M.
Léopold Mainville.

Prix de Comptabilité offert par
M. Raoul Bélanger, entrepreneur,
décerné à M. Lucien Langlois.

Prix d’Histoiie nationale offert par
M. Léo. Laflamme, avocat. décerné à
M. Ernest Goupil.

Prix de Dactylographie offert par
M. Eugène Tondreau, Directeur de
la Fanfare de Montmagny, déce_né
à M. Daniel Thibault.
Prix d'Ecriture offert par M. L. À,

Pedneault, gérant de la Banque Na-
tionale, décernë à M. Gérard Bei nier.

Prix d'Extra offert par M. Thomas
Gosselin médecin, décerné à M. Lo-
cenzo Martin.

COURS SPECIAL
. Médaille d'or offette par M. Mau-

rice Rousseau, avocat au ler Diplomé,
méritée par M. Albert Angers.

Médaille d'argent offerte par M.
Joseph Hébert, notaire, décernée à
M. Roger Mercier pour Dactylo-
graphie.

Médaille d’argent offerte par M.
Wilfrid Proulx, commissaire, décernée
à M. Albert Angers paour Mathéma-
tiques.

$2.50 en or offert par M. Alexan-
dre Chouinard, avocat décerné à M.
Maurice Bernier pour Conduite.
Volume offert par M. le curé J. A.

Paré décerné à M. Mare Després pour
Instruction religieuse.
Volume offert par M. le Curé J. A.

Paré décerné à M. Albert Angers pour langue française.
Volu offert pau M.
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Propre à employer, vendu
par tous les pharmaciens,
épiciers et marchands géné-
raux.
 

 

Coriveau, gérant de la Banque Pro-
vinciale, décerné fi M. Edgar Smith
pour Comptabilité.
Volume offert par le Révérend Frè-

re Provincial de F. B. du Sacré-Cœur,
décerné à M. Raymond Clavet pour
Calcul rapide.
Volume offert par M. L. P. Gou-

let, Inspecteur. décerné à M. Albert
Angers pour Histoire du Canada.
Volume offert par le Secrétaire de

la Banque Provinciale, décerné à M.
Clément Gagné pou. Calligraphie.

Volunie offert jar M. L. P. Goulet,
inspecteur, décerné à M. Edgar
Smith pour langue anglaise.
Volume offert par M. Raoul Bou-

langer. entrepreneur. décerné à M.
Albert Angers pour sténographie.
Volume offert par M. l'abbé Cha-

bot, vicaire, décerné à M. Ernest
Masson, président de la Ligue du
S.-C. section du collège.
Volume offert par M. Thomas

Gosselin, médecin, décerné à M. Geor-
ges Lacombe pour Application.
Volume offert par M. Arthur Bé-

dard, professeur de Collège, décerné
à M. Moise Dionne pour Application.

‘PRIX DE VIOLON
Médaille' d'argent offerté par Le

Révérend ‘Frère Théogène, directeur
du Collège; décernée à M. Edwin
Bélanger.
Volumes décernés à M.M. Albert

Angers, A. Proulx, C.-E..Lord, M.
Létourneau, E. Méthot, R. Marcier,
A. Bélanger. V. Boulet, A. Gagnon,
R. Caron, R. Mathurin, A. Fortin.

PRIX .DE PIANO
Médaille d’argent offerte par un

groupe d’Anciens élèves, décernée à
M. André Vézina.
Volume offert par M. Eugène Ton-

dreau, directeur de la Fanface, dé-
cerné à M. J. Paul Mercier.

Volumes décernés à MM. E. Dubé,
J. B. Beaulieu, L. P. Amiot, J.-C.
Fournier. L. Marchand, Y. Corriveau.

, PRIX DE CHANT

Cinq prix de chant offects par M.
le. Curé J. A. Paré, décernés à MM.
F;E. Masson, E. Bélanger, G. H. Bouf-
fard. L. Talbot, P.-J. Nicole.
PRIX DE CULTURE PHYSIQUE
Deux prix offerts par M. l’abbé

J. V. Boucher, vicaire, décernés à
M. L. Talbot et M. C.-N. Bouffard.

DIPLOME DE
DACTYLOGRAPIITE

Cinq élèves du Cou.s spécial ont
obtenu le Diplôme de Dactylographic
offert par la Cie Underwood de To-
ronto: MM. Sylvio Morneault, Moise
Dionne, Edgar Smith, Roger Smith,
Etnest Masson.

DIPLOMES
Au concours général de fin d'année

dix élèves ont subi avec succès leur
examen du “Cours ‘Académique”et
ont obtenu leur diplôme. '

ler— M. Albert Angers de La Mal-
baie, a obtenu une moyenne de 93
2-309. !
2ème.—M. Fdgar Smith de Mont-

magny, a obtenu une moyenne de
92 3-30%.
3ème— M. Sylvio Morneault, de

Chandler, à obtenu une moyenne
de; 89 26-30%. ;
4éme—M. Marc C. Després de

Montmagny, a obteau une moyenne
de 88 25-30%.
5eme—M. Maurice Bernier de Mont

magny a obtenu une moyenne de
£7 10-307,
6eme—M. Maurice Jean de St-

François a obtenu une moyenne de |.
86- 7-30
Teme—M. Raymond Clavet de

Montmagny a obtenu une moyenne
de 85 3-30€7,. :
8eme—M. Clément Gagné, de Ber-

thier a obtenu une moyenne de
83 8.30%.
9ème—M. Roger Mercier de Mont-

magny a obtenu une moyenne de
80 9-30€5
10ème—M. Ernest Masson de

Montmagny a obtenu une moyenne
de 80 3-30%..

 

Je profite .de l’occasion pour dire
à vous, parents de Montmagny, mon
entière ‘satisfaction pour le bon tra-
vail que vous avez accompli cette an-
née dansl’œuvre de l’instruction et de
I’éducatign , de vos enfants, nos élè-
ves. Avec les Professeurs vous avez
suivi toute l’année le programme d’é-
ducation que j'ai eu l'honneur de sou-
mettre à votre approbation. Vous
avez travaillé avec nous comme nous
à faire d’eux, des jeunes gens polis,
pieux, laborieux, obéissants, respec-
tueux; en‘un mot, vous avez illuminé
leur intelligence, formé leur cœur et
leur conscience, fortifié leur volonté
dans la pratique du bien et la fuite
du mal. Je vous en suis très recon-
naissant.
Vous êtes fiers de vos enfants et

vous avez raison, car ils vous font
honneur par leur bonne tenue et leur
bonne conduite partout: ce sont les
fruits de votre vigilance a les surveil-
ter, de yotre dévouement à les forme.
à la vertu. Vous avez compris et ac-
compli votre devoir vis à vis d'eux du-
tant l'année scolaiie, maintenant vous
n'avez qu'à le poursuivre pendant
les vacances. Si vous voulez les garder
bons, soumis, pieux et respectueux;
si vous voulez leur préparer une
nouvelle année de progrès en science
et en vertu, faites en sorte qu’ils pas-
sent de bonnes c€t saintes vacances.
Sachez où et avec qui ils vont; voyez
qu'ils soient fidèles à leur confession
de chaque samedi, à 9 heures, et à leur
communion le dimanche; qu'ils vien-
nent aux offices le dimanche et qu’ils
fassent comme pendant le temps
des classes. Ce sont là d'excellents
moyens pour les conserver tels que
vous désirez qu'ils soient.

Persuadé que nos écoliers vous pro-
cureront chaque jour des vacances
joie et consolation, je vous prie,chers
parents de croire à mon entier dévoue-
ment.
À tous, bonnes vacances 1

Frère THEOGENE.
o

Varsovie, 28— Une commission so-
viétique est arrivée en Pologne, avec
la charge d’acheter dix mille chats
pour combattre les rats qui deviennent

 

 

 une véritable plaie cn liussie.
 

DECES DE MERE ST-YVES
Uno religieuse do la Congrégation

Notre-Dame, Mère Saint-Yves, qui en
scignait l’anglais au couvent ae St-
Malo, est décédée au couvent de St-
Romuald, mardi matin. Elle était arri-
vée la veille, dans le ecurant de l’a-
près-midi, pour visiter le couvent. D2
bonne heure le soir. elle se sentit ma-

 

ilade et les religieuses du couvent Jui
prodiguérent les premiers soins, Eile
semblait avoir repris ses forces, hier
matin, lorsqu’une religieuse du cou-
vent, s’approchant d’'elle, s’apercut
qu’elle était morte.
La révérende Mère St-Yves, (née

Elise Côté) était native de Montma-
gny. Elle était âgée de C8 ans.

 0

Mariage.—Le 26 juin, à 8.30 hies
a.m. à la chapelle Saint-Louis en la
Basilique de Québec, a été célébré le
mariage de Mme Vve Rosario Caron,
née Béatrice Dionne. avec M. Henri
Laberge, industriel de L'Islet.

Les mariés avaient pour témoins
leurs beaux-frères, MM. Gaudius Gau-
dreau et Léon Laberge.

Apiès la cérémonie, les membres
de la famille se sont rendus à l'Hôtel
Victoria, où un excellent déjeuner
leur a été servi.

Les nouveaux évoux ont pris le
train de Pacifique Canadien, à 2 hres,
en route pour Montréal. Portland,
Me et autres villes deg États-Unis.
Nos meilleurs souffits de bonheur.

 

        Au poinjfüe ve Sconomi-
que 1, ous af-
faib ns c ois que
nous Énvoyous notre argent
à l’étranger.

 

M. et Mme Alfred Leblanc, de Ma-
tane. en voyage de noces, sont actuel-
lement les hôtes de leurs heaux-frè-
res, MM. Léandre et Aimé Boulet.

 

Faute d’espace, nous publierons la
semaine prochaine seulement le comp-
te-rendu de la distribution des prix au
Cousent de la C. N. D. de notreville.

GUSTAVE DUBE OBTIENT
UN SURSIS

L'on se souvient que le 7 avril der-
nier, l’honorable Juge Geo. F. Gib-
sone, sur le verdict de “coupable”
rendu par les petits jurés, a condam-
né Gustave Dubé à être pendu le 13
juillet prochain. Le procureur de
Dubé a demandé à la Cour d’Appel
un nouveau procès sur certaines ques-
tions de droit. Comme la Cour du
Banc du Roi ne siégera qu’au mois
d'Octobre prochain, une requête a
été présentée pour obtenir un sursis.
Le 25 juin, le Juge Gibsone a accordé
cette requête et a fixé l'exécution de
la sentence pour le 14 décembre 1923.

MM. Théodore Bouthot, des Etats-
Unis, et François Guimont, du Cap
Saint-Ignace, élèves de Sainte-Anne
étaient les hôtes de leurs confrères,
la semaine dernière.

Madame J. Geo. Giavel, de Mont-
réal, était de passage à Montmagny,
mardi, à l’occasion du mariage de
sa cousine, Mlle Jeanne Mercier. Elle

 

 

 

était l’invitée de Madame Napoléon
Létourneau.
t  

L'on est à compléter le gravelage
du Chemin du Coteau, à partir de
Saint-Pierre en venant rejoindre la
partie déjà gravelée, les années de:-
niéres.

 
M. Soter Normand, de l’He-aux-

Grues, étail de passage en notre ville,
mercredi.

 

M. et Mme Philippe Furois, Mme
Alfred Derners et son fils, Louis-Phi-
lippe et Mlle Fernande Paquin, de
Québec, M. Alfred Paquin, assistant-
chef de gare des Chemins de Fer Na-
tionaux, à Saint-Léonard, N. B., ac-
compagné de son épouse, étaient en
visite, dimanche dernier, chez leur
père, M. Azarias Paquin. À l’occa-
sion de son anniversaire de naissan-
ce, il y eut réunion intime de parents
et d’amis.

 

Les travaux du redressement de la
route régionale vis-à-vis les proprié-
tés de MM. Joseph Bernatchez et
Georges Boulanger, au Village, sont
commencés, cette semaine, et sont
poussés activement sous la direction
de l'Ingénieur du Département de la
Voirie.

C'est grâce à l'initiative et au tra-
vail persévérant de M. Eugène Proulx
Maire de la Paroisse de Saint-Thomas
et des membres du conseil de cette
municipalité que cette amélioration,
dont le besoin se fajgefit sentir depuis
ongtemps, va éjgé enfin réalisée.   
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pos agents on antages
voulus. Pour nditions,
écrivez fBela Mursey Co.
500 acref. TYRONTO, Ont

Catalogue envoy
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glise. à vendr
un prompt acheteur.   

   

  

   

 

Montmagny.
MAISON OUER

Magnifique priété résiden-
tielle, située t

 

  

 

  

    

 

dernes. nnes conditions.
Sadres a

MAURICE ROUSSEAU, Avocat,
(j.n.o.) ntmagny.

5VENTE L'ENCAN
od ne vente a l'encan le 2
juil ssi on pourra se prgeurer
es effetgfprivément d'ici a Juillet.
J vendre tous appareils

pour ns, tels que
Re $ fer et en

ois-et toutes sorjes de tériel ser-
vant pour ceite fu

Aussi qutiFabur poser pompes en
fer. Ouf descharpentiers et menui-
siers.

J'aurai à vendre en plus 3 armoires
tables, 4 couchettes, springs, side-»
board, sofa, canapé et plusieurs meu
bles.

XAVIER ROULEAU
15-3fs.Rue du Dépôt, Montmagny

À 11139
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La Sayeyrest Superbe!
Aussi délicieuse que délicate!
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dépasse aujourd’hui la vente de tousles thés en Amérique.
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Poulette No 76 appartenant à M. G. BoucMérd, M. P., a pondu à date, 129 o.
Poulette No 78, appart. à M. G. Bouchard, M. P., a pondu à date 125 oeufs.
Poulette No 68, appartenant à M. R. Bouchard, a pondu à date 112 oeufs.
Pouletto 4151H No 45, appar. à M. G. F. Fournier, a pondu à date 106 oeufs.
    

  

 

  iez à subir sur la

revente d’un auto de

$2,000 à $4,000 paierait

pour un

  

Ford

3723

FORD MOTOR COMPANY OF CANADA
LIMITED

FORD, - ONTARIO

 

J.-L.-A. Normand,
Agent, Monrmagny, P. Q.

 

 

   

 

e rythme voulu et le
de sons nécessaires
vous permettre de

   isques de danse
Apple Sauce—Fox-Trot Les Columbi A-3853
After Every Party—Valse Les Columbians } 75¢
Snake’s Hips—Fox-Trot Les G i A-3864
Farewell Blues—Fox-Trot Les Georgians } 75c
Who’s Sorry Now—Fox-Trot LesH Six

|

A-3861
Sweet One—Fox-Trot Les Happy six | 75c
You Know You Belong to Somebody Else—

Fox-Trot Orchestre Lanin A;3850
Crying For You—Fox-Trot

=

Orchestre Lanin ©

Peggy Dear—Fox-Trot Les H Si -383
Little Rover—Fox-Trot Les Happy Six | he !
Youve Got to See Mamma Every Night—

ox-Trot G i -
You Tell Her—I Stutter—Fox-Trot sorslens Ase!

Les Georgians

Chansons Francaises

Margot reste au village— J. F. de Belleval } E-7850
Myrella la jolie J. F. de Belleval

|

75c
Les jambes en Pair A. Desmarteau } E-7881
Marie je t'aime À. Desmarteau 75¢

DISQUES Nouveau Procédé
COLUMBIA GRAPHOPHONE COMPANY, Toronto

Succursale de Montréal, 824, rue St-Denis

 

Fg

 

 

  

     

       

  

 

 


